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La pire tragédie aérienne de 
l'histoire; 6 autres mourants

Enquête entreprise sur la cause de cet écrase­
ment, à Moses-Lake, dans l’Etat de Washington 
— L’aérobus, d’une capacité de 200 passagers, 
en transportait 116 au moment de la tragédie — 
le lie avion militaire qui s’écrase depuis deux

semaines
MOSES-LAKE, Washington, 21 (P.A.) — Un immensd 

avion de transport militaire, rempli de joyeux soldats, en 
congé à l’occasion de Noël, s’est écrasé et a brûlé au sol, 
samedi. Jusqu’ici, 86 des 116 personnes à bord de l’appareil 
sont mortes. C’est la pire tragédie aérienne de toute l’histoire.

L’accident est survenu quelques instants à peine apres 
que les militaires eurent pris leur siège et que l’avion 
eût décollé, à destination de San Antonio, Texas. D’autres 
militaires, qui attendaient à l’aéroport que d’autres appareils 
les transportent dans leur foyer pour les Fêtes, ont vu, horri­
fiés, le gros avion s’abattre et disparaître dans les flammes.

(Suite 2e pane)

L'arrêt de travail favorisé
DECONTAMINATION A CHALK RIVER — L'équipe ci-dessus de spécialistes vêtus de blanc du Corps du 
Génie royal canadien est chargée à l'établissement de Chalk River de repérer les endroits radioactifs sur 
le terrain. De gauche à droite: le sergent G. E. Green, de Régina, le sapeur D. A. Miller, de Cornwall, le 
sapeur T, B. Gorman, de Halifax, et le caporal F. D. MacKenzie, de Kentville, N.-E.

(Photo Défense nationale)

Six morts accidentelles dans la région
par Robert LE MYRE

La fm de semaine qui vient de s'écouler a fait six morts violentes, dans la région 
métropolitaine. Deux fillettes sont brûlées vives, pendant que leur mère est blessée en 
sauvant un troisième de ses enfants; un automobiliste relativement jeune encore se tue 
quand sa voiture est réduite en débris en heurtant un arbre, après avoir capoté sur la 
grand'route; un tout jeune homme est tué par une auto, en allant chercher du secours, à 
la suite d'une panne; un quinquagénaire perd la vie dans une collision, et un bambin est 
victime de l'onde dans les eaux de la rivière des Prairies.
La mère d’un jeune militaire tué 

en Corée — il y a quelques jours 
à peine — a non seulement vu la 
mort de près, elle-même, samedi 
matin, mais elle a également per­
du deux de ses fillettes dans les 
flammes qui ont détruit la maison­
nette de cette brave famille, por­
tant le numéro 1215, de la ruej^a- 
bonté. dans la municipalité de Vil­
le-Jacques-Cartier (sise non loin de 
Saint-Lambert).

Cette vaillante femme, qui fut

blessée en sauvant un de ses en­
fants et en tentant vainement de 
sauver d’une mort affreuse deux 
autres, est Mme Mary Hanson, qui 
fut plus tard transportée à l’hôpi­
tal, souffrant de pénibles brûlures.

Le bambin qu’elle sauva de la 
mort est Patrick Hanson, enfant de 
dix ans, et ceux qui périrent dans 
le funeste embrasement sont Col­
leen et Patricia, fillettes qui étaient 
respectivement âgées de 8 et 12 
ans.

L’héroïne de cette tragédie est la 
mère de treize enfants.
Trop de vitesse, peut-être

M. Adélard Aubry, 34 ans, 2251, 
boul. Pie IX, à Maisonneuve, est 
mort, hier matin, à l’hôpital Notre- 
Dame, des suites de blessures re­
çues, samedi soir, quand l’auto 
qu’il conduisait s’écrasa contre un 
gros arbre après avoir été com­
plètement renversée sur la grand’-

(Suite 2e page)

par l'exécutif de la CTCC
Le principe de la grève générale esf accepté, 

mais il ne sera appliqué que si les conditions actuel­
les persistent à Louiseville, annonce M. C. Picard,

QUEBEC, 21 (P.C.)—La Confédération des Travailleurs 
catholiques du Canada, réunie en séance plénière, a adopté ce 
soir le principe d’une résolution prévoyant une grève générale.
La mesure prévoit que l'exécutif 

de la CTCC et un comité formé de 
représentants des divers syndicats 
affiliés prépareront le plan d’ac­
tion.

La résolution stipule aussi que 
l’arrêt général de travail sera ap­
pliqué le plus tôt possible, si les 
présentes conditions persistent.

Une autre résolution adoptée par 
l’assemblée demande au ministre 
fédéral de la Justice, l’hon. Stuart 
Garson. de nommer une commis­
sion royale pour enquêter sur les 
circonstances qui ont entouré la 
lecture de la loi contre les attrou­
pements à Louiseville, scène d’es­
carmouches entre policiers et gré­
vistes, récemment.

M. Gérard Picard, président de 
la CTCC, a présidé la réunion de 
sept heures de plus de 200 dé­
légués des syndicats affiliés.

Aumôniers et membres de syn­
dicats, représentant tous les sec­
teurs de l'industrie de la province, 

(Suite 2c page)
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• • • Un géant des airs 
s’écrase : 86 morts

< Suite de la première par/e)
Parmi ceux qui ont pu sortir du 

brasier, ou en être libérés par tics 
sauveteurs, plusieurs sont hospi­
talisés et souffrent de graves bles­
sures.

Plusieurs se sont évadés de l’ap­
pareil clans un état de nervosité 
et de confusion, ce qui a compliqué 
la tâche des sauveteurs. 11 fallut 
plusieurs heures au major P.-M. 
Wassum. adjudant d’escadre de la 
base de Moses-Lake. dans le centre 
de l’état de Washington, pour éta 
blir à 84 le nombre des victimes 
dans un rapport officiel soumis à 
Washington. Deux des survivants 
de la tragédie ont succombé au 
jourd’hui.
Les circonstances

température comme cause probable.
Six tics survivants sont dans un 

état critique à la base de Larson, 
six autres sont à l’hôpital à Fort- 
Lewis, Washington, six s’en sont 
tirés indemnes et 12 n’ont que de 
légères blessures.

L’avion a grimpé à environ 100 
pieds avant de piquer du nez et 
s’écraser, l'n porte-parole de la 
tour de contrôle de l'aéroport a dé­
claré: ”11 lui aurait fallu plus de 
vitesse et il ne l'avait simplement 
pas.”

Plusieurs des survivants ont bra- 
^é les flammes pour tenter de sor­
tir leurs camarades. Le sergent 
Charles-13. Welker, de Clarksville, 
Tennessee, a déclaré: ’’Nous avons 
tous tenté d’aider nos compagnons”

• • #Six morts 
accidentelles dans . . .

Le quadrimoteur géant, qui peut 
porter 200 soldats tout équipés, a 
quitté la piste de la base aérienne 
de Larson à 6 h.30 du matin. Il 
neigeait quelque peu et la visibilité 
était bonne jusqu’à deux milles de 
distance.

‘‘L’avion a été ébranlé d’abord, 
puis il a repris son aplomb et il 
s’est ensuite mis à planer”, de dire 
un survivant, l’aviateur de 3e clas­
se Raymond-K. Ferguson, de Ba- 
tcsville. Arkansas. “.Je savais (pie 
l’appareil allait s’écraser alors je 
me mis à prier"

Les ailes s’étant brisées, les ré­
servoirs qu’elles contenaient écla­
tèrent et l’essence prit feu aussi­
tôt. L'appareil s’est abattu dans 
un champ plat, adjacent à la piste. 
Quelques instants plus tard, il ne 
restait plus que les ruines fuman­
tes de l’appareil et de ceux qu’il 
devait transporter dans leur foyer 
pour la fête de Noël.

La pire tragédie précédente 
s’était déroulée à Cardiff, dans les 
(Salles, en Angleterre, en 1950, 
alors (pie 80 personnes avaient per­
du la vie.
Record de tous les temps

Non seulement la tragédie de 
samedi a-t-elle dépassé ce triste 
record, mais elle a aussi marqué le 
paroxysme d’une série de désastres 
aériens (pii dure depuis six se- 
n.aines et au cours de laquelle dix 
avions militaires ont péri des deux 
côtés du Pacifique.

Le sergent Wendell-L. Burton 
est le seul membre de l’équipage 
qui ait survécu. On l’interrogera 
plus tard.

Le "Globemaster”, attaché à la 
02e escadre de transport de trou­
pes. a entrepris le voyage comme 
une envolée de routine (pii permet­
trait en même temps d’assurer aux 
militaires un retour plus rapide au 
foyer à l’occasion de Noël.

L’appareil a été évidemment dé­
moli et on en a trouvé des pièces 
éparpillées ici et là, comme les ca­
davres. Plusieurs des victimes sont 
si affreusement bridées qu’on ne 
peut les reconnaître.

Des aviateurs ont aidé à trans­
porter les victimes en camions. Les 
sauveteurs sont arrivés trop tard 
pour aider.

’’C’était un joyeux groupe”, de 
dire un officier en parlant de ceux 
(pii avaient pris place à bord du 
•’Globemaster”. ’’Ils avaient hâte 
d’arriver chez eux”. Quand on a 
fait l’appel des noms, plusieurs 
n’étaient pas là. Ils ont manqué le 
voyage... et le désastre.
L’enquête

On enquête présentement pour 
découvrir la cause de la tragédie. 
Des témoins ont déclaré que l’appa­
reil n’avait pas pris assez d’altitude. 
Bien qu’il neigât, on a écarté la

DECES
MK1I.I.EUK. — A Montréal, subitement, 

li :!() décembre 1957. à l’aue de 67 ans, est 
drrrdec Mme Joseph Meilleur, née Melina 
Vczinn. demeurant h 1205, rue Plessis. Les 
lunéruilles auront lieu mercredi le 24 cou­
rant. Le convoi funèbre partira des salons 
funéraires Georucs Pelletier. Liée, No 1565 
rue Sto-Catherine est, à 8 h. 45. pour se 
M min a l'église Ste-Briglde. où le service 
u a célébré à 9 heures, et de là au cime­

nt re de la Côte-des-Neiges, lieu de la sé­
pulture Parents et amis sont priés d'y as- 

i tir sans autre invitation.
.MK IJ NI K H IUT LAGACK. — A Cnrtior-

villo, le 21 décembre 1952. à l'Age de 55 
an et 7 mois, est décédée Rose-Alma St- 
Pinre, dit Brière. épouse de Rodolphe 
Meunier dit Lagacè. Les funérailles auront 
Heu mercredi le 24 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons J.-R. Deslauriers, 
3403 ouest, boulevard Goulu, à 9 heures 15, 
pour c rendre à l'église Notre-Dame des 
N( iges, où le service sera célèbre à 9 h. 30, 
et de là nu cimetière de la Côte-des-Nelges, 
Uni de la sépulture. Parents et amis sont 
plies d'y assister sans autre invitation.

A BON MARCHE

CIGARETTES
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(Suite de la première paye) 
route. Cet accident se produisit 
vers 7 h. 45 dusoir, dans un en­
droit connu sous le nom de la 
Grande- Courbe - de - l’Abord-à- 
Plouffe.

Quelques compagnons de voyage 
de la victimes l’échappèrent avec 
des blessures relativement peu 
graves, notamment M. Lucien Guil- 
bault, 23 ans, 7141, 12e avenue, 
à Ville-Saint-Michel, qui eut le nez 
fracturé.

Les constatations d’usage furent 
faites par le détective Lucien Ber­
geron, dépêché sur les lieux sur 
l’ordre du lieutenant-détective 
Gaston Vanier. de la Sûreté pro­
vinciale du Québec.
Néfaste panne

A la suite d’une panne de mo­
teur survenue sur la grand'route, 
entre Richmond et Danville, au 
tout début de la soirée d’hier, M. 
Yvon .lacob. 21 ans, de Victoria- 
ville, marchait sur le chemin dans 
le but d'aller chercher une remor­
que, quand il fut renversé par 
une auto conduite par M. John 
Morin, de Danville, qui le heurta 
en voulant éviter d’entrer en col­
lision avec un véhicule filant en 
direction opposée. M. Jacob fut 
transporté d’urgence à l’hôpital 
Johns-Manville, à Asbestos, où il 
rendit le dernier soupir quelques 
minutes après son admission. Il 
y aura enquête du coroner.

Les constatations d’usage furent 
faites par l’agent Ernest Côté, de 
la police de la route, et le détective 
André Labbé, sur l’ordre du lieu­
tenant-détective Gaston Vanier, de 
la Sûreté de la province.
Funeste collision

M. Joseph Giraud, 59 ans, qui 
habitait 2525. avenue Desjardins, 
à Maisonneuve, a perdu la vie. et 
M. René Gauthier, 45 ans, 25431 
avenue Desjardins, a été blessé à 
la tête, lors d’un accident survenu
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reputation international*

'«us

fccsc.vahon»

S,ati°nnc’"

DüèM 6tAaHMg.au;
RESTAURANT^»

Musique par
Frank Smitheon et 
William Lashmar

Ilote! de LaSalle
Oremmofid «4 S*o. Caittotino m

Lundi 22 décembre 1952

vers 2 h. 15 samedi après-midi, à 
la sortie du pont du boni. Pie 
IX, à Montréal-Nord. La voiture 
de promenade dans laquelle ils 
voyageaient, et (pii était conduite 
par M. Giraud, entra en collision 
avec un camion conduit par M. 
Jean C’hnrbonneau, 21 ans. 971. rue 
Chaumont.

M. Gauthier fut transporté à 
Notre-Dame, pour hospitalisation, 
où fut également transporté d'ur­
gence, M. Giraud, cependant qu’il 
expira quelques minutes après son 
admission. Le corps fut transporté 
à la morgue de la rue Saint-Vin­
cent. pour fins d’enquête du co­
roner.

Le détective Roger Paiement, de 
la Sûreté provinciale du Québec, 
fit les constatations d’usage, sur 
l’ordre du lieutenant - détective 
Gaston Vanier.
Victime de l’onde

Mario Lecavalier, 2 ans et demi, 
fils de M. et de Mme Jules Lecava­
lier, qui habitent 539, chemin du 
Bord-de-l’Eau, à Ste-Dorothée, dans 
le comté de Laval, a été victime de 
l’onde, samedi après-midi. Vers 2 
h., accompagné de son frère. Serge, 
il traversa la chaussée et s’aven­
tura sur une mince couche de glace 
près du rivage de la rivière des 
Prairies, quand il s'enfonça dans 
l'eau et fut englouti. Le corps de la 
petite victime fut retiré de la ri­
vière un peu plus tard dans la jour­
née. et on pratiqua la respiration 
artificielle dans un vain effort pour 
le ranimer.

Un verdict de mort accidentelle 
fut rendu plus tard, à l'issue d’une 
enquête tenue sous la présidence 
du coroner Grignon, m.d., de ce 
district, puis la dépouille mortelle 
de la petite victime fut remise aux 
parents.

Les constatations d'usage furent 
faites par le détective Gaston Ar­

chambault, dépéché sur les lieux 
sur l’ordre du lieutenant-détective 
Gaston Vanier, de la Sûreté de la 
province.

• O 0 L'arrêt de travail 
favorisé par l’exécutif . . .

(Suite de la première paye) 
sc sont réunis dans une salle de 
l’édifice des Syndicats catholiques.

Chacun des membres ayant droit 
de pénétrer dans la salle des déli­
bérations portait sur le revers de 
son veston un insigne portant le 
mot "délégué”.

La séance eut lieu sous la pré­
sidence de M. Gérard Picard, pré­
sident général de la CTCC.

A certains moments, à travers 
les portes closes, on pouvait enten­
dre de frénétiques applaudisse­
ments, des rires et quelques fois 
même la voix d’un délégué qui 
s’adressait à l’assemblée.

Cette réunion plénière a été pré­
cédée. la semaine dernière, de plu­
sieurs réunions tenues dans diffé- 
rets centres de la province où la 
CTCC compte des syndicats affi­
liés.

Lors de ees assemblées, des mem­
bres de l’exécutif de la CTCC ont 
traité de la situation ouvrière de 
Louiseville, où une grève des tis­
serands dure depuis dix mois.

Cette grève, qui a débuté le 10 
mars dernier à l’Associated Texti­
les. a atteint son point culminant 
le 11 décembre, alors que la loi 
de l’émeute a été mise en vigueur 
à la suite d’escarmouches entre la 
Sûreté provinciale et les grévistes.

Durant ees troubles, une person-, 
ne a été atteinte d’une balle tirée; 
par la police. Six autres personnes 
ont dû être hospitalisées.

C’est à la suite de ces escarmou­
ches (tue l’exécutif de la CTCC a 
décidé île tenir l’assemblée pléniè­

re d’aujourd’hui, pour protester 
contre "les méthodes employées par 
la police provinciale à Louiseville" 
et prendre "d’importantes déci­
sions”.

Vendredi dernier, l’ordre rétabli 
dans Louiseville, on y a rescindé 
la loi d’émeute.

Au cours de la semaine, Thon. 
Antonio Barrette, ministre provin­
cial du Travail, a invité les deux 
parties en cause, l’Associated Tex­
tiles et la CTCC, à venir négocier 
pour mettre fin au conflit ouvrier. 
L’évêque des Trois-Rivières. Mgr 
Georges-Léon Pelletier, et le pre­
mier ministre de la province. Thon. 
Maurice Duplessis, venaient d’a­
voir une entrevue ensemble.

La compagnie et l’union doivent 
étudier d’ici à demain une formule 
d’entente qui leur a été soumise 
par M. Barrette.

L’assemblée plénière a repris sa 
séance cet après-midi. Elle doit 
prendre une décision finale qui lie­
ra les 90,000 membres que compte 
la CTCC.

SI VOUS voulez boire et le pouvez 
c’est VOTRE AFFAIRE :

Si vous voulez arrêter, et ne le 
pouvez pas, c'est NOTRE AFFAIRE 
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T rois femmes 
tuées dans
une collision

PETERBOROUGH, 21. <P.C.> — 
Trois femmes de Belleville ont per­
du la vie, aujourd’hui, dans la col­
lision de deux autos sur la route 
no 7. à 30 milles à l’est de Peter­
borough.

Les morts sont: Mme Florence 
Day, 74 ans; Mme Stella Woodley. 
47 ans, et Mme Lilian Solmes, 49 
ans. Mme Day et Mme Woodley 
ont été tuées par le choc. Mme 
Solmes est morte en se rendant 
à l’hôpital de Havelock, cinq milles 
de la scène de l’accident.

Ont été blessés: un des chauf­
feurs, John Franklin Turner. 30 
ans, fils de Mme Day, et Darlene 
Dobbie, 2 ans, petite-fille de Mme 
Woodley.

2,000 nouveaux 
téléphones sont 
mis en service

Quelque 2,000 téléphones ont été 
mis en usage dans le nord-est de 
Montréal, plus précisément dans 
le secteur desservi par le central 
VEndome, en fin de semaine der­
nière. C’était là le premier pas 
vers la raccordement, d’ici l’été 
prochain de quelque 7,000 nou­
veaux téléphones dans les secteurs 
progressifs desservis par les cen­
traux DUpont et VEndome.

L’outillage desservant ces nou­
veaux téléphones est logé dans 
l’édifice abritant le central DU­
pont, au 1110 de l’avenue Sauvé. 
Cette addition porte a 19,900 le to­
tal des appareils desservis par les 
centraux DUpont et VEndome, 
soit presque trois fois plus qu à la 
fin de 1945.

M. Charles de Lotbinière Har­
wood. gérant de la compagnie Bell 
pour la division de Montréal, a dé­
claré que, malgré cette expansion 
formidable des facilités téléphoni­
ques dans ce secteur, la demande 
excède encore de beaucoup la pro­
vision disponible.

La majorité des autres com­
mandes en suspens seront exécu­
tées en avril prochain, alors qu’un 
supplément d’outillage de commu­
tation automatique pouvant desser­
vir 2,000 téléphones sera mis en 
service. Un autre supplément d’ou­
tillage d’une capacité de 3.000 
lignes doit aussi être prêt à fonc­
tionner en juillet.

Vol de $7,800, le 2e en 6 semaines, 
au “Pain Suprême”- Un autre hold-up

Coffre-fcrt 
éventré en

AU REGIMENT DE MAISONNEUVE — La fête du dépouillement de l'arbre de Noël, organisée par les dames 
auxiliaires du Régiment de Maisonneuve, en faveur des enfants des soldats et des vétérans hospitalisés, a 
eu lieu samedi après-midi à l'arsenal de la rue Craig. Environ deux cents enfants attendaient le Père Noël 
que l'on voit ci-dessus entouré des dames auxiliaires, d'officiers et d'enfants. On reconnaît dans le groupe: 
le lt-col. L.-J. Bruneau, commandant du régiment, Mme L.-J. Bruneau, présidente des dames auxiliaires, et 
ses collaboratrices, Mme J.-A. Ostiguy, organisatrice de la fête, Mme A. Angers, Mme A. Internoscia, Mlle 
Suzette Pratte, ainsi que les officiers qui ont aidé à la fête, le major Alex Angers (le Père Noël), le major 
J.-A. Ostiguy, le major P.-M. Prévost, et les lieutenants François Bastien et G. de Larochelle (costumés en 
bouffons). On compte parmi les petits enfants, Isabelle Guzzi, Michel, Normand et Serge Naud, Nicole 
et Gabrielle Dubeau. (Photo "Le Canada", par Robitaille)

Nombreux comités formés 
au début de la session de '53

OTTAWA. 21. rp.C.) — Plusieurs 
comités parlementaires seront éta­
blis au début de la nouvelle an­
née pour étudier divers aspects de 
l’activité gouvernementale.

L’un des premiers comités qui 
sera formé a la rentrée du Parle­
ment. le 12 janvier, sera le comité 
des crédits de la défense.

Il sera appelé à étudier le rap­
port Currie. M. George Drew, chef 
progressiste-conservateur, a décla­
ré qu’il est inutile que ce comité 
scrute le rapport d’une enquête. Il 
a proposé plutôt une enquête gé­
nérale indépendante sur toutes les 
sections du ministère de la Défense.

Le premier ministre St-Laurent 
a laissé entendre que le gouverne­
ment repoussera cette proposition.
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Un autre comité passera en re­
vue les réalisations du Canada dans 
le domaine de l’énergie atomique. 
Une étude semblable a été faite 
par un comité il y a trois ans.

L’hon. J. J. McCann, ministre du 
Revenu, responsable au Parlement 
des activités de Radio-Canada, a 
dit qu’il n’aurait pas d’objections 
à l’établissement d’un comité de la 
radio cette année.

Le gouvernement a promis d’éta­
blir un comité spécial pour étu­
dier des amendements au code pé­
nal. Un comité sénatorial a termi­
né récemment l’étude des modifi­
cations proposées et a rejeté cer­
tains amendements proposés par 
le gouvernement.

Le comité des chemins de fer 
et du télégraphe sera rétabli pour 
faire sa revue annuelle des opéra­
tions des Chemins de fer natio­
naux et d’Air-Canada.

Un autre comité sera peut-être 
formé pour étudier une revision 
complète de la loi des aliments 
et des médicaments.

Certains députés ont proposé la 
formation d’un comité de la Cham­
bre et du Sénat pour étudier un 
programme national d’assurance- 
santé. Le gouvernement n’a pas 
indiqué quelle décision il prendra 
à ce sujet.

ST-HYACINTHE (D.N.C.) — Le 
R. P. Dominique-Marie Laurin, o.p.. 
vient d’être réélu prieur, pour un 
autre mandat de trois ans, du cou­
vent dominicain de Québec. Avant 
de devenir prieur. Il avait été pen­
dant quinze ans directeur du Cen­
tre dominicain, à St-Hyacinthe et 
Montréal.

Noi exrarvgomant* exetw 
toujours l'admiratloci

ouse o/jfclCGTS

Maison de haute distinction

R«« de la Montagne, prie Sherbrooke 
Téléphone t Plateau 4444-1-4

L'illumination des 
villes, pour Noël, 
remporte un succès

Une grande campagne se mène à 
travers les Chambres des Jeunes 
de la province en faveur de l’illu­
mination des villes à l’occasion de 
Noël et du Jour de l’An.

Dans toutes les régions, c’est à 
qui ferait sa ville la plus belle, la 
plus multicolore. Le voyageur, qu’il 
passe en Abitibi, dans le Saguenay, 
dans la Mauricie ou dans les Can­
tons de l’Est, ne peut qu’être frap­
pé de l’activité intense que suscite 
cette iniative à La Sarre, Macamic, 
Amos, Cap-de-la-Madeleine, La Tu­
que, Magog, Sherbrooke, Coaticook, 
Jonquière-Kénogami, Alma. St-Jé- 
rôme (Lac St-Jean», Chicoutimi, 
Louiseville.

Dans la Mauricie, une vive ému­
lation oppose depuis deux ans Sha- 
winigan Falls, Grand’Mère, Trois- 
Rivières, Cap-de-la-Madeleine et 
Louiseville pour un trophée gagné 
tout d’abord par Trois-Rivières puis 
Shawinigan.

Cette illumination des villes, mê­
me si elle est inspirée d’une idée 
commerciale, ne met pas moins les 
coeurs en fête et donne un air de 
de joie bien particulier au temps 
des Fêtes. C’est pourquoi les Cham­
bres de Commerce des Jeunes, sous 
l’impulsion de leur Fédération pro­
vinciale ont adopté cette initiative 
et ont fait un travail digne des plus 
grands éloges.

plein jour
Pour la deuxième fois, en 

l'espace de six semaines, un 
audacieux cambriolage a été 
perpétré, au début de l'après- 
midi d'hier, dans les bureaux 
de la boulangerie "Pain Su­
prême, Limitée", 3448, rue 
Saint-Antoine, à Ste - Cuné- 
gonde. Dans le premier cas, il 
s'agissait d'un vol de $4,200 
et, dans ce cas-ci, il s'agit 
d'un vol de $7,800 en billets 
de banque et en menue mon­
naie.

Ce vol aurait été commis entre 
1 h. 30 et 2 h. 30. selon les rensei­
gnements recueillis. Après avoir 
pénétré par effraction dans les 
bureaux de la boulangerie, les per­
ceurs de coffres-forts — armés de 
haches, de masses et de leviers — 
fracturèrent la boite métallique et. 
après avoir rejeté sur le parquet; 
de multiples chèques et autres do­
cuments qui n’étaient pas utiles 
pour eux. ils firent main-basse sur 
tout l’argent qu’il y avait là — con­
servé dans des boites en bols, en 
attendant l’ouverture de la banque, 
ce matin — et ils prirent ensuite 
la clef des champs.

Les limiers de la brigade prépo­
sée à la recherche des voleurs de 
coffres-forts, de la sûreté munici­
pale, dont le chef est le sergent- 
détective Adrien Poulin, de la sûre­
té municipale, font actuellement 
des perquisitions judiciaires très 
approfondies dans cette affaire.

Fait assez remarquable, dans ce 
cas. c’est dans le même coffre- 
fort que, il y a un mois et demi, 
les cambrioleurs s’emparèrent de 
S4.2UÜ. Cette même boite métalli­
que — alors évontrée — venait 
d’être réparée depuis une dizaine 
de jours à peine, au moment du 
cambriolage d’hier après-midi. 
"Hold-up” à Hochtdaga

Mme Rosanna Lazure, 1697, rue 
Dezery, était seule dans son res­
taurant. à l’adresse citée, peu avant 
G h., samedi soir, quand un petit 
individu, nu-tête, entra dans le ma­
gasin. en pointant sur elle un re­
volver. Après avoir soulagé la cais­
se d’une quinzaine de dollars, en 
papier-monnaie, le malfaiteur prit 
la poudre d’escampette.

A l’issue de l’alerte, les agents 
Maurice Bouchard et Gérard Lau- 
zon, de radio-police, se rendirent 
promptement sur les lieux et ils 
firent les premières constatations. 
Par la suite, l’affaire fut confiée 
aux limiers de la brigade préposée 
aux vols à main armée, dont le chef 
est le capitaine-détective Roméo 
Longpré, de la Sûreté municipale, 
pour fins de perquisitions judiciai­
res.

Bandes Herniaires
SOUTIENS CHIRURGICAUX 

ET ATHLETIQUES

Les salons les plus luxueux 
et les plus modernes en ville

AJUSTEURS DES 2 SEXES 
MARQUES CONNUES 
PRIX RAISONNABLES

PH (IMREI1L
LA PLUS GRANDE PHARMACIE DE DETAIL AU MONDE 

DUQUET et DUQUETTE pharmaclem, proprictalroc

JOUR ET NUIT SIGNALEZ HA. 7251
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Jlu l ^a fais de ^uôtice
PAR ADOLPHE NANTEL

Au Rox'

Rien dïmm 
et les ond

oral avec Eddy Shore 
ines Margaret et Lily

Il v a quelque* semaines le théà- 
Ire Roxy offrait un spectacle avec 
Kddy Lloyd et deux danseuses, 
Margaret et Lily, capables de da­
mer la “hanche” à Peaches. La 
ville de Montréal sommait la di- 
irction de cet établissement de se

Cartes
Professionnnelles

AVOCATS

Gcoffrion & Prud'homme
AVOCATS IT PROCUREURS
J.-Alex. Prud'hommu C.R. 
C.-Antoine Geoffrion, LL.L 
Guillaume Geoffrion. LL.L 

lue Parent B.C.L.

112 ouest, rue Saint-Jacques
Adroio télégraphique • "Ceaftrlon" 

Tél.s HArbour S177 MONTREAL

PINARD, PIGEON 
Cr PARE
AVOCATS

Immeuble Insurance Exchange 
276 ouest, rue St-.!acques 

HA. 7291 *
Roch PINARD, B.L.M M.P
Rodolplto PARE. B.L M 
Morcel Pigeon LL.L.

TRUDEAU, BEAU’ IEU & 
ETHIER

Mourice frudeou.C.R 
Roger Beaulieu

). Alfred Ethier 
François Morel

204 ouest, Notre-Dame 
LA. 1126 #

JACQUES DECARY
AVOCAT

de l'étude légale
DECARV BILODEAU & O TOOLE

Suite 509. Immeuble Transportation 
132 ouest, rue St-Jocques

tél. ; HA 2180-21S9 Montréal

Tel.: PL. 1442
Ouimet, Noël, 

Desjardins et Ducharme
AVOCATS ET PROCUREURS

Roger Ouinoet, C.R. Guy Desjardins
Jeon-Paul Noël, M A.L.

Claude Ducharme
460, ST-JEAN SUITE 515

Montreal

ROULEAU &TRUDEAU
Cuy Rouleau et Paul Trudeau

AVOCATS

Edifice fhéml»
10 ouest, rue Soint-Jocaues, Suite 512 
Montréal I PLateau 5241

Les Dentistes CHALIFOUX, D.D.S.

présenter
l'nceusati
présentât
le.

Tou* le* jour» de 9 h. o.m. à 9 h. p.m 
Samedi de 9 h. à midi

709, VINE! (coin St-^ocquc*) 
iillt. do lo Banque d'Eparqno • Wllbank 8686

Médecin
Dr M. BRISEBOIS

GRADUE PARIS, LONDRES 
CLINIQUE PRIVES 

Ceour, catomoc, foie, Intqalln 
Peau, long, rein, renie, preitate 
Electricité médicale — Royeni-X 
Maladie* de* femme*, vénérienne*. 
>ndocrinienne*, impuinance, «térllité

816 e*t, rue Sherbrooke - PR. 5252 
rf# 9 o.m. è • em

• en Cour municipale, sous 
on d’avoir donné une re­
ion indécence et immora-

Mareel Gauthier, du 1(509. de la 
rue Saint-Germain, passait devant 
le juge René Théberge, samedi, 
accusé de possession illégale d’al­
cool de contrebande. Les agents du 
Pied-du-Courant ont saisi trois bi­
dons. d'un gallon chacun, dans sa 
voiture.

Le suspect a protesté de son in­
nocence. avec procès ajourné au 9 
janvier prochain. 11 a été libéré 
sous un dépôt en argent de SôOü. 
Me Maurice Sauvé représentait la 
poursuite.

Si Gauthier e^t reconnu coupa­
ble, il est passible d’une amende 
de $500. et de la saisie de son auto­
mobile. Dangereux la contrebande. 

* * *
Hubert Roy. de Ville Jacques- 

C’artier. accusé de refus de pour­
voir. subira son procès le 23 dé­
cembre. Son avocat, Me Yves Syl­
vestre. a obtenu une libération sur 
parole après avoir expliqué qu’un 
jugement en séparation de corps 
avait été rendu en Cour supérieu­
re. et que les époux s’étaient en­
tendus pour que le paiement de la 
pension alimentaire commence au 
milieu de décembre.

Henri Davignon, de Chambly- 
Bassin, aurait battu sa légitime. 11 
a protesté de son innocence devant 
le juge René Théberge, pour être 
libéré sur parole, non sans être 
averti, par le tribunal, de surveil­
ler ses poings d’*ci le procès, ajour­
né au 23 décembre.

♦ * *
Joseph Goodman, sans adresse 

mentionnée au dossier, aurait con­
verti à son propre usage les $1.000. 
que lui confiaient ses patrons. L’en- 
quête judiciaire a été ajournée au 
23 décembre. Me Maynard Golt 
représente la défense.

* * *

Peter Demitro Suchuck, qui au­
rait volé des bijoux évalués à $279, 
à M. Walter Shoodwin, et qui au­
rait résisté à deux agents de poli­
ce, lors de son arrestation, subira 
son enquête judiciaire le 23 décem­
bre. Le juge René Théberge lui 
a refusé tout cautionnement à cau­
se de deux séjours antérieurs au 
bague, et pour deux ans chaque 
fois.

Gérard Paré, du 275Ô de la rue 
Préfontaine. Ville Jacques-Cartier, 
et Guy Ruffiance, du 1217. de la 
rue Marquette, aussi à Ville Jac­
ques-Cartier, auraient volé après 
l’avoir battue, Mlle Lizctte Renaud, 
pour lui enlever son sac-à-main 
contenant $10. La police trouva le 
sac-à-main en possession de Ruf 
fiance. Le juge Théberge, après 
avoir ajourné l’enquête judiciaire 
au 23 décembre, a refusé tout cau­
tionnement aux présumés assom­
me urs.

* * *

Arthur Cadieux, 20 ans, et René 
Sauvé, 20 ans, tous deux domici­
liés au 3000, de la rue Coloniale, 
passaient devant le juge René Thé­
berge, samedi, sous l’accusation du 
vol de deux radios dans les auto­
mobiles de citoyens, encore incon­
nus de la police, qui continue son 
enquête.

Les deux détenus ont protesté de 
leur innocence, avec enquête judi­
ciaire fixée au 23 décembre.

Me Maurice-S. Hébert, occupant 
en défense, a obtenu un cautionne­
ment de $900 pour Cadieux, et 
deux cautionnements de $500 dans 
le cas de Sauvé, après que Me 
Hébert eût déclaré:

—Si le tribunal craint que Sauvé 
se sauve, qu’il fixe deux caution­
nements.

Sauvé a une feuille de route 
embryonnaire.

L’affaire *'e.>t plnidée récem­
ment devant le recorder en chef 
Roland Paquette et Me Pierre Bar­
rette, c.r., avocat de la défense, 
plaida puiys soumit au tribunal les 
notes uqi suivent:

“Suivant l’article 208 du Code 
Criminel, une plainte a été logée 
contre l'accusé pour avoir offert 
au public un spectacle immoral et 
indécent.

“La poursuite ne fait entendre 
que deux témoins, dont les deux 
constables qui ont assisté à une re­
présentation le 27 août 1952.

“Nulle part dans son témoignage, 
le constable Carpenter fait allu­
sion qu’on a monté sur la scène une 
comédie immorale et obscène.

“L'autre constable fait mention 
qu’au cours de la comédie, il s’est 
produit une situation dont les spec­
tateurs ont ri et applaudi.

“En défense, l'accusé a fait en­
tendre plusieurs témoins qui ont 
tous déclaré qu’il s'agissait d’une 
comédie, et qu’ils n'ont été aucu­
nement scandalisés par cette scène. 
Les témoins

“Les témoins et l’accusé ne pos­
sèdent aucun dossier judiciaire, et 
l'accusé Lloyd dit que cette scène 
a. à maintes reprises, été présen­
tée par lui-même, tant au Roxy 
Theatre que dans d’autres théâtres.

“Ce dernier a même produit 
comme exhibit le manuscrit de 
cette scène, lequel, auparavant, 
avait été soumis au gérant M. Tru- 
dcl, pour acceptation.

“Dans les circonstances, je sou­
mets qu’il s’agit tout simplement 
d’une comédie burlesque et qu’on 
ne peut y trouver aucun fait im­
moral et indécent.
Jurisprudence

“Je référé le Tribunal à la cau­
se de CONWAY v. R KG FM Revue 
Légale, N.S. 1944, Page 27 : (Il 
s’agissait de Lily St-Cyr au théâtre 
Gayety).

—“L’intention mauvaise (mens 
rea) devant exister à la base 
de toute offense criminelle, 
une personne doit avoir eu 
l’intention d’exhiber un spec­
tacle tendant à la déprava­
tion, pour être trouvée cou­
pable d’avoir offert au public 
un spectacle immoral et in­
décent.”

“Since mens rea is an essential 
ingredient of an offence under 
s. 208, there can be no conviction 
unless it is proved that accused 
intented to show a spectacle which 
tendend to deprave : Conway v. R 
(1944) K.L. 27. 81 C.C.C. 189, (1944) 
2 D.L.R. 530, 1944 Can. Abr. 187, 
reversing 1944) R.L. 20 (sub nom. 
R. v. Conway) 81 C.C.C. 189 (1944) 
2 D.L.R. 531.

Le recorder Paquette, dans un 
jugement élaboré, rendu en fin de 
semaine, rejette l’accusation portée 
contre le Roxy et libère Shore et 
ses deux belles acolytes, Margaret 
et Lily.

6528, rue Saint-Denis — Calumet 9572

Salières volées, détenus désalés 
mais le tribunal ne les sale pas !

La boisson fait taire bien des 
folies. Prenez deux gars de Mac- 
kalville, Lucien Saint-Ours et Ar­
thur Smith, entrés au restaurant 
de Dieardo Di Caprio. vendredi 
soir, non pas pour manger un spa­
ghetti, mais une bonne soupe aux 
pois.

La serveuse retarde. Ils partent 
après avoir volé chacun deux sa­
lières. évaluées à un dollar, (avec 
leur contenu pardi', par Di Caprio 
qui les faisait appréhender, sans 
plus.

Les prisonniers, dégrisés et dé- 
salés, (pour avoir l'ambiance de 
l’affaire), se sont reconnus coupa­
bles samedi matin, devant le juge 
René Théberge qui leur déclara :

—Cela ne serait pas drôle m je 
vous salais à mon tour î . .

Mais le tribunal, tout au bel es­
prit des Fêtes, leur imposa comme 
peine une journée de prison, a 
dater du 19 décembre.

Les salières ont été retournées à 
Di Caprio.

Eric Davis veut prendre l'avion et 
promet de rembourser Louise-Ross

Eric Davis, un visiteur de Lon­
dres, arrivé au pays depuis novem­
bre. désire prendre le prochain 
avion pour aller fêter la Noël sous 
les brumes de la Tamise.

Mais il se tient que son envolée! 
soit retardée. Tout va dépendre et 
de sa bonne volonté, et du juge 
René Théberge. Eric fera preuve 
de gentillesse en remettant à Loui­
se-Rose Raudok. le réticule qu’il 
lui vola dans une boite de nuit, et 
en lui remboursant les $25, qu’il 
contenait.

Davis a expliqué qu’il attendait 
une semaine de salaire et le juge 
Théberge a décidé de le garder en 
prison d’ici le 23 décembre, lui 
permettant de téléphoner pour se 
faire envoyer M>n salaire à la pri-j 
son commune, et organiser son en­
volée de retour. Le tribunal a sou­
ligné :

—Nous en avons déjà trop des 
individus de votre acabit, et espé­
rons pouvoir nous débarrasser de 
vous au plus tôt.

Un détective de la ville de Mont­
réal. M. Francoeur. trouva le réti­

cule de Louise-Rose caché sous 
l’oreiller d’Eric, dans une cham­
brée de la rue Dorchester.

Cité de

Westmount
Règlement 591

Et de trois
Trois jolies femmes de Beloeil, 

les invitées d’un employé du greffe 
de la Paix, ont assisté à l’audience 
des Comparutions, samedi matin, 
assises dans le prétoire.

Si le soleil tassait ses rayons 
pour entrer dans la première c ham­
bre de la Correctionnelle, ces da­
mes avaient du soleil plein les 
yeux, vivement intéressées por 
une procédure qu'elles voyaient, 
en attendant d’aller faire leurs em­
plettes de Noël.

AVIS est donné par les présentes 
aux personnes concernées par le 
règlement 591 intitulé: “REGLE­
MENT POUR AMENDER DE 
NOUVEAU LE REGLEMENT 577 
CONCERNANT LES EDIFICES ET 
LA CONSTRUCTION” a été adop­
té par le conseil municipal de la 
cité de Westmount, à une session 
générale ajournée, le 15 décem­
bre, 1952.

Les détails concernant ledit re­
glement sont clairement définis 
dans le règlement 591, lequel est 
ouvert pour vérification par toutes 
les personnes intéressées au bu­
reau du Secrétaire-trésorier. Hôtel 
de Ville, Westmount.
Westmount. ce 20 décembre 1952.

J. S. CAMERON, 
Maire.

A. W. D. SWAN, F.C.I.S., 
Secrétaire-trésorier.

AGENT

Murs reconstruits dans 
le tunnel situé à l'angle 
d’Iberville-St-J ose ph

Le comité a adjugé à Atlas Cons- 
truction Co. Ltd. le contrat en vue 
de la construction de murs de sou­
tènement dans le tunnel situé à 
l’angle du boulevard St-Joseph et 
de la rue d’Iberville, au prix de sa 
soumission, soit au prix total ap­
proximatif de SI 58.502.

4503 St-Denis, suite 1 LA 6396
(Coin Mont-Royal)

JEAN Dcs-CHENEAUX
AGENT GENERAL

Spécialiste en recouvrements 
de tous genres de dettes

ENQUETES CIVILES ET 
COMMERCIALES

Supprime en une séance 
la TRANSPIRATION mal­
odorante des pieds pour 
lo modique somme de

Le CENTRE d’EUPODIE 
BEAUGE ENRG

BE. 9173

//La liqueur par excellence //

IMPORTATION
FRANÇAISE

LIQUEUR

D. O.M

◄
4
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ïciss revenus au 
ccnvenium après 
viiwî-ssp! ans

Une belle classe, celle de la 
faculté de droit de 1925, à l’Uni- 
ver.sté de Montréal, toujours au 
complet, malgré 27 ans de labeurs, 
s’est encore réunie dans une fête 
intime, samedi soir, à l'invitation 
de son président, Me Alphonse Pa- 
tenaude, c.r., à l’iiôtel Mont-Royal.

Tous ont bien réussi dans la vie 
comme on pourra le juger par la 
liste des présences nue voici : 
Thon, juge Gerald Fauteux, de la 
Cour suprême du Canada, (vice- 
président du conventum); le juge 
en chef Edouard Archambault, des 
Sessions de la Paix; le juge Mau­
rice Laurin, de la Cour du bien- 
être social; le juge Victor Gaudet 
de la Cour de magistrat; Me C.-A. 
Sylvestre, c.r. de la commission 
de Transport de Montréal; Me 
Maurice Julien, c.r.. Me Hector 
Lalonde, c.r. de la Ligue des pro­
priétaires; le notaire P.-F. Hébert 
maire de Noranda. Me Hector 
Langlois, c.r., le notaire H. Nault, 
le notaire Gustave Parent, le no­
taire Gonzague Saint-Jean, Me 
J .-Paul Cossette. le notaire Eien- 
ne Gérin, le notaire Marcel Ber­
trand. le notaire Achille Tremblay 
le notaire Léo Gravel. M. J.-A. 
Blanchard, le notaire Arsène Bes­
sette. Me Antonio Lamer, du con­
tentieux municipal, M René Oui­
met. Me Godefroy Laurendeau, le 
notaire Noël Picard et Me Maurice 
Lambert.

C’est bien le moment de dire 
Ad Multos An nos...

Ajournement à Londres
LONDRES. (Reuter) — La 

Chambre des Communes a inter­
rompu ses travaux pour les. fêtes. 
La session reprendra le 20 janvier.

COUR SUPERIEURE
Provinde de Québec 
District de Montréal 
No 326081
MICHEL COBETTO. camionneur, 

des cité et district de Mont­
réal Demandeur

— vs —
BELANGER BOWLING ALLEY & 

RESTAURANT LTD. corpo­
ration légalement constituée 
ayant sa principale place d’af­
faires dans les cité et district 
ch* Montréal, et SAM CEN­
SER, des cité et district de 
Montréal

Défendeurs
Il est ordonné au défendeur SAM 

CENSER de comparaître dans le 
mois.
Montréal. 20 décembre 1952.

B. CIIARBONNEAU 
Député-protonotaire

Mes Ouimet, Noel. Desjardins 
& Duchanne,
Procureurs du demandeur

CANADA
Province de Québec 
District de Montréal

AVIS
AVIS est par les présentes don­

né que EFTTMIOS ANGELIDIS, 
boulanger, des cité et district de 
Montréal, province de Québec, 
s’adressera au Parlement du Ca­
nada. à sa présente ou prochaine 
session, ou la session suivante, afin 
d’obtenir un bill de divorce d’avec 
son épouse MARGARITA FR.AN- 
GOPOULOS, autrefois des cité et 
district de Montréal, province de 
Québec, actuellement à New-York, 
Etat de New-York, un des Etats- 
Unis d’Amérique, pour cause d’a­
dultère.

Daté à Montréal, province de 
Québec, le 16 décembre 1952.

(signé)
Me JULES DUPRE. C.R., 

Procureur du demandeur. 
60 ouest, rue Saint-Jacques, 
Montréal.

NATIONAL DETECTIVE 
AGENCY

Tous les genres d'enquêtes
Rien à payer si nous ne 

réussissons pas
FRontenac 5680

• • • Le prodigieux
(Suite de la 9e pape) 

d’aucune privation et peuplés d’ha­
bitants que les plus lourdes tâches 
n’effraient pas.

Plus que n’importe quel autre 
Européen peut-être, F Allemand 
reste nationaliste, orgueilleux, dy­
namique, fier et extrêmement am­
bitieux. II affectionne encore la 
discipline rigoureuse et les unifor­
mes militaires. Il aime travailler 
sous les ordres d’un maître qu’il 
admire, en l’absence duquel il se 
relâche et cherche sa voie.

Dans l’amertume et la détresse 
d’après-guerre, on aurait dit qu’il 
puisait le courage requis aux sour­
ces intarissables d’une secrète vita­
lité. parce qu’il se refusait à sa­
crifier l’efficacité au désespoir.

Si seulement un nouveau dicta­
teur, surgissant de la masse, •par­
venait à unifier le pays que se par­
tagent les Alliés et les Russes, il 
est presque assuré que les Alle­
mands le suivraient à n’importe 
quel prix afin de reconquérir la 
gloire d’une époque révolue dont 
ils ont la nostalgie. Car. s’ils ont 
oublié les camps de morts, ils se 
souviennent des “autobahns” qu’a­
ménagea Hitler à travers l’Allema­
gne...

Ils savent aussi transiger avec les 
autres en jouant toutes les cartes 
d’une diplomatie opportuniste par­
ce qu’ils n’ignorent évidemment 
pas que le monde entier a les yeux 
tournés sur eux.

Dans ces conditions, il n’e.-T pas 
étonnant que ce peuple, dont on 
dirait toujours qu'il manque ses 
rendez-vous avec l’histoire, inspire 
une vive inquiétude à la France et 
à tous ceux qui ont connu le prix 
de ses entreprises.

Et pourtant, l'irréductible rivali­
té Est-Ouest protège l'Europe, 
mieux (pie toutes les garanties, con­
tre les entreprises d’une Allema­
gne réarmée, même unifiée et sou­
veraine. N’c.st-il pas logique de 
penser que le "danger allemand” 
(qui inspire à toute la presse fran­
çaise ses meilleurs éditoriaux* s’ag­
grave dans la seule mesure où s'at­
ténue la tension entre le bloc com­
muniste et le monde libre?

Comme l'univers, l’Allemagne est 
divisée, possédant le privilège peu 
enviable de conserver sur son ter­
ritoire le rideau de fer, privilège 
qui suppose la présence, au sein 
d’un même peuple, des éléments 
politiques de l’extréme-droite. avec 
la renaissance du nazisme, et de 
l’extrême-gauche, dont la menace 
s’exerce sans cesse aux frontières 
de la zone orientale.

Ce néo-nazisme, que la presse in­
ternationale ne cesse de signaler 
à l’attention du monde, no repré­
sente un danger réel que s'il vient 
à dominer dans la future Armée 
européenne. Mais il ne s’agit pré­
cisément pas de reconstituer une 
Wehrmacht autonome puisque, aux 
termes des accords relatifs à la 
création d’une telle armée, on s’en­
tend sur les modalités de la parti­
cipation allemande à la communau­
té défensive. Les pays intéressés 
<la France, la Hollande, la Belgique, 
l’Italie. le Luxembourg» craignent 
toutefois qu’au cas d’une expansion 
des forces, nécessitée par l’évolu­
tion de la guerre froide, les Améri­
cains n’exercent leur influence en 
vue d’autoriser l'accroissement dos 
effectifs allemands aux dépt ns de 
la supériorité française et des an­
ciens ennemis du Reich.

Personne ne met en doute l’obli­
gation stratégique d’englober l’Al­
lemagne occidentale dans la défen­

se européenne, mais chacun récla­
me des garanties contre la renais­
sance éventuelle d’un militarisme 
agressif. Il semble que ces garan­
ties soient assurées si l’on considère 
d’une part la division de l’Alle­
magne c’est-à-dire le partage des 
forces rivales (où certains voient 
le danger d’une guerre civile qui. 
naturellement, aurait tôt fait de dé­
générer en guerre universelle) et. 
d'autre part, l'esprit du gouverne­
ment Adenauer à Bonn.

En France, ces facteurs retardent 
la ratification par l’Assemblée Na­
tionale du Traité de Paris insti­
tuant l’Armée d'Europe. On sait, 
par ailleurs, que le Parlement de 
Bonn s’est prononcé en faveur du 
principe des accords.

Quant à l’unification allemande, 
les plus optimistes ne croient plus 
qu’elle puisse être réalisée dans 
un avenir prévisible puisque les 
Russes n’admettront jamais qu’une 
Allemagne libre, souveraine et af­
franchie de toute occupation, adhè­
re à la politique atlantique. En 
conséquence, une solution adé­
quate au problème allemand ne 
sera possible que si elle s’accom­
pagne d’une solution réelle à la 
guerre froide.

Mais
guerre

comment 
-froide ?

mettre fin à la

Michel ROY

Autre bail do l’Office 
d’initiative économique

Le comité exécutif de la Cité 
a décidé d’autoriser le renouvelle­
ment. pour une période d'un an, à 
compter du premier mai prochain, 
aux mêmes conditions et en consi­
dération d’iin loyer annuel de 
$4.680, du bail relatif aux bureaux 
occupés par l’Office d'initiative 
économique et touristique dans 
l’édifice Dominion Square.

AVIS
AVIS est par les présentes donné 

que SI SAN Kl. \ MK A. femme ma­
riée, de la cité et du district de 
Montréal, dans la province de 
Québec, s’adressera au Parlement 
du Canada, à sa prochaine session, 
ou à la session suivante, afin d’ob­
tenir un bill de divorce d’avec son 
époux, JOEL MIGECOVSKY, dé­
tailler. de la cité et du district de 
Montréal, pour cause d’adultère.

DATE h Montréal, ce 19 décem­
bre, 1952.

MEYEROVITCH & LEVY.
Procureurs de la requérante.

660 Ste-Cntherine ouest,
Montréal. Québec.
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Ouverts de 9 h. 20 a.m. à 10 h. p.m. — aujourd'hui
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FIAIS PYJAMAS BROADCLOTH

y

I

pour hommes ef jeunes gens, tailles : 36 à 46 — A à D

FIN BROADCLOTH "SANFORIZED"
Vous n'avez pas besom de savoir ses goûts.
L'homme moderne et sportif aime dormir 
dans un pyjamas de broadcloth . . . surtout 
dans cette qualité serrée pré-rétrécie. Rayu­
res vives et gaies sur fond pâle. Aussi dans 
le groupe pyjamas bleu et gris Les rayures 
sont : bleu, gris, vert marron.

3.95
FINETTE ANGLAISE "FORSYTH //

Une autre séné de pyjamas marqués à bas 
prix lundi. Vous en ferez cadeau à celui 
qui voyage . . . qui passe des vacances dans 
les montagnes, à la campagne ou bien qui 
est sensible au froid de l'hiver la nuit. Coupe 
ample et confortable assurée par la con­
fection FORSYTH. Pantalon à ceinture élas­
tique. Tailles : A à E. Rayures bleu, gris, 
vert, rouge. SPECIAL DUPUIS LUNDI

695
CHAUSSETTES "BROGUE"
Un fin et confortable tricot d'hiver laine 
et coton que vous devez choisir pour vous- 
meme . . . offrir en cadeau pratique. Mo­
tifs verticaux aux temtes sobres de bleu, 
gris, brun, à contraste rouge, bleu, jaune 
Bout de pied et talon renforcés. Pointures :
10 à 12. SPECIAL DUPUIS — La paire

50
DUPUIS — rox-dc-chaimcc (Stc-Cathcrim»)

OUVERTS CE SOIR JUSQU A 10 H.
y

» *
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La grève générale
Tous Us citoyens sérieux — et parmi eux nous comptons 

assurément les dirigeants de la C ICC partagent 1 inouï» tudi 
dt l’Association des manufacturiers devant la menace de grève 
générale. Nous sommes d’accord avec 1 Association pour 
penser que cette grève serait un “geste révolutionnaire’’ et 
que l’on ne “doit pas recourir à l’illégalité sur notre propre

D’autre part, nous refusons de croire à la probabilité de 
11 tte grève générale, mais nous pouvons facilement comprendre 
l’exaspération des hommes qui les premiers en ont parle. Et 
si l’on ne doit pas recourir à la grève générale, et autant que 
possible s’il vaut mieux ne pas même recourir à des grèves 
localisées, il reste que le premier devoir du gouvernement de 
Québec, c’est de s’abstenir de provoquer les ouvriers.

Nous ne sommes pas de ceux qui accorderaient volontiers 
tous les droits aux ouvriers, nous sommes opposés «à la lutte 
des classes et nous prétendrons toujours qu’aucune classe ne 
doit exercer de dictature dans une société bien organisée. 
Mais avec la même conviction nous écrivons tranquillement 
que le gouvernement actuel de la province de Québec .‘■cmble 
prendre plaisir à persécuter les ouvriers, particulièrement les 
syndiqués et parmi ceux-ci de préférence les adhérents de la 
CTCC.

Il est temps que cela cesse!
11 est temps que M. Antonio Barrette s occupe de son 

affaire, fini est d’abord de concilier patrons et ouvriers quand 
ils ne s’entendent pas dans une industrie.

1] est temps que M. Maurice Duplessis cesse d’inciter les 
agents de la Sûreté provinciale à se conduire comme des 
agents provocateurs.

L’Association des manufacturiers — dont nous approuvons 
dans ses grandes lignes le communiqué publié samedi 
l'Association des manufacturiers sait-elle que partout où il y 
grève depuis quelques années dans la province de Québec 
il ne se produit de vrai désordre qu’apres 1 arrives de la 
“police provinciale” à M. Duplessis sur les lieux ?

Ne trouve-t-elle pas ce fait étrange? Et révélateur?
La mise en garde de l’Association des manufacturiers, 

justifiée et opportune, aurait pris plus de valeur si elle s était 
adressée au premier ministre de la province de Québec autant 
qu'aux ouvriers.

Car si jamais il y a grève générale, ce qu’à Dieu ne plaise, 
M Duplessis en portera au moins la moitié de la responsabilité.

Deux méthodes
IJ t xiste deux tactiques différentes pour mener la lutte 

contre les communistes dans le domaine syndical, deux façons 
différentes d’accueillir leurs propositions d’unité d’action.

La première est de répondre toujours et partout par un 
refus catégorique. Nous ne vous connaissons pas. nous ne 
voulons pas vous connaître. Nous savons que les buts que vous 
poursuivez n’ont rien à voir avec le syndicalisme. Nous savons 
que vous trompez la classe ouvrière sur vos intentions vraies, 
e t nous vous aiderions à l’abuser si, en faisant alliance avec 
v»»u.s. même à titre temporaire, nous paraissions reconnaître 
que vous pouvez quelquefois servir vraiment les intérêts des 
travailleurs. Nous ne prendrons donc jamais la main traîtresse 
que vous nous tendez.

A cette politique de mise en quarantaine s’oppose une 
méthode plus souple qui ne refuse pas systématiquement le 
contact. 11 est parfois difficile, disent ceux qui la défendent, 
de montrer aux camarades de l’usine que le syndicat cégétiste 
poursuit des buts politiques en soutenant des revendications 
que nous soute nous nous-mêmes. S’ils en conviennent, ils diront 
volontiers qu’il faut prendre la revendication sans s’occuper de 
la politique, ni de ce qu’écrira l’Humanité, et ils ne compren­
dront pas que nous refusions un appui qui peut être décisif. 
Aussi acceptons-nous parfois l’action commune, mais sans 
plaisir, et en la limitant à des objectifs précis.

On peut approuver les deux méthodes, mais à la condition 
(U- les appliquer à bon escient. La première convient mieux à 
l’échelle nationale, et sans doute est-elle la seule que devraient 
pratiquer pour leur propre compte confédérations et federa­
tions. Les grands syndicats — ceux qui sont de véritables 
fédérations régionales — devraient aussi s’en tenir à cela.

Mais on comprend fort bien que les syndicats d’entreprises 
apportent moins de rigidité d/ins leur tactique. A toujours dire 
non. à toujours refuser d’être là où sont les cégétistes, qui 
sont partout, ils risquent de s’isoler, “de se couper des masses” 
et finalement de dépérir.

L’action commune peut d’ailleur être un excellent moyen 
de lutte, si l’on sait retourner contre les cégétistes leur arme 
et exiger que tout mot d’ordre politique soit banni du contrat 
d’unité. Que les militants osent en faire la proposition en pré­
sence de tout le personnel : ils seront suivis par tous, y compris 
les habituels suiveurs du syndicat C.G.T. Et celui-ci sera pris 
au piège. Car s’il essaie de glisser quelque allusion à un pro­
blème politique il rompra l’unité et il ne pourra pas cacher 
qu'il porte la responsabilité de la rupture.

pet;h Pklm \
Lumières . . .

La . . . Catherine, pour em­
ployer l'expression des conduc­
teurs de tramways, s'est trans-
formée.

Voie lactée en miniature, dé­
roulant son long ruban multico­
lore sur la ville.

Partout des arbres de Noël 
aux scintillements d'arc-en-ciel.

Les mamans et leurs gosses 
s'extasient devant les montres 
des grands magasins.

Vous trouvez de la joie, du 
désir, dans les yeux des femmes.

Plusieurs belles admirent des 
bagues de fiançailles et rêvent 
déjà à la grande aventure.

Une bonne vieille examine les 
aubaines d'un magasin de mu­
sique.

Je vous parie qu'elle va y en­
trer pour acheter le disque si 
gentil: ''Vou Iez-vous danser, 
grand'mère ..."

GABADADI

L'examen visuel
Pourquoi, dans un bon examen 

de la vue des enfants, tout spécia­
lement des enfants qui doivent 
aller ou qui fréquentent déjà 
l'école, la lecture de lettres plus 
ou moins grandes sur un tableau 
noir ou sur une carte blanche de 
carton, à une distance de quelque 
20 pieds, n’est-elle pas suffisante ?

C’est qu'elle ne révèle pas du 
tout les faits les plus importants 
qui concernent la vision de l'en­
fant.

Kn réalité un enfant doit voir 
a la distance du bras. Lorsqu’il lit. 
le livre doit être à douze ou quinze 
pouces de ses yeux, lorsqu’il écrit 
ou qu’il dessine, son cahier, son 
papier, doivent être à peu près 
à la môme distance.

11 pourra peut-être, cet enfant, 
lire les lettres sur la carte à une 
distance de 20 pieds sans aucune 
difficulté et n’étre cependant pas 
en mesure de remplir ses devoirs 
scolaires quotidiens, de lecture et 
d’écriture.

Voir très bien à la distance du 
bras est tout à fait différent du 
fait de voir à une distance de 20 
pieds, ce qui découvre seulement 
l’acuité, la clarté de perception, 
mais ne révèle rien au sujet de la 
possibilité de faire travailler les 
deux yeux ensemble, de la facilité 
aussi d’interpréter ce qu’ils ont vu.

L’important est la rapidité de 
perception, l’habileté à saisir plu­
sieurs lettres ou mots en un rapide 
coup d’oeil.

Et c’est sur ces différents points 
que doit porter surtout l’examen 
minutieux qu’un bon optométriste 
doit faire subir à l’enfant, au moins 
une fois chaque année.

mmm
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WASHINGTON — Que Robert A. 
Tait soit revenu dans les bonnes 
grâces d’Eisen- 
hower, cela veut 
dire que les deux 
ailes du parti ré­
publicain veulent 
à tout prix éviter 
une rupture. Il y 
a une semaine,
Taft n’avait aucu­
ne chance de ga­
gner la présiden­
ce du sénat il est 
maintenant cer­
tain de l’obtenir 
C’est le sénateur Frank Carlson, 
du Texas, qui s’est entremis au­
près du président-élu et de “Mr 
Republican”. 11 faut dire aussi que 
plusieurs sénateurs républicains 
sont intervenus auprès de Taft 
pour qu’il prenne une attitude plus 
conciliante. El parmi eux il y avait 
de ses meilleurs amis.

Drew PEARSON
iCopurirjht The Bell Sl/mlirtile. Inr.j

Lettre d’Ottawa

Le rapport Currie
OTTAWA — La 

publication, or­
donnée 
ministre 
Délense 
le. M. 
Claxton, 
port Currie, 
document qui

par le 
de la 

nationa- 
Brooke 

du rap- 
un 
dé-

voile un état de 
choses déplora­
ble dans le ser­
vice du génie de 
l’armée. où il 
s’est commis des vols et d’autres 
irrégularités graves, parce qu’on 
n’a pas, en hauts lieux, exercé sur 
l’activité de ce service toute la 
surveillance qu’on aurait dû, a 
plongé le Parlement dans une at­
mosphère de crise.

Les partis de l’opposition qui, 
depuis longtemps, n’avaient pas 
eu à se mettre sous la dent une 
•pièce de résistance aussi juteuse, 
crient à qui mieux mieux au 
scandale. Ils accusent, jugent et 
condamnent impitoyablement. Ils 
exigent que des têtes tombent. Les 
uns demandent celle de M. Clax­
ton ; d'autres celles de tout le mi­
nistère. Les rumeurs les plus sen­
sationnelles circulent. On parle de 
la possibilité de démissions reten­
tissantes.

Tout cela, bien orchestré, il faut 
en convenir, est d’assez bonne 
guerre.

Mais dans toute cette bataille où. 
forcément, les passions prennent 
souvent le pas sur la raison, il est 
une chose assez importante que 
les adversaires de l'administration 
oublient ou font mine d’oublier. A 
les entendre, le document accusa­
teur autour duquel, avec raison, 
ils font tant de bruit, c’est à eux 
et a eux seuls qu’on le devrait. Ils 
l’auraient plus ou moins arraché 
de force au gouvernement qui 
n’aurait rien demandé de mieux 
que de faire le silence sur la si­
tuation non seulement inquiétante 
mais dangereuse qu’il dénonce.

Or ce n’est pas là la vérité.
Sitôt qu’on eut appris à Ottawa,] 

en avril dernier, que des affaires 
scandaleuses s’étaient passées ou 

.se passaient au camp militaire de

Petawawa, la police reçut instruc­
tion d’intervenir avec énergie, de 
pincer les coupables et de les tra­
duire devant les tribunaux, (’e tra­
vail fut exécuté et il se continue. 
Des procédures criminelles ont été 
instituées. 11 y a eu des condamna­
tions. Il y en aura encore.

On ne se contenta de cette me­
sure. cependant. Dans le même 
temps, M. Claxton invitait M. G. S. 
Currie à instruire une enquête 
complète et impartiale qui révéle­
rait l'étendue du mal et qui indi- 
querait les moyens à prendre pour 
le guérir.

Le rapport Currie est le résultat 
de cette enquête que M. Currie, il 
le dit expressément, n’a pu mener 
à bonne fin que grâce a la plus 
entière collaboration du ministère 
de la Défense nationale, de ses 
fonctionnaires, des chefs et des 
employés de l’état-major.

Dans la mesure du possible on 
l’a aidé à découvrir la vérité, toute 
la vérité, et ensuite à la dire de 
l’éclatante façon que l’on sait.

Ce rapport qu’on discute, de ce 
temps-ci aux Communes, dans des 
circonstances malaisées, en l’absen­
ce, en particulier, des principaux 
intéressés, à commencer par M. 
Claxton qui participe, à Paris, à 
une réunion du conseil de l'allian­
ce de l’Atlantique, le premier mi­
nistre. M. Louis Saint-Laurent pro­
pose qu’on le défère au comité 
parlementaire des dépenses pour 
la défense, dès que ce comité sera 
constitué.

Ce comité, composé de députés 
de tous les partis, pourra à loisir 
étudier ce document, interroger 
tous les membres susceptibles d’en 
préciser les données cl en tirer, à 
la lumière de tous les faits et de 
toutes les explications imagina­
bles. les recommandations qui s’im­
poseront pour nettoyer une affaire 
malpropre.

Ce travail c’est M. Claxton et le 
gouvernement dont il fait partie 
qui ont pris les initiatives qu’il fal­
lait pour qu’il s’accomplisse. Il se­
rait bon de se le rappeler de temps 
a autres ces jours-ci.

Maurice NANTEL

La bête humaine
Huit ans! Il a 

fallu attendre 
huit ans pour que 
soient jugés les 
tortionnaires de 
la rue de la Pom­
pe, les tueurs du 
Bois de Boulogne. 
Fâcheux délai ! Si 
certains rescapés 
peuvent encore, 
dans une con­
frontation tragi­
que, montrer d’un 

geste vengeur l’un des inculpés 
et dire : “Je le reconnais”, com­
bien d’autres n’ont plus que des 
souvenirs imprécis. On se demande 
vraiment pourquoi la justice, tou­
jours un peu lente, l’est bien da­
vantage encore dans ces sortes
d’affaires.

Ce qui en reste suffit à faire 
frémir. Ces tortures ! Ces assas­
sinats ! Ces raffinements dans le 
cruauté ! Cette femme penchée au 
bord de la baignoire, pleine d’eau 
glacée, notant les aveux arrachés, 
les cris, les plaintes des patients. 
Ces brutes qui battaient leurs vic­
times jusqu’au sang, et leur brû­
laient les pieds avec des pique-feu 
rougis ! Et celui-là, dont un té­
moin, le reconnaissant, a pu dire : 
“C’est lui qui a voulu abuser de 
ma fille, une gamine de 17 ans. 
Il a fallu qu’un Allemand la lui 
enlève des mains”.

Car ce n’étaient pas là des Alle­
mands emportés par le fanatisme 
hitlérien, c’étaient des Français. 
Ils faisaient cela pour de l’argent, 
pour de maigres salaires, qu’ils 
s’efforçaient d’améliorer en faisant 
chanter leurs pauvres victimes ; ils 
disaient quand le soir tombait sur 
ces horreurs : “bonne journée au­
jourd’hui, Ça nous fait 0,000 francs 
pour chacun”.

Je serais tenté de dire qu’ils fai­
saient cela surtout pour le plai­
sir, pour le plaisir d’assouvir leurs 
ignobles instincts. Ces périodes, où 
tout est bouleversé, où rien n’exis­
te plus de ce qui fait la protection 
de la vie, le respect de la person­
ne. font remonter du tréfonds des 
êtres ce qui, sous un vernis su­
perficiel de civilisation, subsiste de 
la bête humaine

C’était moins l’appât du gain qui 
faisait agir ces hommes et ces fem­
mes que le déchaînement de leur

cruauté, comprimée jusqu’àlor* par 
les lois et qui pouvait enfin ‘■'ex­
primer librement.

Encore plus que la fureur, une 
tristesse inexprimable s’empare de 
nous devant de telles constatations.

Et ce n’est pas fini ! L’occupa­
tion a cessé, les lois ont repris leur 
cours, ou à peu près. Mais chaque 
jour, quelque martyre d’enfant 
vient nous rappeler que la cruauté 
humaine est toujours là. comme 
une bête qui guette sa proie. Et 
c’est une proie facile que ces petits 
êtres, sans défense, livrés aux en­
treprises de parents sadiques, dans 
le secret du foyer, protégé par la 
lâcheté des voisins, dont l’oreille 
est sourde aux cris des innocentes 
victimes.

Protégé aussi, i) faut bien le 
dire, par l'indulgence incompré­
hensible dont témoignent les ma­
gistrats. Quelles peines assez sévè­
res méritent cependant de tels for­
faits ! Heureusement des lois nou­
velles. hélas! récentes, sont venues 
établir une échelle plus proportion­
née à la gravité de la faute. Et plus 
récemment encore une condamna­
tion à la peine capitale, de parents 
qui avaient frappé jusqu’à la mort 
un bébé de deux ans. est venue 
rompre une tradition trop bien éta­
blie d'indulgence.

Et voilà que de l’autre côté du ri­
deau de fer, des enfants transpo­
sent dans le genre tragique les 
Enfants terribles de notre enfance.

Ce petit Frejka, qui demande au 
tribunal de Prague d’envoyer à la 
mort son père, ne semble un mons­
tre que pour les tenants arriérés 
de la morale qu’on appelle bour­
geoise, et qui est cependant la mo­
rale tout court. Il suit l’exemple de 
ce Pavlik Morozov, dont, parait-il. 
le portrait est à la place d’honneur 
dans les écoles, dans les salles de 
l'enfance soviétique, et dont des 
rues portent le nom. qui fit arrêter 
et fusiller ses parents.

Un rideau de fer sépare les deux 
Europes. Mais un épais rideau 
d’ombre s’étend sur le monde. Tor­
tionnaires de l’occupation, parents 
indignes qui martyrisent leurs en­
tants, enfants égarés qui dénoncent 
et livrent leurs parents, qui nous 
délivrera de ces abominai ions?

J. PAUL BONCOUR
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Terme de la 1ère partie de la session

La 7e assemblée de l'ONU se termine 
sans grand espoir d'une paix en Corée

NATIONS UNIES, N.-Y.. 21 (PO 
— La plupart des délégués à la 
.septième assemblée générale des 
Nations Unies admettent que la 
première partie de la session, qui 
va probablement se terminer ce 
soir, n’a rapporté qu’un seul ré­
sultat t ra nseenda n t.

C’est qu’on a réussi à rallier les 
pays arabes asiatiques autour du 
plan de paix conçu «pour régler la 
guerre coréenne et qui a reçu l’ap­
pui de 54 pays non communistes, 
après un débat de six semaines. 
C’est la première fois que ce grou­
pe approuve une résolution concer­
nant la Corée.

Les Chinois, les Nord-Coréens et 
le bloc soviétique ont rejeté car- 
rément cette résolution, mais elle 
reviendra sur le tapis quand l’as­
semblée entreprendra la deuxième 
partie de sa session, le 24 février, 
sous la présidence de M. L. R. 
Pearson, ministre canadien des Af- 
f a i res ex t érie u r es.

Les 13 pays de l’Asie et du 
Moyen-Orient ont pris une part si 
grande au règlement de problèmes 
tels que ceux de la Corée, de 
T Urique du Sud. do la Palestine, 

i • la Tunisie et du Maroc, qu’on 
i surnommé cette septième ses­
sion "L’assemblée arabe asiati­
que”.

C’est l’Inde cpii a suggéré le plan 
le paix pour la Corée, ratifié par 
les Nations Unies après plusieurs 
semaines de négociations auxquel­
les le Canada a pris une part ac­
tive.

L’Inde a monde son plan initial, 
pour lui gagner l’appui d’un plus 
grand nombre «le délégués. Durant 
plusieurs jours, un gouffre a sépa­
re les pays du Commonwealth et 
les. Etats-Unis. Mais l’union s’est 
vite refaite quand la Russie a dé­
noncé le plan comme étant un truc 
américain pour faire ratifier le ra­
patriement volontaire.

\u sujet de l’Afrique du Sud. le 
bloc arabe asiatique a fait approu­
ver une résolution demandant l’éta­
blissement d’une commission d’en- 
quete sur le conflit racial.

Quand à la Tunisie et au Maroc, 
les pays arabes asiatiques n’ont pu 
faire ratifier leurs sévères résolu­
tions demandant l’émancipation de 
ces protectorats, mais ils ont quand 
même la consolation de voir les 
délégués sanctionner une motion

Commandant de district
ST-HYACINTHE (D.N.C.) — M. 

Jean Saint-Germain, de cette ville, 
vient d’être nommé commandant 
du district No 10. de la Légion ca­
nadienne. commandement provin­
cial de Québec. Ce district com­
prend les filiales de St-Hyacinthe. 
St-Lambert. Longueuil. Montréal- 
Sud. Auclair d’Otterburn Park, So- 
rel. Montarville de St-Bruno, St* 
Hubert et Notre-Dame du Sacré- 
Coeur

recommandant des pourparlers di­
rects entre la France et les autori­
tés du Maroc et de la Tunisie.

L’Afrique du Sud et la France 
avaient soutenu que ces questions 
n’étaient pas du ressort des Nations 
Unies, mais leurs adversaires ont 
eu raison en soutenant le contraire 
parce qu’il s’agissait “de demande 
à la paix internationale”.

La Grande-Bretagne a appuyé 
le point de vue de la France et de 
l’Afrique du Sud mais le Canada 
n’était pas du même avis. Il s’est 
cependant opposé à toute interven­
tion directe en Afrique du Sud. au 
cas où l’organisme mondial nuirait 
aux gens mêmes qu’il veut aider.

C’est au cours de cette première 
partie de la septième assemblée

générale que le trouble a commen­
cé au sein du personnel du secré­
tariat. Des sénateurs américains 
ont parti le bal en disant que les 
Nations Unies étaient "un nid d’es­
pions”. Des enquêteurs fédéraux 
américains venaient de révéler le 
congédiement de 2!) employés des 
Nations Unies pour activités sub­
versives. Onze autres dont les ac­
tivités avaient été condamnées par 
les Etats-Unis demeuraient quand 
même à l’emploi des Nations Unies.

M. Trygve Lie. le secrétaire gé­
néral. a même ollert sa démission 
vers le milieu de la session. Il rem­
plit encore les mêmes fonctions. 
Toute cette affaire d’espionnage 
reviendra sûrement à l’ordre du 
jour en février.

Au cours de novembre, en Corée

La censure permet de dire que 
les Canadiens se sont reposés

par Bill BOSS, de la Presse Canadienne
est levé. Cela s’e.st produit le 23 
octobre dernier au “petit Gibral­
tar”, quand le l«*r bataillon du Ré­
giment Royal Canadien a (perdu 
puis repris une position de com-

Au près des Canadiens en Corée, 
21. «PC.» — La censure permet 
désormais de révéler que les Ca­
nadiens se sont "reposés” en Corée, 
au cours de novembre, après avoir 
subi le tir ennemi pendant 81 jours.

Il n'y a pas eu de place pour la 
paresse, cependant 

Après deux ou trois jours de 
repos complets et de fêtes, le com­
mandant de la 2:5e brigade, le bri­
gadier P. P. Bogert. d’Ottawa, a 
commencé a préparer ses hommes 
à leur prochain retour au front.

L’insistance a porté sur l’entrai­
nement individuel

Les Chinois se sont gagné l’ad­
miration des Canadiens pour la fa­
çon dont ils s’avancent à la limite 
de leur propre barrage d’artillerie 
afin d'attaquer les positions des 
Nations Unies dès que le barrage

pagine.
Les obus 

désorganisé 
et dispersé

ennemis ont tellement 
la position canadienne 
les réserves de muni­

tions que les hommes ont pu lutter 
seulement jusqu'à l'épuisement d<* 
leurs réserves personnelles.

Les Canadiens ont appris à écou­
ter un barrage d’artillerie, à re­
connaître son mouvement et à être 
prêts, dès qu’il est terminé, à re­
pousser les ennemis qui s’avancent 
aussitôt.

Le brigadier Bogert s ordonné 
que désormais ses fantassins por­
tent toujours une ceinture de balles 
et ses mitrailleurs une écharpe de 
munitions.
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£a Maison Seagram.



Poge HUIT LE CANADA Lundi 22 décembre 1952

La déc^fCMmiiion de Cfcaik
River esitreprise par l'Armée

OTTAWA. 21. (Spéciale) — Une 
équipe de douze hommes de l'Ar­
mée. Ions dos spécialistes on radia­
tion. travaille présentement à dé- 
eontaminer rétablissement d’énor- 
Hie atomi(|ue de Clialk-hiver. On a 
annoncé hier que la situation n'a 
rien d’alarmante, la radioactivité 
ne se faisant sentir que très fai­
blement.

L’équipe de spécialistes, la seule 
de ce tfenre au Canada, en Grande- 
Bretagne et aux Etats-Unis, tra­
vaille à Chalk-River depuis lundi 
dernier. Le docteur André J. Ci­
priani a fait venir ces hommes afin 
de leur fournir un entrainement 
réaliste, tout en leur fournissant 
l'occasion d’aider au personnel de 
l'établissement.

Le docteur Cipriani, directeur de 
la division de biologie et de con­
trôle de la radiation, a déclaré que 
la situation à l’établissement n’of­
fre aucun danger à la santé du per­
sonnel. Le capitaine R. IL Neame. 
de Timmans. Ontario, commandant 
de la première unité de radiation 
et de détection, a également révélé 
que la contamination est insigni­
fiante. Les instruments dont les 
spécialistes se servent sont telle­
ment délicats qu’ils réagissent 
meme aux chiffres lumineux d’une 
montre-bracelet.

L’équipe de détection de radioac­
tivité de l’Armée fut formée tôt en 
1950. Kilo reçut une partie de 
son entraînement des spécialistes 
de Chalk-River. Maintenant, selon 
le lieutenant-colonel R.A. Klaehn, 
de la Division du développement 
des armes, l’équipe militaire est 
en mesure de remercier ceux qui 
l’ont entraînés en leur venant en 
aide à Chalk-River. L’unité a son

2" PLAQUES D'ACIER
7 plaques de 2" * 5' x 8' plaques M.S. 
Aussi 40 tonnes de plaques assorties. 
Plaques de 1" - 1 Vj'* * 2,j" - 3'* - 
3 1 2" d'épaisseur.

POULIES
8" - 9“ - 10“ - 12" par 40 pi. 
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; quartier général à Barriefield. On­
tario.

Cette unité fut créée afin de 
fournir à l’Armée canadienne un 
groupe de spécialistes capables de 
détecter les radiations des bombes 
atomiques ou autres armes de ce 
genre, si jamais nos soldats su­
bissent une attaque atomique au 
combat. Leur travail actuel à 
Chalk-River donne à l’unité une 
excellente occasion de mettre ses 
connaissance à l’oeuvre.

Voici les membres de l’imité en 
question : le capitaine R.H. Neame. 
(le Timmans. Ontario; le lient. H. 
E. Rankin. d’Ottawa; le lient. R. 
Ashton, de Toronto; le lient. A.J. 
Gilbert, de Kingston; le sgt.-maj. 
2e classe M.S. Sutherland, de Re­
gina. Sask., le caporal F.D. McKen­
zie. de Kentville, N.-E.; le sapeur 
D.A. Miller, de Cornwall. Ontario; 
le sapeur E.D. Poirier, de Montréal 
le sapeur T.B. Gorman, de Halifax 
et le sapeur F.A. Kenny, St-Jean. 
Terreneuve.

Le Kiwanis fera 
des milliers de 
petits heureux

Des milliers d’enfants des crè­
ches, orphelinats et maisons d’ac­
cueil recevront des cadeaux appro­
priés en plus de diverses friandi­
ses, à l’occasion de multiples visi­
tes du Kiwanis St-Laurent.

Les vieillards des petites Soeurs 
des Pauvres auront leur part. Des 
cigarettes, du tabac, du savon, de 
la poudre, des bonbons seront par­
mi les cadeaux distribués.

Le Vestiaire des Pauvres recevra 
125 paires de bas pour ses pro­
tégés.

Les Peties Soeurs de l’Assomp­
tion sont aussi du nombre des bé­
néficiaires.

'CLIMATISEE'
CLIMATISÉE, la bi ère Dow esl protégée contre tousles écarts de tempé­

rature pendant sa fabrication . . . elle retient ainsi tout le goût fin et 
toute la saveur des ingrédients de qualité supérieure qui la composent, 
pour vous donner le meilleur de la bière dons la meilleure des bières.
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A LA SOCIETE DES AVEUGLES — Hier après-midi, à la salle St-Henri, avait lieu le dépouillement de I arbre 
de Noël au profit de la Société amicale des Aveugles, de ses protégés et de leurs enfants. Les dames et 
demoiselles patronnesses de / oeuvre, sous la direction de Mme Stephen Langevin, avaient pris charge de 
l’organisation. A ce dépouillement, auquel 350 aveugles participaient, il y eut distribution de vêtements 
pour une valeur de $3,000. Au cours de la fête, on a lu un message du pape Pie XII encourageant les 
efforts de la Société et accordant une spéciale bénédiction apostolique aux bénéficiaires des initiatives de 
la Société. On remarque, sur la vignelle, entourant St-Nicolas, personnifié par M. Armand Meilleur, Mlles 
Odette Cerat et Rêjeanne Derouet, qui personnifiaient des anges, M. Jean Lallemand, président de la 
Société, le R. P. Jean Cypihot, le R. P. Roland Campbell, l'abbé Léopold Guillemette, organisateur du 
dépouMement, Mme Arthur Berthiaume, M. Wilfrid-E. Lauriault, représentant le maire de Montréal, Mme 
Stephen Langevin, présidente de l'organisation, M. H. A. Meilleur et autres.

(Photo "Le Canada ", par Robitaille)

Le budget fédéral sera présenté plus tôt, 
révèle AU. Abbott à son arrivée de Paris

OTTAWA. 21 <P.C.) — Les Ca­
nadiens qui .se demandent quels 
sont les projets du gouvernement 
en-"fait de taxation apprendront 
probablement quelques semaines 
plus tôt en 1953 le sort qui leur 
est réservé.

Le ministre des Finances, l’hon. 
Douglas Abbott, a déclaré aujour­
d’hui. dans une entrevue, qu’il a 
l’intention de présenter le budget 
de 1953-54 “le plus tôt possible”.

Il a refusé de donner une date 
précise, mais on a appris d’autres 
informateurs que le budget sera 
probablement présenté au début 
de mars. Habituellement, les bud­
gets gouvernementaux sont soumis 
au Parlement vers la première se­
maine d’avril, mais il est arrivé 
dans le passé qu’ils l’aient été en 
mars, dans la dernière moitié de 
ee mois. Le budget de 1952-53 a 
été soumis le 8 avril dernier.

En présentant son budget à bon­
ne heure, le gouvernement espère 
abréger la session et terminer en 
temps pour permettre aux députés 
d’assister au couronnement de la 
reine, le 2 juin.

M. Abbott est revenu à Ottawa 
samedi après avoir assisté à deux 
importantes conférences outre-mer 
la conférence des premiers minis­
tres du Commonwealth à Londres 
et la réunion du Conseil de l’Atlan­
tique nord à Paris.

Il a déclaré aux journalistes à 
l’aéroport de Roekcliffe :

1. La décision de l’Otan de ré-

Protestations de 3 
syndicats contre 
les "Provinciaux''

Trois importantes associations 
ouvrières de la Province de 
Québec viennent de protester 
auprès de l’hon. Maurice Duples­
sis, premier ministre de la pro­
vince et procureur-général, sur 
la conduite de certains agents 
de la Police provinciale, à 
Louiseville, le 11 décembre der­
nier.

La Fédération de l’Industrie 
do cuir et de la chaussure, qui 
groupe 5,000 membres, les ou­
vriers de Saint-Jean, réunis 
sous les auspices du Conseil 
central des syndicats nationaux 
ainsi que l’Union canadienne des 
Travailleurs du bois ont mani­
festé leur indignation contre les 
agissements de la Police provin­
ciale, à Louiseville, ont demandé 
qu’une enquête soit menée et 
que les coupables soient punis.

(luire de moitié les dépenses pour 
la construction d’aéroports, de com­
munications et d’autres installa-

Activités plutôt 
réduites sur le 
Iront de Corée

SEOUL. 22 (lundi) — <P.A.) — 
Des bombardiers-chasseurs améri­
cains et sud-coréens ont bombar­
dé, dimanche après-midi, des po­
sitions communistes d’artillerie, de 
troupes et de ravitaillement sur le 
front ouest, au nord du Punch­
bowl. faisant ainsi le calme domini­
cal qui s’était établi sur les éten­
dues neigeuses du front.

Sur terre, le calme a régné di­
manche après un engagement noc­
turne qui avait forcé les troupes 
de la Huitième armée à évacuer 
temporairement deux postes avan­
cés du front ouest. Les Alliés ont 
repris ces deux positions sans ren­
contrer d’opposition, h 7 hres di­
manche matin.

Il est tombé cinq pouces de nei­
ge sur le front. Une température 
de gel a régné toute la journée.

D’après un porte-parole du cin­
quième corps d’aviation, les bom­
bardiers-chasseurs ont détruit qua­
tre positions d’artillerie, deux abris 
de munitions et trois immeubles 
occupés. Des explosions secondai­
res ont indiqué que des munitions 
avaient été atteintes. De plus, trois 
autres emplacements de canons et 
28 casemates de soldats communis­
tes ont été endommagés.

Des réactés Sabre ont survolé la 
Corée du Nord à la recherche de 
Mig, mais il n’y a pas eu de duel.

Pour prendre le*- deux positions 
du front ouest, les Chinois ont lan­
cé de 150 à 175 hommes précédés 
de 1.400 obus de canons et de mor­
tiers.

Eboulis sur TYamaska
SAINT-HYACINTHE. (D.N.C.) 

— Un éboulis, Je long de la rivière 
Yamaska entre Saint-Hyacinthe et 
Saint-Damase, la semaine dernière, 
a causé une rupture momentanée 
du service téléphonique de ce der­
nier endroit. Après quelques heu­
res de travail, les ouvriers du ser­
vice de réparation de la Compagnie 
de téléphone Bell du Canada 
avaient réparé les dégâts et les 
appareils pouvaient de nouveau 
être utilisés.

lions en Europe en 1953 réduira la 
contribution du Canada à cette fin 
do $20.000.000 à environ $12.000.- 
000. Mais cette réduction aura pou 
d’effet sur les dépenses totales de 
la défense au Canada, dont la plus 
grande partie sert à la production 
d’avions et d’autres armes.

2. La réunion du Commonwealth 
à Londres fut la “meilleure” à la­
quelle M. Abbott ait assisté depuis 
la guerre. Elle a étudié les problè­
mes économiques du bloc sterling 
d’une façon “réaliste” et selon des 
idées préconisées par le Canada 
depuis des années.

M. Abbott a dit nujourdt’hui 
qu’il accélère le travail prépara­
toire en vue de soumettre le budget 
le plus tôt possible. Mais il y a des 
“limites physiques” à la rapidité 
dans la préparation du budget. Il 
faut prévoir combien le gouverne­
ment dépensera pour la défense au 
cours du prochain exercice fiscal 
et combien il aura besoin pour 
l’aide mutuelle en vertu du traité 
de l’Atlantique nord.

Mais le travail progresse et le 
ministre croit pouvoir soumettre 
les prévisions du gouvernement 
pour 1953-54 vers la fin de jan­
vier. Ces prévisions indiquent au 
Parlement le montant d’argent 
dont aura besoin chaque ministère 
durant la prochaine année fiscale.

M. Abbott a déclaré à diverses 
reprises au cours des derniers mois 
que le seul espoir des Canadiens 
d’obtenir des réductions substan­
tielles de taxes repose sur une 
réduction des dépenses de la dé­
fense ou une production nationale 
accrue.

11 y a de bons espoirs d’une 
production accrue, mais peu d'in­
dices d’une réduction substantielle 
dans les dépenses pour la défense.

Musique d'arrlère-plan 
spécialement orchestrée — pouf 
usinée, banques, bureaux, etc. • •

pl»*é
Installations de haut-parleur*» 

et systèmes d'intercorninunloatioiv
Pour renseignement», s'adreittr Àl
REDIFFUSION. INC.

6301, Ave du Porc, Montréol VI. 2301
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D? Gaulle en Afrique
I* A H I S. 'l’.A.I — Le général 

de (ïaulles se retirera temporaire­
ment de la politique active pour 
entreprendre un voyage de trois 
mois en Afrique française du Nord 
et en Afrique équatoriale, rappor­
tent des proches.

On croit que sa décision découle 
partiellement de ses récents dé­
saccords avec quelques représen­
tants de son parti du Rassemble­
ment du Peuple français à l'As­
semblée nationale.
Club des H.E*.C.

Aujourd’hui. lundi. 22 décembre, 
aura lieu le déjeuner du club H. 
E.C.. à l'Hôtel Taft. Place Jacques- 
Cartier. à 12 hrs 15.

Le conférencier sera M. Jacques 
Melançon

Ottawa autorise une hausse, de 
9 pour cent, des tarifs de fret

OTTAWA. 21 'P.C.l — La Com­
mission du Transport a autorisé, 
samedi, une hausse de 9 pour cent 
dans les taux de transport des mar­
chandises afin de compenser les 
chemins de ter canadiens pour 
l'augmentation de salaire de 16 
cents l'heure consentie a leurs em­
ployés sédentaires.

La hausse des taux, qui rappor­
tera aux compagnies ferroviaires 
un revenu additionnel de $43,350. 
000 par année, pourra entrer en 
vigueur le 1er janvier à condition 
que les chemins de fer publient

Le prodigieux 
de "Allemagne

L “Année zéro", sous le signe de : 
laquelle Rossellini avait placé la 
bouleversante description d'un pays | 
vaincu, est écoulée depuis fort 
longtemps. Mais on a toujours la | 
tête remplie d'images, celles que 
certains films ont rendu ineffaça­
bles et qu’il importe de confron­
ter à la réalité ...

relèvement 
de ("Ouest

mais décuplé sa puissance écono­
mique et industrielle.

Il faut songer que des douzaines 
de villes et villages, presque entiè­
rement détruits, constituent au­
jourd'hui des centres modernes, 
parfaitement équipés, ne souffrant 

(Suite .V pafje)

pour payer les hausses de salaire* 
en augmentant les taux des messa­
geries et des télégrammes.

Il y a une exception a la hausse 
générale des taux de transport sous « in nir ■« de toi

forme de pourcentage Les taux do 
transport du charbon et du coke 
sont augmentés de 10 a 20 cents la 
tonne, tel que demandé par les

leur nouvelle échelle de taux avant 
le 31 décembre

L'ordonnance de la commission 
donne suite à la déclaration du 16 
décembre, disant que l'augmenta­
tion serait accordée si la commis­
sion était convaincue de la préci­
sion des chiffres fournis antérieu­
rement par les compagnies au su­
jet du coût des hausses de salaires.

La requête des chemins de fer 
déposée après leur décision d’ac­
corder l’augmentation de salaire 
de 16 cents l’heure à cotitpler du 
1er décembre, mais alors que les 
négociations se poursuivaient avec 
les unions. Vendredi dernier. les 
deux parties en vinrent a une en­
tente accordant la hausse de 16 
cents avec effet rétroactit au 1er 
septembre.

Le paiement de la rétroactivité, 
pour les mois de septembre, octo­
bre et novembre, coûtera approxi­
mativement $10.000.000 aux com­
pagnies.

Un porte-parole des chemins de 
fer a laissé entendre devant la 
Commission du Transport que les 
compagnies tenteront peut être de 
se •procurer le revenu nécessaire
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I. Allemagne avait changé. Kilo 

vit iffaintenanl au rythme obsédant 
de l’année ’52. Elle se relève au 
milieu d’une Europe troublée. Elle 
inquiète ceux qui l'ont conquise.

Après un petit séjour à Paris, il 
faut franchir U Rhin, pénétrer dans 
ce vaste chantier de reconstruction, 
regarder les Prussiens qui travail­
lent frénétiquement, les femmes et 
les entants qui s’agitent autour 
d’eux, il faut les suivre dans une 
brasserie, écouter leurs propos, les 
visiter dans l'intimité du foyer, 
examiner les visages durs quand le 
speaker communique les dépêches 
du soir.

Derrière les fronts larges, les 
idées s'amoncellent, se culbutent 
un instant, retrouvent bientôt leurs 
dossiers respectifs dans les cer­
veaux bien rangés. L'homme s'at 
table et consent à livrer d'abord 
m*s impressions, puis quelques opi 
nions qui. à la faveur de la con­
versation. se transforment en con 
viciions. Faute d’arguments que, 
1 on préfère garder pour soi. cel- ' 
les-ci deviennent des certitudes 
dont les fondements paraissent in 
discutables parce que le rationnel 
ne s’y sent déjà plus très à l’aise.

Ce monsieur, comme des millions 
o Allemands, a fait la guerre. Une 
lois les premiers coups passés, il 
"occupait" tranquillement Paris et 
commençait à y prendre goût lors­
que. un beau matin, on l'expédia a 
I autre bout de l'Europe, sur le 
iront russe, dans l’enfer de glace 
et de mort. Il combattit ceux qu'il 
appelle les “barbares” et. par chan­
ce. n'en mourut pas ...

Le conflit terminé, le monsieur 
constate que Moscou s'entend ad­
mirablement avec Paris, Londres 
et Washington sur la nécessité de 
' dénazifier" l’Allemagne, une opé­
ration aussi inconcevable que la 
déchristianisation du Québec. Tou­
te cette histoire des “camps de 
morts”, des prisonniers politiques 
et des crimes de guerre lui parait 
lantastique et incroyable dans la 
mesure où il n’en fut pas témoin. 
S il en fut témoin, comme dans le 
cas de la persécution des Juifs, il 
estime que l’idée était excellente,1 
mais qu elle fut mal appliquée. Il 
eût fallu en exterminer beaucoup 
moins et accomplir la besogne plus 
élégamment... (sic»

Quoi qu'il en soit, la guerre est 
finie et il se retrouve seul dans 
un pays dévasté. En '46, la famine, 
la misère, le désoeuvrement ré­
gnaient dans le pays désolé, trahi 
par son propre mythe, humilié dans 
.sa grandeur. Il décide de recons­
truire. Jour et nuit, il travaille; 
nuit et jour, à la lumière des ré­
flecteurs, il travaille encore. Sept 
ans plus tard, ce ne sont plus des 
ruines, mais des buildings et des 
chantiers de construction qui bor­
dent les artères des villes alleman­
des. La production dépasse infini­
ment le niveau d’avant guerre; le 
volume des exportations augmente 
sans cesse; l'industrie réalise des 
avances appréciables sur celle d’au­
tres pays européens; l’agriculture, 
riche et rationalisée, convient sans 
peine à plusieurs millions d'appé­
tits.

Dans quelques années, l’oeuvre 
accomplie depuis la guerre — sur­
tout depuis 1946 alors que les Amé­
ricains stabilisaient définitivement 
le mark — l’Allemagne aura non 
seulement récupéré la force qui ! 
nourrissait sa “gloire" en 1939.

Dites Jouetix Noël
Cigarette la pjus d

au Canada
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Rentré d'Ewrojse, SVl. Clnxton rencontre sesFin clü consres "p°ur la Paix 
collègues du cabinet, préjwre sa défense

//

OTTAWA. 20. P C.) — Le minis. 
1m <i« l«i Défense. Thon. Ilrooke 
(Maxton. .n comineneé ses prépara- 
tifs en vue d’une reprise de la ba­
taille parlementaire au sujet du 
rapport C urrie, document contenant 
certaines surprises pour le minls- 
tr< «h von propre aveu.

Moins de tleux heures après son 
< < d« Paris, ou ii a assisté •' 

in réunion du Conseil <le l'Atlanti­
que 1< ministre a tenu la première 
d nn< vérie de eonférence.s nvee ses 
lollèRues du cabinet et les chefs 
de la défense. Ces entretiens de­
vraient s» poursuivre jusqu’à la re­
prise de la session, le 12 janvier. 
Il assistera lundi a une réunion du 
cabinet.
A l'aéroport

Assiépé par les journalistes à 
l’aéroport de Rockliffe, M. Claxton 
a dit sans préciser, que certains as­
pects du rapport l'ont surpris, qu'il 
appartient au premier ministre St- 
Laurcnt de décider si M. Claxton 
sera changé de ministère et qu'il 
verra “quelles mesures doivent être 
prises comme conséquence du rap­
port”. qu’il a lu outre-mer.

M. Claxton a communiqué avec 
M St-Laurcnt dès son retour.

L« rapport Currie parlait d’un 
relâchement général dans les ser­
vices des travaux militaires et cri­
tiquait l'indifférence de certains 
tond ionnaires supérieurs envers 
1 administration.
I aide du Canada 
i> l'Kuropr

M Claxton a également déclaré 
que 1 on n'a pas discuté à la réu­
nion d* l'OTAN le sujet d’une aide 
tnilitain accrut à I Kurope de la 
part du ( anada. 11 y aura une au- 
tn reunion en mars ou avril quand 
en aura terminé les plans pour )t 
prochain exercice fiscal.

( » pendant. It 'premier indice di 
lattitudi que prendront le.v libé­
raux en discutant le rapport Cur- 
i rt devant h tirs électeurs durant le

Staline a eu
73 ans hier; 
rien à Moscou

LONDRES. 21. (Reuter) — La 
radio de Moscou n'a pas tenu 
compte, aujourd’hui, du 73e anni­
versaire de naissance du maréchal 
Staline, mais les postes des pays 
satellites ont souhaité : “Bonne 
fête à Jos’*.

Les hommages ont été surtout 
oraux cette fois. Au 7()e anniver- 
snirt de Staline, toutes les routes 
semblaient mener à Moscou : de 
longs trains de marchandises af­
fluaient vers la Russie, chargés de 
présents pour le chef soviétique.

Aujourd’hui — jour ordinaire de 
travail .comme le 25 décembre — 
les seuls cadeaux ont été la prô­
na sse de travailler toujours davan­
tage de la part des ouvriers qui 
P< ment derrière le rideau de fer.

La radio de Prague a diffusé 
pendant 30 minutes des souhaits de 
la part du gouvernement et du peu­
ple On a fait remarquer les ef­
forts des ouvriers tchèques à l'oc­
casion de la fête.

La radio de Varsovie a diffusé un 
éloge de Staline et donné le texte 
des messages de félicitations en­
voyés par le premier ministre Bo- 
Icslaw Beirut et par le parti com­
muniste polonais au “maitre et pro­
tecteur de la nation polonaise”.

Au cours d’un spectacle organisé 
spécialement dans un théâtre de 
Varsovie, l’auditoire a crié ; ‘•Sta­
line’’ pendant une bonne demi- 
heure.

I ne agence de nouvelles de Rou­
manie. un des pays satellites les 
plus soviétisés, annonce que “tous” 
ceux qui ont assisté a une réunion 
générale à Bucarest ont exprimé 
leur “ardent amour” pour Staline.

Les Allemands de l’Est ont pu 
effectuer leur magasinage de Noël 
dans Berlin-ouest aujourd’hui grâce 
a l’anniversaire. La police commu- 
iiish de la frontière a levé les bar­
rières routières, habituellement 
fernu i 1 h dimanche.

congé de Noël est 
Mon. ou le ministre

venu de King- 
de la Produe-1

lion, le t. h. t\ 
fié le rapport 
langage corsé”, 
police sur les 
mises au camp

D. Howe, a quali- 
de réchauffé, en 

des rapports de 
irrégularités eoro­
de l'etawawa.

Cet argument sera probablement 
répété par les députés libéraux, 
tandis que les députés dr l'opposi­
tion réitéreront sam doute leurs 
accusât ion- d'inefficacité ‘‘disgra­
cieuse” “grave” et “alarmante” 
dans h ministère rit la Défense, 
tout en réclamant le transfert de 
M Claxton a un autre ministère.

M. Claxton a déclaré à l'aéro­
port qu'il appartient a M. Saint- 
Laurent de faire tout changement 
dans son cabinet. Mais des infor­
mateurs autorisés sont convaincus 
que M. Saint-Laurent maintiendra 
AL Claxton à son poste et lui con­
fiera la responsabilité de répondre 
à l'opposition à la rentrée du Par­
lement.

Vienne, 21 (P.A.» — Le “con­
grès des peuples pour la paix”, 
organisé par les communistes, 
s’est terminé samedi. 11 peut avoir 
semblé insignifiant aux yeux de 
plusieurs personnes de l'Ouest, 
mais des diplomates affirment que, 
par lui, le Kremlin a tenté de réa­
liser deux grands objectifs :

1—Eteindre l'esprit d'alerte et 
la volonté de l'Europe de l’Ouest 
de résister a 111 ni on soviétique.

res étrangères, M. Andrei Vich­
insky.

L’offensive de paix dirigée f a 
Moscou et mise en oeuvre par j< 
mouvement de la paix et ses emi­
gres a déjà fait retarder l'organi­
sation de défense de l'Europe ci 
l'Ouest, la ratification des traites 
de Bonn et de la communauti di 
défense de l'Europe et les délibé­
rations du Conseil de l'Allantiq. i
du Nord.

M. Claxton a aussi déclaré que 
le rapport hâtera une reorganisa­
tion des services des travaux mili­
taires commencée en 1949. mais in­
terrompue par le conflit coréen et 
l’expansion militaire qui a suivi.

2—Faire naître par le monde 
entier de la sympathie pour les 
agitations coloniales, surtout en 
Afrique et en Asie.

Un poste de gazoline 
angle Masson-Molson

Pour conclure une session d’une 
semaine à Vienne, le congrès n’a 
fait que répéter des demandes dé­
jà présentées aux Nations Unies 
par le ministre soviétique des Affai-

! Il y aura prochainement un i m- 
1 te d’approvisionnement de gazohm 

sud-ouest des rues Mola l'angle suu-ouesi oes rues imoisoi 
et Masson, par suite d'une déci­
sion prise par le comité executif 
municipal.
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Les appels à la 
charité publique 
au cours de '53

Les représentants d’une soixan­
taine de sociétés ou associations 
charitables et autres du même 
genre qui organisent annuelle­
ment des campagnes de souscrip­
tion ou des quêtes publiques se 
sont réunis hier après-midi dans 
la salle des délibérations du con­
seil municipal de Montréal à 
l'hôtel de ville, sous la prési­
dence de M. Conrad Saint- 
Amant. directeur du service du 
bien-être social, en vue d'étu­
dier les nouveaux règlements 
adoptés par le comité exécutif 
de la Cité relativement aux dates 
auxquelles ces divers appels de­
vront avoir lieu à l’avenir.

•D’après la nouvelle politique 
arrêtée récemment par les com-

Nouvcl ambassadeur du 
R.-Uni en Yougoslavie

BELGRADE. tP.A.) — On ap­
prend, de source officielle, que le 
gouvernement britannique a agréé 
la nomination de M. Vladimir Wel- 
lebit au poste d’ambassadeur de 
Yougoslavie en Grande-Bretagne. 
M, Wellebit qui a combattu dans 
le maquis durant la dernière gran­
de guerre, était ministre en Italie.

missaires, aucune autre quête ou 
appel public ne pourra avoir lieu 
durant les campagnes des quatre 
fédérations de charité, des hôpi­
taux et autres institutions recon­
nues d’assistance publique'.

Hier après-midi, les délégués 
ont accepté les dates qui étaient 
fixées pour leurs sociétés res­
pectives. Toutefois, il en est. 
semble-t-il. qui vont tenter d’ob­
tenir les dates leur convenant 
le mieux.

On a appris comme certain 
que. vers le milieu du mois de 
janvier, on fera connaître les 
dates définitives de toutes les 
quêtes qui pourront avoir lieu 

au cours de 1953.
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A LA BIJOUTERIE
J. BELLEMARE

LA VENTE COMMENCE

CE MATIN A 9 HEURES
*

profitez de ses réductions 
jamais vues. Achetez et économisez 

sur vos cadeaux des fêtes

NOUVEAU LOCAL

J. BELLEMARE
lülili E STpæ:NE AM. 1053

Le père Noël chez les 
enfants des employés 
des Dominion Stores

Le Père Noël a fait un voyage 
spécial le dimanche 14 décembre 
pour rendre visite aux 200 enfants 
rassemblés dans la salle de l’école 
St-Pascal, au 0320 du chemin de 
la Côte des Neiges. C’est là que se 
tenait cette année la fête de Noël 
pour les enfants des employés de 
Dominion Stores Ltd. Un nombre 
record d’employés y assistaient avec 
leurs enfants âgés de 1 mois à 
12 ans.

La fête débuta sur un ton des 
plus joyeux par des chants de! 
Noël anglais et français, auxquels 
tous prirent part avant d'être tenus 
en baleine par les “tours" de "Ti- 
Phonse" un magicien des plus ver­
satiles et qui mange même du 
feu !

Mais le clou de la fête tut sans 
contredit le Père Noël qui fit une 
entrée triomphale vers 3 h. entou­
ré de personnages aussi célèbres 
que le petit chaperon rouge. Jean- 
not Lapin, Robin des Bois. Le Chat 
Botté, une “police montée", et bien 
entendu quelques clowns. Le Père 
Noël avait dans son sac un cadeau 
pour chaque enfant qu’il tint à 
remettre lui-même.

Pendant la distribution des ca­
deaux. des rafraîchissements fu­
rent servis aux parents et aux en­
fants. La salle avait été décorée 
pour l'occasion avec des couleurs 
de la saison et le trône du Père 
Noël installé sur l’estrade entre un 
loyer où brûlait un bon feu 'arti­
ficiel» et un magnifique arbre de 
Noël tout éclairé.

W'DGf-CONTRAT 
Plan d’attaque

Ouest n’ose pas entamer d’un 
trèfle ou d'un pique, par crainte 
de donner une levée à Sud et il 
choisit la suite à coeur. L’entame 
du Valet est correcte, même si elle 
doit coûter une levée de jeu à 
Ones! par la suite. Le Déclarant 
joue un petit du mort et Est cou- 
vie du Roi. A ce point. Sud doit 
considérer la façon qu'il eonduira 
le coup pour éviter la perte de plus 
de deux levées de jeu. Il a déjà 
•perdu la levée du Roi de coeur et 
i! ne peut éviter la perte de l’As 
de carreau aux mains des adversai­
res. Est est en main et il retourne­
ra certainement pique ou.trèfle et 
Ouest est marqué des Rois de ces 
deux suites. Sud peut gagner le 
retour d’Est avec l’As, mais avant 
qu'il puisse passer au mort pour 
défausser sur l’As de coeur, il de­
vra perdre la main aux adversaires 
par l’atout et ceux-ci n’auront qu’à 
encaisser le Roi affranchi à trèfle 
ou à pique pour faire chuter le 
contrat d'au moins une levée. Il 
existe, cependant, un espoir d’ac­
complir le contrat de manche à 
carreau, si Ouest détient le dix de 
coeur. L’entame du Valet laisse 
croire qu’Ouest détient aussi le dix 
et il suffit à Sud de jeter sa Dame 
de coeur sur le Roi d’Est à la 
•première levée, afin de conserver 
une fourchette (A-9» au mort et de 
prendre immédiatement une im­
passe au travers d’Ouest.

Donneur : Ouest.
Tous vulnérables.
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Est retourne pique et Sud cou­
vre de l’As. Celui-ci joue le six de 
coeur, Ouest fournit le quatre et 
l’impasse du neuf du mort rem­
porte la levée. L’As de coeur du 
mort est encaissé et Sud défausse 
son pique perdant. Il suffit main­
tenant de couper le dernier pique 
du mort pour compléter l’élimina­
tion des coeurs et des piques aux 
jeux de N-S. A ce point, le Dé­
clarant s’attaque aux atouts et lors­
que ceux-ci divisent 1-1, la main 
se trouve collée à Ouest et celui-ci 
ne peut empêcher le Déclarant 
d’accomplir son contrat.

Si Ouest joue pique ou coeur, 
sa Dame de trèfle. Si Ouest re-

mi
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IIORI/.ONT\1.«%»1KNT
1— Courant d'eau qui ne se «ele pas en 

hiver et ou %e retirent les oiseaux 
aquatiques — Instrument de cuivre.

2— Brillants «
1 - Qui est .« moi — Orundi ile de la 

Médlterrané'’
i Religion des m.ahométans — Art de 

lancer.
» Marque 'e conditionnel — Dans “toi".

t» Qui contient du sulfate de calcium
7 Retrace l'- bêtes féroces — Ordre 

prescrit le cérémonies de l'ERllse
8—Sorte de poire fondant? — Fille de 

Cadmus
9 Chemin: bordés de maisons Seml.

10- Trois voyelle. - Cube à jouer — Con­
junct ion

il Cil de détresse des navires en mer 
Mesure itinéraire chinoise — Crochet 
de 1er.

k* mort coupera et Sud défaussera 
tourne trèfle dans l'espoir que la 
Dame e.si au jeu d’Est. Sud rempor­
tera deux levées avec A-D et la 
balance des levées avec des cartes 
maîtresses.

T A K A IS DU

Naguib aux Etats-Unis
L E C A l R E. t Reuter» — Le 

général Mohammed Naguib, pre­
mier ministre de l’Egypte, ira peut- 
être bientôt aux Etats-l’nis. annon­
ce le journal “Al Aklibar”.

Ce journal aurait appris “que 
l'on songe sérieusement à un voya­
ge du premier ministre aux Etats- 
l’nis. vu le bien qu’on en tirerait 
et la publicité qui en résulterait 
pour les causes de l'Egypte et du 
monde arabe".

“Il n’esl pas improbable que ce 
voyage ail lieu d’ici peu de temps", 
ajoute “AI Aklibar’".

VKRTir \I.KMK\T
1—Pardonnants
2 Amatri ; .ornent extrême du corp*.
1 Au fiiîtiré douceur .u*réiiionl Se dit 

en numismatique d’une tlqure cou­
ronnée de lauriers ipl •.

I Ville de 111 Sicile l.aitte sillon
5 Dans ici Grande ville du Canada.
fi Article simple pluriel - Cf 1ère».
7 Figure de rhétorique.
8 Qui est ;ou -entendu Rrpré entaluiu 

d'une chose dans l'esprit
9-Joindre Vase dans lequel on de­

pose les bulletins de votes
10 Trois consonnes — Vérité évidentes 

par elles-mêmes
11 Un de fils de Jacob - Allez en latin.
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A. PESNER ET CIE
INC.

Mt^rclc Bonsecours 

PL. 9141

laniel Amusement
INC.

1815 O., Notre-Dame 

WE. 1125

LEVITT'S
DELICATESSEN

Products

4419, Saint-Laurent 
PL. 1101

S. Coorsh & Sons
LTD

228 est, Ontario 
LA. 7177

Souhaits
de succès 

d'un ami

F. CAMPBELL
PEINTRE

4079, Saint-Hubert 

AM. 6877

ROGER
MYRE

Entrepreneur

•
4068, Mentana 

CH. 7960

J. MATLIN
LTD.

401, Saint-Vincent 

PL. 4406 - BE. 7326

Aboosamra Kouri
INC

401 est, Notre-Dame 

MA. 9272
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RESTAURANT SMOKED-MEAT 
6366, rue Saint-Hubert

A quelques pas au sud de la rue Beaubien GRavelle 1812

C’EST TOUT NOUVEAU !
ENFIN UN SMOKED-MEAT DANS LE NORD

I Pour pis ire à notre clientèle toujours croissante ainsi qu'aux gourmets de < 
# la partie nord de la ville qui réclamaient depuis longtemps un restaurant % 
• smoked-meat, nous sommes heureux, aujourd'hui, de vous inviter # 

# à notre restaurant, où nous vous garantissons la meilleure #
• qualité, le meilleur service au meilleur prix. Venez et •
• faites de NOTRE RESTAURANT votre ENDROIT PREFERE •

UNE ATTENTION TOUTE SPECIALE SERA DONNEE A TOUTES LES COMMANDES POUR
ETRE EMPORTEES - SIGNALEZ GRavelle 1812

Ceffe annonce est commanditée par les maisons suivantes qui offrent à JAC-LOU leurs
sincères souhaits de succès

C'est une autre réalisation

A. DESROCHES inc
Entrepreneur-général

2266, rue Saint-Germain FA. 6806

I

Les produits delicatessen employés par 
JAC-LOU sont fournis par la maison

F PiOlICIS Inc.FÜ' IV / i

Importants fabricants de viandes cuites et de viandes fumées

6555, Papineau TA. 4558

A. Poupart et Cie
LT El

Lait, Crème, Beurre, Oeufs, 
Breuvage au chocolat

1715, Wolfe FR. 2194

P. DESROCHES
Représentant de 

BerLel Products Co. Ltd.

715 O., Nofre-Dame 
UN. 6-5081

Théo Ménard Ltée
PLOMBIFR

6379, Saint-Hubert 

GR. 6429

ROY ET FILS LTEE
6260, Saint-Hubert 

CR. 3155

Souhaits
de succès 

d'un ami

Chenoy's Products
Manufactures par

Brooklyn Delicacies Inc.

1457, Quinn CL. 9114

THOMPSON ET 
INTERNOSCIA Ltée

Conseillers en 
assurances

5537, Chemin de la 
Côte des Neiges 

EX. 7590

J. P. Drolet et Fils
5825, Fullum 

GR. 2495

ELECTRONIC 
STER-DRI C0RP.

2186 O., Ste-Cotherine 
Wl. 7357

SERV1CE-QUAUTE-PRIX ODERES-AMBIANCE AGREABLE
UVWVWWtR*5VTWV\VVWk*WVV%AAAAnrA'VV''''•- '

4 ^



Lundi 22 décembre 1952 LE CANADA *
Page TREIZE

'W.

;y *ï '*2i

HORAIRE DE NOS 
SPECTACLES

i
ALOUETTE. —"Quartier Interdit". 10.55. 

1.10, 3.25. 5.40. 7.55. 10.10 "ILirliirr dr Sé­
ville”, 10.00, 12.15, 2,30, 4 45. 7 00. 9.15

CAPITOL. — "The Lusty Men", 10 00
12.15, 2.35, 4.55. 7.15, 9 35

CHAMPLAIN. — "Quand le Rideau 
tombe", 1.50, 6.32. 10.14. "Double Chance”, 
12.05, 4.47, 8.29.

CINEMA DE PARIS — "Pitir pour eu*". 
12.10, 2.30. 4 55. 7.15. 9 35 

ELECTKA. — Tare au Châtiment”, 12 00 
3.20, 6.42. 10.04 "Le Retour de .Monte-
Cristo". 1.51. 5.13. 8 35.

IMPERIAL. — "Haneman s Knot", 11.20 
2.00. 4.40, 7.20, 9.55. "Sing l or Your Sup­
per", 10.10. 12.45, 3.25, 6 05. 8.45

LA SCALA. — "Peppino et Violetta"
12.15. 2.06, 3.57, 5.48. 7.39. 9.30.

LOEWS. — "Everything I Have Is
Vnurs”, 10.15, 12.30. 2.55. 5.15. 7.30. 9 50 

ORPHEUM. — "Red River", 9 50 1 10
5.35, 9.20 "Mrs. Mike", 11 55. 3.50. 7.45.

PALACE. — "Hour Of M". 10 20. 12 tO 
3.00, 5.20. 7.40, 10 00

PRINCESS. — "The Prowler", 10.30 
12.50, 3.10. 5.30. 7.50. 10 00

SAINT-DENIS. — ••.l'étais une Pei he- 
resse", 1.35, 4 20. 7.05, 9.45. "I.e Danube 
Dieu". 12 20 3.05. 5.45. 8 30

PEPPINO, à la physionomie si expressive, souffre de voir sa pauvre 
ânesse malade. Une scène du film Peppino et Vloletta' , en troisième 
semaine au cinéma La Scala.

Nouvelles vedettes 
lancées par 
Paramount, en 1953

I-)on Hartman, le chef de la pro­
duction des studios Paramount, a 
révélé que sa compagnie lancerait 
au cours de l’année 1953, plusieurs 
jeunes vedettes. Pour arriver à son 
but. la compagnie Paramount don­
nera des rôles d’importance à des 
artistes peu connus aux côtés de 
vedettes déjà établies. Par exem­
ple H ose mary Clooney, la créatrice 
de la chanson “Come-ona-my-hou- 
se” sera la partenaire de Bob Hope 
dans "Here Come the Girls”. Au­
drey Hepburn, cjui fit un triomphe 
dans la pièce “Gigi”. sur le Broad­
way vient de terminer “Roman 
Holliday”, aux côtés de Gregory 
Peck Une autre artiste fera ses dé­
buts dan> “Forever Female”, aux 
côtés de William Holden. Ginger 
Rogers et Paul Douglas. Il s’agit de 
Pat Crowley.

Don Hartman a également révélé 
qu'une jeune chanteuse et danseu­
se Joanne Gilbert, ferait une tour­
nee des principaux théâtres des 
Ktat>-lHi> afin de se faire connaî­
tre avant de commencer à tourner 
un film musical en technicolor.

----------------- «------------------

Tournée au Canada et 
aux Etats-Unis d'une 
chorale de Vienne

VIENNE. — La chorale pour mu­
sique de chambre de l’Académie de 
Musique sous la direction du pro­
fesseur F. Grossmann, entrepren­
dra au cours de l’année 1953 deux 
vastes tournées à travers plusieurs 
pays d’Europe et une autre tournée 
à travers l’Amérique du Nord. 
C ette chorale qui se compose de 12 
étudiants et de 12 étudiantes de 
l’Académie de Musique de Vienne 
donnera, en mars, 20 concerts en 
Italie. Des concerts de gala consa­
crés entièrement à l’oeuvre de 
Haydn auront lieu à Naples, Aqui- 
la et Milan avec le concours de 
l’Orchestre Scarlatti. D’autres con­
certs: en Sicile, à Bari, Rome, Pé­
rouse et Florence. Cinq concerts 
sont prévus en Grèce.

A la fin de mai cette chorale se 
rendra a Paris où elle donnera 
plusieurs concerts de musique clas­
sique et moderne dont un au Théâ­
tre des Champs Elysées. Ensuite la 
chorale prêtera son concours, com­
me les années passées, au Festival 
de l’Abbaye de Royaumont. En 
1951 le Grand Prix du Disque a 
été décerné à ce groupe de chan­
teurs viennois pour l’interprétation 
de la “Messe en si mineur” de 
Bach A l’aller et au retour des con- 
certs radiophoniques sont prévus 
en Suisse et en Allemagne. En au­
tomne 1953 cette Chorale accom­
plira à travers l’Amérique du Nord 
une tournée comprenant 40 con­
certs. Elle se fera entendre partout 
sur le continent, du Canada à la 
Californie.

-------------------- •-------------
Maurice Chevalier n’a pas mis 

les pieds sur la Côte d’Azur. 11 
y a vendu sa maison. Il en a 
acheté une à Marne-la-Coquette 
près de Paris. Elle a le même 
nom que celle du Midi : La 
Louque. C’était le nom affectueux 
qu’il donnait à sa mère.

/'The Happy Time" 
au Gésù, à compter 
du 3 janvier

Devant le succès remporté par 
“The Happy lime” récemment au 

I Her Majesty’s. Canadian Players 
i ont décidé de reprendre, a la de­
mande générale, la populaire piè­
ces en trois actes de Samuel Tay­
lor. d’après les récits de Robert 
Fontaine sur la vie à Ottawa aux 
environs de 1920. La pièce sera re- 

. prise au Théâtre du Gésù cette 
fois, à compter du samedi soir, 3 
janvier prochain et les représenta­
tions se poursuivront tous les soirs 
jusqu’au vendredi soir. 9 janvier 
inclus. Il y aura matinée vendredi 
a 2 h. 30.

La distribution de “The Happy 
Time” sera exactement la môme 
que colle do la création canadienne 
de la pièce au Her Majesty’s. Le 
brillant comédien français Roger 
Dann reviendra •pour tenir son rôle 
de Papa'Bonnard, qu’il a tenu sur 
le Broadway. Roger Newman sera 
de nouveau le tendre Bibi, Sydney 
Sturgess, Maman; Henri Poitras, 
Grand-père: Georges Toupin. On­
cle Louis; Michelle Tisseyrc. Tante 
Felice; Barry Morse, l’Oncle Des- 
monde. Elfi Koenig, Mignonnette; 
Robert Goodier. le Maître d’école; 
Arthur Voronka Alfred et Norman 
Taviss, le Docteur.

mais hélas, si vrai!
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3e grande semaine
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L'enfant qui a 
réussi l'impossible

(Concours Petit-Journal)

— ■ ■ - ♦----------
Véra Norman, jeune vedette de 

24 ans. est d’origine normande. 
Elle a pour prénom véritable Mar­
guerite. mais ce sont ses camara­
des de classe qui, lorsqu’elle éttaii 
petite fille, l’ont baptisée Véra ... 
Et “Norman” fut un pseudonyme 
facile à trouver pour elle qui est 
normande.

Véra est toute simple. C’’esl une 
fille sans chiqué, équilibrée, saine 
et discrète. Elle est la "violette” 
de nos jeunes vedettes !

Emmenez les enfants voir

“Ma Mère L'Oie”
GRAND SPECTACLE 

DE PANTOMIME
(dialogues en anglaisi

AU THEATRE 9 j

“HER MAJESTY’S” J
du 26 dec. jusqu'au 3 janv. # ;

En matinée et en soirée chaque jour

Vedette :
ERIC CHRISTMAS *

• Prix — Mat., $2.25, St.69, $1.13 •
Soir, $2.82, 52.25, $1 98, $1.42

(fondâtyti SCOTT
g»
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Collecte de Noël aux cinémas Odéon
Les cinémas de la province de > où sont situés ccs cinémas : Cham~ 

Québec affiliés au circuit Odeon plain. 1R15 Est rue Ste-Catherine; 
ont institué une collecte de ca- Mercier, 4260 Est Ste-Catherine. 
deaux de Noël à l’intention de di- Crémazie, 8G10 St-Denis; Villeray. 
verses sociétés s'occupant des en- 8042 St-Denis; Beaubien. 2396 
fants moins fortunés à l’époque Beaubien; Electra. 1114 Est Ste-Ca- 
des fêtes. therine; Verdun Palace, 3841 Wel-

Dans chaque foyer des cinémas lington; Perron, 5706 Hadley; Mid- 
Odeon se trouve un grand panier way. 1229 St-Laurent; Rex, a St- 
pour recueillir les jouets et ca- Jérôme; Capitol, à St-Jean. 
deaux destinés à ces enfants. Plu- On acceptera toute sorte de ca- 
sieurs commerçants dans chaque deaux, sauf en argent ou en vête- 
district où se trouve un cinéma monts usagés à cette collecte qui 
Odeon se proposent de participer se terminera mardi prochain, 
à cette collecte, et le grand pu- —
blie y est également invité. | C’est à Beliefontaine. Ohio, en

Tous les dons seront transmis i 1891, que fut mis en place du pa« 
à 1 administrateur des oeuvres de | vage en béton pour la première 
charité dans chacune des paroisses fois en Amérique du Nord.
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PALACE

SUSAN HAYWARD
ROBERT MITCHUM

ARTHUR KENNEDY
ARTHUR HUNNICUTT K
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à -------------------------
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0W£LL KEYESPOWELL KEYES

HOWARD HAWKS

Randolph Scott

Hangmans 
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"Pitié pour eux", film d'un 
réalisme atroce, choquant
Le cinéma réaliste italien a exercé une influence sur presque tous 

les pays, y compris le Mexique. “Pitié pour eux” qui vient de prendre 
l’affiche du Cinéma de Paris est un exemple frappant. “Pitié pour eux”, 
qui ressemble plus à une invocation de litanie qu’à un titre de film, 
raconte une histoire atroce, difficile à digérer, d’un réalisme criant et 
presque mélodramat iquo.

L’action de ce film se déroule dans les taudis de la ville de Mexico. 
T.a misère rfoire y règne; les enfants, qui poussent un peu comme des 
champignons, traînent les rues en guénilles et plusieurs se forment en 
bande pour voler. Ces petits voyous n’ont aucune conscience, aucune 
âme et aucun respect. Ils sont cruels et sans pitié. Le chef d’une bande 
est un adolescent de dix-huit ans environ, véritable bourreau; il ne 
recuira pas, par exemple, devant l’idée d’attaquer et de dévaliser un 
aveugle qui gagne péniblement sa vie en chantant sur le coin des rues; 
de dévaliser un cul-de-jatte ou d'attaquer une adolescente. Faire du 
mal à autrui, devient une véritable maladie ou passion chez lui. Dans 
sa bande, se trouve un garçonnet qui n’est pas mauvais, mais qui a 
manqué d’affection; sa mère est une marâtre, une femme sans pudeur, 
une malheureuse qui a eu cet enfant alors qu'elle avait 13 ans et qui 
ne l’a jamais aimé. 11 y a également un vieil aveugle grognon, qui 
regrette le passé et qui trouve les jeunes audacieux et méchants, mais 
qui n’hésite pas lui-même à attaquer une pucelle.

L’intrigue est plutôt mince. Elle tourne autour du chef de la bande 
qui se cache, après avoir tué un compagnon parce qu’il croit avoir été 
trahi par lui.

L’interprétation est formidable. Les enfants jouent avec un naturel 
extraordinaire et le chef de la bande est solidement campé; il a un 
visage sadique, un air sans pitié, des traits durs.

La photographie est bien détaillée.
“Pitié pour eux” est un film démoralisant; il nous fait pénétrer 

sans adoucissement dans un milieu pourri où les êtres bons sont une 
exception. L’aveugle, qui devrait être le personnage le plus sympa­
thique, n’est au fond qu'un vieux dégoûtant.

“Pitié pour eux” est un film qui devrait ouvrir les 
gouvernants; c’est dans des milieux de ce genre que le 
voit le jour.

Roland COTE

yeux de nos 
communiste

L'actrice Jean Bennett appartient 
à une longue lignée d'artistes

Joan Bennett, que nous verrons 
en chair et en os à Montréal avec 
Zachary Scott dans la comédie 
théâtrale “Bell, Book and Candie”, 
dont les représentations d’une se­
maine débuteront au théâtre lier 
Majesty’s le lundi 12 janvier 1953, 
fait partie d’une des plus anciennes 
famille d’acteurs.

En fait, les arrière-grands-pères 
des arrière-grands-pères maternels 
de Joan Bennett étaient des pan­
tomimes et comédiens ambulants 
en Angleterre. Son arrière grand- 
père. William Wood qui avait épou­
sé Sarah Campbell, vint en Améri­
que avec une famille de six enfants. 
Les six se consacrèrent à la scène. 
Un fut musicien et les autres cinq, 
à part la grand’mère de Joan, Ro­
se, devinrent des danseurs.

Le père de Joan, Richard Ben­
nett. fut une des figures les plus 
représentatives de la scène améri­
caine. Non pas seulement il jouit 
d’une grande réputation artistique 
mais son esprit fin était si renom­
mé que toutes les fois qu’il jouait 
au Lamb’s Club, de très nombreux 
acteurs se délectaient d’assister à 
ses représentations, mais aussi en 
quête d’entendre les nouveaux 
mots d’esprit qu’il débitait spon­
tanément sur scène, et il est re­
connu que le summum du succès 
est atteint par un artiste lorsqu’il 
parvient à ravir d’autres acteurs.

Adrienne Morison, la maman de 
Joan Bennett, fut aussi une ar­
tiste distinguée. Ce ne fut donc pîis 
étonnant de voir que les trois 
soeurs Bennett, soit Barbara. Cons­
tance et Joan, se soient dédiées a 
leur tour à l’art dramatique, et 
cela dès qu’elles attinrent l’âge 
où elle pouvaient réunir une file 
à un guichet de théâtre.

Joan Bennett débuta au théâtre 
avec son père dans "Jarnegan” 
après quoi ce fut le tour des of­
fres de Hollywood où elle fit sen­
sation dans plus de soixante films.

La vie suit son cours, et mainte­
nant. tout en ayant une maman 
exquise, sa fille à Joan. Malinda 
T'arkey, de 17 ans. a déjà commen­
cé sa carrière. Elle débuta avec sa 
maman dans “Susan and God” une 
pièce dont une rapide tournée rem­
porta un grand succès. Lorsque 
maintenant elle n’est pas obligée 
de remplir un contrat pour la TV, 
Malinda suit sa mère et se trempe 
dans l’atmosphère des coulisses où 
elle entrevoit un avenir aussi bril­
lant que celui de Joan.

UNE SCENE DU FILM ''Face au Châtiment", mettant en vedette 
Randolph Scott et Barbara Brittan, actuellement à l'affiche de l'Electra.

Pierre Naudel en 2e 
semaine au Montmartre

Pierre Naudel, un fantaisiste 
marseillais qui obtenait tant de 
succès au Montmartre, l’an der­
nier. est de retour dans ce caba­
ret.

Pierre Naudel que l’on considère 
comme l’un des meilleurs imita­
teurs de Fernandel, a rapporté de 
France plusieurs chansons nouvel­
les qu’in interprète avec son en­
train et sa fantaisie. Mentionnons 
par exemple "Si j’était nourrice”, 
"L’Amour interna 1” et “Et ta 
soeur ?”. Evidemment, il reprend 
ses succès de l’an dernier comme 
"Si j’en faisais autant” et "Mon- 
trez-moi, mademoiselle”. En plus 
d’être un chanteur, il est un bril­
lant raconteur. Il connaît une fou­
le d’histoires et il assaisonne son 
tour de chant de bonnes blagues.

Pierre Naudel sera entouré des 
frères Borrow, accordéoniste et xy- 
lophoniste. Nicole Vernon, chan­
teuse française, et de Nina et Val­
dez, danseurs.

Deux orchestres de danse font 
les frais de la musique au Mont­
martre: Johnny Reno et son ensem­
ble ainsi qu’Ernie King et son 
trio.

Le P. Legault, chez les 
Compagnons ••• pour la 
Messe de Minuit

Comme par les années passées et 
pour répondre aux désirs des habi 
tués des Compagnons, il y aura 
cette année encore au théâtre des 
Compagnons (angle Delorimier et 
Sherbrooke) messe à minuit le 
jour de Noël. C’est le révérend 
Père Emile Legault, C.S.C., qui cé­
lébrera les trois messes.

/

RANDOLPH SCOTT, DONNA REED ET RICHARD DENNING, dans 
scène du film "Hangman's Knot" qui est à l'affiche de l'impérial.

LE CONTINENT AMERICAIN 
L’Amérique du nord couvre une 

superficie de 8.300.000 milles car­
rés, l’Amérique du sud de 6.800,000.

m
2c SEMAINE

ROLLY 
ROLLS

"Le joyeux pianiste parisien"

MIMI KELLY
"La nouvelle chanteuse étoile 

du Broadway"

"Mother Goose" au 
Her Majesty's, le 26

Les Montréalais ont bonne mé­
moire et ils se souviennent de la 
pantomine “Mother Goose” qui tint 
l’affiche du Her Majesty’s pendant 
deux semaines. Pour répondre à la 
demande populaire, ce spectacle 
pour enfants sera présenté de nou­
veau au Her Majesty’s, du 20 dé­
cembre au 3 janvier. 11 y aura 
représentations l’après-midi et le 
soir. C’est le célèbre acteur anglais 
Eric Christmas qui joue le rôle de 
la Mère l’Oie. Il est entouré de 
plusieurs acteurs qui se sont fait 
applaudir sur les scènes de Toronto 
et de Mont real.

Commençant aujourd'hui

le célèbre fakir
BEN AGA

r/ui présente le plus 
extraordinaire n}iméro au monde

HELENE AIME
chanteur

PAS DE FRAIS DE COUVERT 
ou d'admission

Célébrez le Nouvel An
Mardi, le 30 décembre

SOIREE DE CALA
CADEAUX A TOUS

JACK HORN S
souhaite à tous ses clients 
et amis un Joyeux Noël et 
une Bonne et Heureuse Année

ORCHESTRE MAX CHAMITOV 
avec Mormon Hutton, vocolistc 

Trio Bill Moodic

Deux spectacles chaque soir 9 et 12
Reservations - VICTOR - PL. 7771 

Diner complet tabic d'hote $4.00 
6.30 - 10 p.m.

SHERATON-HOTEL MT-R0YAL

108 ouest, Stc-Cotherine

BE. 7097
Jusqu'à lundi soir : "DIVENA”

Au MONTMARTRE
EN DEUXIEME SEMAINE

Le remarquable et talentueux fantaisiste Marseillais

Pierre NAUDEL
en plus

LES FRERES BORROW
Accordéoniste et xylophomste

NICOLE VERNON NINA et VALDEZ
chanteuse danseurs

La direction du Café Montmartre souhaite à tous 
ses clients et amis un Joyeux Noël et une 

Bonne et Heureuse Année 
DEUX ORCHESTRES DE DANSE

Jamais de frais de couvert ou d'admission — Jamais de minimum

Au MONTMARTRE
1417 BOUL. SAINT-LAURENT LA. 3520

k

T.n vedette Jacqueline Porol. re­
tour d’Italie, raconte qu’entrant 
dans un magasin à la devanture du­
quel elle avait lu: “Ici, on parle 
français”, elle fut contrainte, pour 
sc faire comprendre, de s’exprimer 
r*n italien. “Qui donc parle français 
ici?” demanda-t-elle. “Les clients”, 
répondit la marchande.

LES BERLURON — Grand sans-coeur
•' V. v

. ■ ■

par Cari Grubert
SAINTE BENITE I Rien qu'un rôve I Je rêvais que tu ni »*‘d

tremblais de froid au coin d'une rue— 6 ? Paî
et Je me suis souvenu que Je devais R6®**

te rencontrer JA I trnnïïf11/* de.la nu,fc . ,transie Jusqu aux oe I 1Quoi encore î

I

H
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Puisqu'on trouve 
des marrons, tirez- 
en des plats neufs

I.p marron ou châtaigne est un 
aliment d’hiver (il y en a dans les 
bonnes épiceries), aussi riche en 
calories, quand il est grillé, que 
le boeuf bouilli. Nourrissant, ré­
chauffant, savoureux, il a toutes 
sortes de raisons d’apparaître sur 
votre table, surtout si vous avez 
des enfants.

Beaucoup de cuisinières ne l’em 
ploient qu en dessert. Il donne ce­
pendant. préparé au gras, des plats 
raffinés d'une saveur originale. 
Son épluchage

U est impossible d'enlever à 
s°c la double robe du marron. 
Méthode la plus rapide: chaque 
iruii est fendu en travers, du côté 
bombé, jeté dans de l’eau froide 
a peine salée, bouilli 5 minutes, 
retiré au fur et à mesure de l’eau. 
Avec un torchon, dépouillé de ses 
deux pellicules à la fois, rejeté 
aussitôt, sans qu’il ait refroidi, 
dans une seconde eau bouillante où 
s'achèvera sa cuisson.

Autre méthode : fendez les mar­
rons. mettez-Ies à griller dans le 
foin pendant 5 minutes, après 
quoi vous les décortiquez facile­
ment en les frottant avec un tor­
chon rude.
l>es plats nourissauts

Civet de lièvre aux marrons —
!• aites mariner le lièvre pendant 
un jour ou deux dans d’excellent 
vm rouge, avec épices et aromates. 
Puis épongez-le. faites le revenir 
a feu vif dans le saindoux. Saupou- 
drez-le d’une cuillerée à soupe do 
farine. Quand celle-ci aura pris cou. 
leur, ajoutez une cuillerée à sou­
pe de cognac et faites flamber. 
Ajoutez alors la marinade, une éga­
le quantité d’eau, une gousse d’ail, 
'H. poivre, une pincée de quatre- 
épices. une cuillerée à soupe de 
conserve de tomates, un bouquet 
garni.

Au bout d’une demi-heure de 
cuisson, ajoutez une poignée do pe­
tits oignons que vous aurez fait do­
rer à la poêle. Au bout d’une nou­
velle heure de cuisson, ajoutez une 
livre de marrons, grillés au four et 
épluchés. Laissez cuire une demi- 
heure.

Si vous avez pu recueillir le sang 
du lièvre, délayez-le avec un peu 
de sauce et ajoutez-le au plat en 
tournant vivement.

Purée de marrons — Pour cette 
préparation, le premier mode 
d’épluchage convient. Faites cuire 
les marrons épluchés dans une eau 
bouillante additionnée d’un bou­
quet d’estragon frais ou soc (ce 
parfum s’harmonise avec la saveur 
du marron). Trois quarts d’heure 

l ebullltion. puis égouttage, tamisa­

ge, addition d’un morceau de beur­
re moyen par livre de marrons et 
de lait pour obtenir une purée cré­
meuse.

Oie aux marrons — Les marrons 
destinés à farcir l’oie doivent être 
fendus tout autour, cuits dans la 
friture chaude sous couvercle, pour 
que, s’ils éclatent, Ils ne vous bles­
sent pas, puis, une fois cuits, égout­
tés. saisis avec un torchon el éplu­
chés. Quand ils seront froids, vous 
en bourrerez l’oie vidée, la recou­
drez et ferez rôtir.

Servez les marrons au centre du 
plat, entourés de l’oie coupée en 
morceaux.
Des friandises

.Vlarrons caramélisés. — Choisis­
sez de beaux gros marrons, éplu- 
chez-les, faites les cuire à l’eau 
bouillante, égouttez-les. e.ssuyez-le.s 
avec précaution, faites les sécher 
un peu dans l’étuve de voire cui­
sinière. Vous aurez préparé un 
caramel blond avec trois cuillerées 
à soupe de sucre en poudre mouil­
lé d une cuillerée de jus de citron, 
que vous remuerez sur le feu dans 
une petite casserole. Dès blondis- 
sement, retirez du feu et plongez 
dans ce sucre doré vos marrons 
piqués au bout d’un bâtonnet de 
bois <Ie fer les oxyde). Posez-les 
sur une grille, pour qu’ils y sè­
chent.

Marrons glacés. — Attendez- 
vous à en briser : les professionnels 
eux-mêmes en abîment beaucoup 
Mais ces miettes amélioreront 
votre* prochaine crème !

Choisissez de gros fruits bien 
murs. Mettez-les dans une passoi­
re en aluminium que vous plonge­
rez dans une bassine d’eau froide 
portée peu à peu à l’ébullition 
sans 1 atteindre tout à fait. Laissez 
pocher ainsi les marrons une heure 
et demie environ. Retirez-les un à 
un. épluchez-les délicatement, met- 
lez-Ies. avant qu’ils refroidissent, 
dans un sirop bouillant à 20’. Bau- 
mé. composé de 2 livres de sucre 
et d’un verre d’eau par 2 livres 
de* fruits. (Il faut que ceux-ci soient 
complètement recouverts.) Faites 
un feu très doux de façon que le 
liquide soit tout proche de l’ébul­
lition sans bouillir. Ne couvrez pas. 
Laissez cuire jusqu’à ce qu’une 
pellicule apparaisse à la surface 
du sirop. Cela peut demander 
vingt-quatre heures consécutives. 
Sortez alors les marrons et posez- 
les sur une grille.
De la confiture

Epluchez, les marrons par le 
premier procédé, faites-les cuire 
à l’eau bouillante. Egouttez-les. ta­
misez-les à travers la passoire. 
Préparez un sirop avec autant de 
sucre que de fruits, et très peu 
d’eau. Ajoutez le sirop à la purée 
de marrons, peu à peu. sans cesser 
de tourner, puis une gousse de 
vanille, une cuillerée à soupe de 
cacao par 2 livres de fruits, et 
faites bouillir en remuant sans 
cesse vingt minutes. Consommez 
sans trop tarder.

jVv LA JOURMÎE M- 
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par STELLA 
Si c’est votre fête 

aujourd’hui :
Vous êtes admirablement bien dou^. 

Volontaire, détermine, tenace, il ne vous 
manque aucune qualité pour reus.str. Sa­
chez reconnaître les occasions favorables 
et travaillez toujours d une manière effi­
cace. Vous avez d’immenses projets, 
mais pour les réaliser vous devrez tra­
vaillez fort et continuellement. Que vo­
tre esprit ait un Idéal élevé, mais, par 
contre, soyez pratique et tenez compte 
de tout II ne vous faut pas espérer un 
succès facile ou croire que le hasard 
accomplira pour vous le travail néces­
sité par le but que vous poursuivez. Seuls 
votre courage, votre ténacité pourront 
avoir raison des circonstances et des 
obstacles qui vous barreront la route. 
Souvent vous devrez prendre des déci­
sions rapides. Il faut donc vous habi­
tuer à être calme e* énergique. De plus, 
il faut que vous augmentiez vos con­
naissances et que vous arriviez a une 
culture générale indispensable à votre 
succès Vous possédez une personnalité 
dynamique et attrayante et votre in­
fluence sur les autres est considérable. 
Votre amitié est sincere et durable. Par 
contre, lorsque vouf détestez quelqu'un 
c’est pour toujours. Ces rancunes Indé­
racinables pourront vous nuire souvent 
et il serait préférable de vous corriger de 
ce défaut. Vous marierez une femme 
douce et intelligente qui saura vous com­
prendre et vous encourager et vous aimer.

Pout savoir ce que les étoiles vous ré­
servent. aujourd'hui, consultez le signe 
sous lequel vous êtes nés. Il apparaît 
ci-dessous avec les dates qu'il domine :

Sagittaire — 23 nov. au 22 déc. — 
La matinée vous sera favorable, 
mais l'après-midi sera plutôt en­
nuyeux. Vous feriez bien de finir

Cesf nouveau...

Notre FAMEUX

"POULET- 
dans-le-PANIER
Joignez vous à la parade des heureu* 
dîneurs au RESTAURANT CHAMPS 
ELYSEES pour déguster ce plat déli­
cieux dons une atmosphère de repos.

Odette Oligny dit t
"Il est certainement de bon goût 

de manger le poulet avec ses doigts'

$1.35
Servis foui les jours et le dimanche au lunch et au diner

HOTEL BERKELEY
1188 ouest, rue Sherbrooke

MA. 7351
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Un si joli tablier, si pratique 
. aussi ne pourra manquer de vous 
plaire, et vous aurez plaisir à le 
confectionner, à vos heures de loi­
sir, pour vous ou pour vos amies. 
C’est le pratique tablier cotivre- 
tout, qui est indispensable à la cui­
sine. Vous le taillerez dans une gaie 
cotonnade. Le patron no 9138 est 
établi pour les tailles moyenne, 
grande et extra-grande. La taille 
moyenne <36 à 38) requiert 2% 
vgs de tissu en 39 pces de largeur.

Pour vous procurer ce patron, 
écrivez au Service des Patrons, HLe 
Canada”, 60 ouest, rue Front, To­
ronto, en ayant soin d’inclure un 
bon postal ou un mandat d’express 
de 351, taxe comprise. Aucun tim­
bre n’est accepte. Indiquez claire­
ment votre nom; votre adresse avec 
votre numéro do district postal, le 
numéro du patron et la grandeur 
exacte désirée. Les patrons ne sont 
1>as en vente au bureau du "Ca­
nada” et ne sont pas échangeables.

tout travail important durant la 
matinée.

Capricorne — 23 déc. au 20 janv. 
— Si vous agissez prudemment, 
vous pourrez contrôler la situation 
et profiter des circonstances défa­
vorables.

Verseau — 21 janv. au 19 fév. — 
Vous trouverez des solutions fa­
ciles à vos problèmes familiaux. 
Une journée favorable pour faire 
vos achats.

Poissons — 20 fév. au 21 mars — 
Vous aurez quelques difficultés au- 
jourd hui. mais aucune ne vous em­
barrassera. Un pou d’attention vous 
en convaincra.

Bélier — 22 mars au 20 avril —
Attention à votre santé, spéciale­
ment a cette période-ci de l'année. 
La soirée sera paisible.

Taureau — 21 avril au 21 mai — 
Soyez prudent aujourd'hui, surtout 
si vous devez rencontrer des per­
sonnes qui vous sont antipathiques

Gémeaux — 22 mai au 22 juin — 
L ne mauvaise nourriture pourrait 
gravement nuire à votre sauté. 
Soyez prudent. Ne négligez pas vos 
affaires.

Cancer — 23 juin au 23 juillet —

Vous pourrez sortir de cette situa­
tion embarrassante si vous êtes 
prudent et énergique. Une bonne 
après-midi.

Lion — 24 juillet au 23 août —
Ne vous mettez pas en colère, même 
si vous étiez justifié de le faire. 
Evitez les fouies.

Vierge — 24 août au 22 sept. — 
Vos amis peuvent vous aider. De 
mauvaises idées vous entraîneront 
sur une fausse route. Soyez pru­
dent.

Balance — 23 sept, au 23 oot. — 
Vos affaires iront de mieux en 
mieux. Attention aux accidents. 
Vous apprendrez une agréable nou­
velle.

Scorpion — 24 oct. au 22 nov. — 
Une journée mouvementée et fa­
vorable. mais gardez-vous d’un op­
timisme irraisonné. Prenez les cho­
ses exactement telles qu’elles sont.

LA SAISON DES ICEBERGS 
C’est durant le mois d’avril, de 

mai et de juin que les icebergs sont 
le plus nombreux dans l’Atlantique 
Nord, alors qu’ils se détachent des 
barrières de glace arctiques.

$

PRIX DEFINIÎIf AU COMPTANT
• Nouvel!* lamp*
• Moteur neuf
• Cabinet neuf
• Rhéostat à
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t Refinie «t 

remue à neuf 
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"Super-»ew" avec 
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« Railleries oui... 
Casus belli... oJ

“Ne faites pas aux autres ce que vous ne voudriez pas qu'on 
vous fit a vous-mêmes” déclare une sentence passée depuis longtemps 
a l'état de proverbe et aussi connue que le loup blanc ou Barabbas 
dans la Passion.

Ceci peut s’appliquer à une foule de choses et de circonstances 
mais tout particulièrement à cette disposition d’esprit, assez commune 
chez les très jeunes filles, surtout lorsqu’elles ne sont pas trop mal 
tournées, et qui s’appelle la raillerie.

A première vue, c’est bien peu de choses, une petite moquerie. 
Cela ne tire vraiment pas à conséquences. Eh bien c’est une erreur. 
Rares sont ceux qui ont l’âme assez forte pour n’attacher aucune 
importance à la moquerie.

Personne n’aime à être raillé, car on a. à tort ou à raison, l’ha­
bitude de prendre le persiflage pour un signe de mépris, et dès lors, 
cela devient grave. Chacun a son petit amour-propre et. il faut bien 
l'admettre, lorsqu'il ne prend pas de trop vastes proportions et ne 
cousine pas l’orgueil ou la vanité, il est admissible, voire salutaire. 
L’être qui n’a plus d’amour-propre a vite fait de s’en aller à la dérive. 
Plus rien n’existe pour lui et il n’est plus qu’une lamentable épave.

Piquer notre amour-propre, c’est nous faire une cuisante blessure 
qui nous fait souffrir et pour extérioriser cette souffrance, on crie. 
Plus tard on se blase, on sait mieux discerner où finit la raillerie 
proprement dite, où commencent la sottise et la méchanceté, mais il 
inut une longue expérience, que ne possède pas la jeunesse. On crie, 
et malheureusement, on crie trop fort, disant, dans notre émoi, des 
choses qu’il aurait mieux valu taire. C’est comme cela que naissent 
les querelles qui s’éternisent et que meurent les plus belles amitiés.

Le railleur, très souvent un bon type, proteste de ses bonnes 
intentions. Il n’avait pas l’idée de déplaire ! Ce qu’il a dit, c’était 
pour rire ! Oui. sans cloute, mais rire aux dépens des autres n’est pas 
la forme la plus chrétienne de l’amusement.

Imaginez, dans une réunion, l'air gêné que peuvent prendre ceux 
qui reçoivent les flèches acérées lancées par les moqueurs. Ce n’est plus 
tenable au bout d’un certain temps car les réflexions ne sont pas 
toujours d’une finesse d’esprit digne de M. de Talleyrand. La victime 
e st sur des charbons ardents et si la maîtresse de maison n’y met fran­
chement bon ordre ou ne fait adroitement dévier la conversation, il ne 
reste plus à la personne visée qu’à quitter la place.

Elle s’en va. oui, mais si ulcérée qu’on ne la revoit jamais et qu'elle 
sent germer en son coeur une sourde haine contre ses persécuteurs 
et ceux qui lui ont laissé le champ libre. Mais notre bon ami, le rail-1 
leur, que devient-il en tout cela, lui ? Croyez-vous que en ce qui le 
concerne, il endure la moquerie ? Ne vous y trompez pas. Il y est 
plus que quiconque sensible et se choque pour la moindre allusion. 
Mais il est vrai que. pour lui ‘‘ce n’est pas la même chose”. Cette 
formule mérite qu’on ait pour elle une prédilection particulière. Elle 
est si claire, si précise à si longue portée aussi...

Se moquer est toujours commettre une mauvaise action. Croyez- 
vous qu’il soit fin de railler sur sa mise, une personne aux revenus 
modestes? Est-ce sa faute si une autre a un petit défaut de langue, 
si « lie n’a pas les jambes droites, si elle a la taille déviée ? Ce n’est 
pa^ très fort d’attaquer qui ne peut se défendre.

Cesser de railler, de se moquer est question de justice élémentaire 
Et c’est le meilleur moyen pour éviter les chicanes. Pourquoi soulever 
des conflits ? Ce n'est pas de cela qu’est fait le bonheur.

Odette OLICNY

Une bonne montre 
doit battre comme 
un petit coeur

Si vous offrez une montre en ca­
deau. vous tenez évidemment à ce 
qu’elle soit de qualité. Il vous in­
téresse donc de savoir à quels si­
gnes on reconnaît une bonne mon­
tre. Ce n’est pas seulement au 
nombre de pierres, ni à la marque 
de commerce, quoique ces éléments 
d'appréciation aient leur impor­
tance. L’horloger examine aussi 
plusieurs autres points. En voici 
quelques-uns qui permettent de se 
rendre compte si une montre est 
susceptible de marquer l’heure 
exacte pendant de longues années.

1. Le boîtier doit être herméti­
que Il ne* doit avoir ni égratignure 
ni marques sur le cadran, et les

Modèles Demandés
SI vous étet de grandeur 12 à IB uns, 
nous avons plusieurs positions — per­
manentes ou A temps partiel — A vous 
offrir pour parades de modes, salons, 
ou photographie. SI vous n’aver pas 
d'expdrlence, nous vous donnerons un 
oourt •ntralncment.
Aussi, sours par CORRKSPONDANCK 

tcrluss pour obtenir brochures ÿroiultet

New-Mode Model Agency 
& School of Charm, Inc.
1040 outtt, rue Sherbrooke 

"Salon 7”, PL. 0839

aiguilles doivent être exemptes de 
traces de rouille et de ternissure 
N’ouvrez pas vous-même le boîtier.

2. Le remontoir doit tourner ai­
sément dans les deux sens. Sa tige 
doit être facile à tirer et «à repous­
ser. comme un bouton-poussoir; 
elle doit tourner facilement, mais 
pas assez mollement pour que les 
aiguilles changent de position.

3— Le tic-tae e.st très important. 
Un bon horloger y prête une oreil­
le aussi attentive que le médecin 
aux battements du coeur. Il y a 
une différence entre le son pro­
duit par une montre de qualité à 
ancre empierrée et une montre 
ordinaire. Le tic-tac d’une montre 
de qualité est régulier, rapide et 
net.

4— En regardant le mécanisme, 
un expert y recherche certains si­
gnes importants. 11 sait, par exem­
ple. qu’une montre de qualité a 
une ancre empierrée qui bat ex­
actement cinq fois à la seconde. Il 
doit y avoir au moins l(i vis minus­
cules autour du périmètre de la 
roue du balancier — le ‘ coeur” de 
la montre.

5— On examine attentivement le 
ressort spiral. Le précision de la 
montre dépend, dans une large 
mesure, du soin apporté par les 
spécialistes au couplage du ressort 
spiral. Les parties d’acier doivent 
être bien polies. On observe avec 
attention le fini de la platine et 
des ponts, car même s’il n’influe 
pas sur le fonctionnement, les ex­
perts y voient un signe du soin et 
de l’art avec lesquels on a fabri­
qué le mouvement. Dans une mon­
tre de qualité, les ponts sont le 
plus souvent nickelés, cuivrés, ar­
gentés ou dorés et bien polis.

Au dire des célèbres horlogers 
suisses, un moyen sûr, pour le pro­
fane, de choisir une bonne montre, 
c’est de demander conseil à un 
horloger ou bijoutier qualifié dont 
le bon renom exige qu’il vous aide 
à choisir la meilleure montre 
possible nu prix que vous voulez 
payer.
UNE RACE FORTE

La population de l’Islande n'est 
que de 140,000 habitants, bien que 
la superficie de l’ile soit d’environ 
40,000 milles carrés.

Ce veston n'est 
pas un veston 
de sport en 
cheviotte ou 
tweed. C'est un 
veston (création 
Steegan, Londres) 
en toile d'Irlande. 
Marron clair et 
crème, il est conçu 
spécialement 
pour les pays 
chauds. Il est 
garni de raide 
extra léger et 
détachable. Le 
rembourrage 
des épaules est 
détachable aussi.
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Les 1 ’ donnent la preference ans
beaux tissus puur habits d'hnnimcs: le 
lovât, le Donegal et la toile d'Irlande.

Il y a cinquante-deux ans, celui1 d’un autre tissu, de la cheviotte de 
qui portait alors le titre de Lord Donegal. La cheviotte de Donegal 
Lovât, et qui était un ancien offi- véritable est une étoffe grise, gé
cier de la Garde du Roi, forma un 
corps de scouts militaires composé 
des serviteurs ou «porte-earnier de 
son domaine d’Ecosse.

Le chasseur et le scout militaire 
ont une chose en commun ; ils doi­
vent tous deux s’efforcer de ne pas i d’être tissés dans les fabriques du 
être vus de ceux qu’ils traquent, nord de l’Irlande), il y a nujour- 
Lord Lovât conçut un tissu pour d’hui tant de versions anglaises et 
ses serviteurs qui leur permettrait écossaises que le nom dénote main- 
de se confondre avec le paysage, tenant plutôt le type de tissu (pie

Etudes sur les 
pates en frigidaire

L’usage de plus en plus répandu 
des congélateurs a amené des re­
cherches très intéressantes sur la 
façon de préparer les aliments pour 
une longue période d’emmagasina­
ge. Par exemple, une étude a ré­
vélé que les pâtes à cuire .tenues 
à 0°F pendant 3 mois, donnaient 
des gâteaux de volume moindre. 
Les gâteaux cuits avant d’être con­
gelés à la même température ne 
trahissaient aucune perte de volu­
me. Les pâtes, semble-t-il, doivent 
être emmagasinées de préférence 
à une température plus basse, soit 
—30° F.

La saveur des aliments, qu’il 
s’agisse de pâtes ou de gâteaux con­
gelés. dépend beaucoup des grais­
ses utilisées; le beurre assure un 
goût plus fin et une texture plus 
uniforme que les graisses végéta­
les. Ces renseignements peuvent 
être utiles aux propriétaires de con­
gélateurs.

mentent encore leur valeur. Les 
fabricants de toile de l’Irlande 
du Nord offrent maintenant des 
nouveautés intéressantes en cou­
leur. En effet, outre les toiles blan­
ches et écrues ils présentent des 
toiles à carreaux style cheviotte, 
mais dans des nuances beaucoup 
plus vives et plus “estivales” que 
celles des tissus de sport courants. 
Il y a, par exemple, de ces tissus 
à fond blanc ou à fond uni de cou­
leur claire et à carreaux foncés. 
Il y en a aussi à carreaux clairs 
sur fond de teinte foncée. Les fils 
boudinés apportent une note nou­
velle au tissu écru. évoquant un 
peu l’influence du “Donegal”. Pour 
les pantalons, il y a des étoffes de 
teintes sombres.

La toile étant très populaire pour 
l’exportation, ces tissus et vestes 

_ _ l sont destinés principalement aux
néralement égayée de petites mou- marchés des pays d’outre-mer, et 
chetures de tons vifs. Bien que ce 
tissu fût à l’origine un produit de 
l’industrie familiale en Irlande 
tcertains des p!u« beaux exemples 
de ce tissu continuent d’ailleurs

Il appliqua ici une théorie bien 
connue, celle d’après laquelle en son lieu d’origine. Môme des che- 

viottes fines de sport, du fait
mélangeant un grand nombre de qu’elles ont des mouchetures blan-
couleurs ensemble, en suivant cer 
laines règles en ce qui concerne la 
relation des couleurs entre elles, 
on obtient un résultat présentant 
une sorte de neutralité du point de 
vue visuel. L’étoffe créée par le 
Lord fut désignée sous le nom de 
‘‘mélange Lovât.”
Guerre et sport

Les scouts militaires portèrent

ches et noires, sont souvent appe­
lées tissus de Donegal.

Comme les étoffes ‘‘Lovât”, ces 
chcviottes ont l’intérêt et la cou­
leur que l’on s’attend à trouver 
chez les laines pour vêtements de 
sport, mais elles changent des des­
sins à carreaux du genre classique.

Pour ceux qui ont les moyens de 
se les offrir, les vêtements en toile 

l’été. Ces tissus 
toucher” naturel­

les dessins ont été conçus en te­
nant compte tout particulière­
ment (tes besoins des climats en­
soleillés.

Entre temps, les carreaux sont 
très populaires pour les gilets 
fantaisie dont la vogue s’accroît. 
Pour la ville, .on aime les gilets 
en drap uni gris ou beige ou en 
lainage côtelé, de poids léger, bien 
entendu. Les gilets en toile unie 
sont appréciés également. On voit 
aussi, maintenant, des modèles à 
fond crème ou jaune pâle et a 
carreaux gris, ainsi (pie des mo­
dèles à motifs beaucoup plus 
sobres.

ce “mélange Lovât quand ils allé- SOnt parfaits pour
rent à la guerre. Les tailleurs j toile ont un .... .
trouvèrent que ce mélange eonve- iement, frais, ils ont toujours l’as- 
nait particulièrement aux vete- pect ru,t et pimpant, ils se façon- 
ments de sport. Ils égayèrent ce- nen^ très bien et leur fibre très
pendant la teinte originale un peu 
terne et le “Lovât” devint un tissu 
de ton tirant sur le vert à effet 
moucheté et comportant une certai­
ne quantité de bleu et d’autres 
couleurs. Dans certains, le bleu do 
minait le vert. On appelait le mé 
lange dans ce cas le “Lovât Bleu .

Le genre “Lovât” a fait son ap­
parition de nouveau dans les vête­
ments d’hommes au début de l’an­
née dernière, principalement dans 
les styles bleu et vert. Maintenant 
ce terme “Lovât” prend un sens 
plus large, et on peut voir un 
grand choix de mélanges désignes 
ainsi. Le caractère essentiel des 
“Lovât” est le mélange des cou­
leurs dans les fils. A part cela, il 
n’y a pas de règles strictes, sauf 
cependant que tout tissu désigné 
sous le nom de “Lovât” doit avoir 
un aspect “cheviotte” ou “sport .
Le Lovât

Le Conseil britannique de la 
Couleur, à qui on a demandé de 
donner ses indications pour les me­
langes de 1953, a signifié son ac­
cord avec une interprétation plus 
large en publiant une carte qui 
montre du “Lovât” où domine l’une 
de trois nuances de bleu (l’un de 
ceux-ci est presque bleu ciel). 11 
y a aussi deux tons avec six pro­
portions différentes de marron et 
de bleu pour évoquer les tons du 
terroir et seulement un mélange 
vert qui se rapproche quelque peu 
d’une cheviotte “Lovât” tradition­
nelle.

Les Lovât, dans ces nouveaux 
tons, sont une des nouveautés pour 
1953 pour les “ensembles de sport” 
à deux pièces, les vestes et les pan­
talons de sport. On trouve ces mé­
langes également dans les vête­
ments tricotés tels que les pull­
overs et les gilets.
Le Donegal

On signale le retour également

solide résiste à des nettoyages fré­
quents. Les méthodes nouvelles 
qui les rendent infroissables aug-
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aCOURMk D'a

Il fout comprendre que le chagrin et le regret changent 
complètement le point de vue. Il faut peut- 

être mourir pour être appréciés
Q. —J’ai une amie tjue .j’aime beaucoup mais avec qui je ne 

suis pas il’aceord sur un point. File a perdu son mari il y a trois 
mois et comme jetais sa confidente, je sais que cet homme, qui 
buvait et avait bien d’autres défauts ne l’a pas toujours rendue 
heureuse et l’a fait pleurer bien des fois. Depuis qu'il est mort. 
«•Ile ne sait plus que dire «le lui. Il avait toutes les qualités, il était 
merveilleux, enfin, tout le contraire de ce qu’elle disait de son 
vivant. Faut-il mourir pour n’avoir que des qualités ou bien fait- 
rlle semblant de le rreretter, joyeuse au foml ?

Trop franche
R. —J'aime bien votre pseudo, mais j'ai peur que justement, 

il ressemble à votre état d’esprit qui assimile mal les complexités 
de l’âme humaine. Tout ce que vous dites au sujet de votre amie 
est sûrement vrai. Je n’en doute pas un seul instant et vous serez 
probablement surprise si je vous dis qu’elle est aussi sincère <*n 
faisant de son mari mort un ange du ciel que lorsqu'elle en faisait, 
de son vivant, un démon sur terre.

Le pauvre homme n’était probablement ni l'un ni l'autre 
et s’il buvait, il a dû plus d’une fois lui donner de la tablature, 
mais pas plus que n’en donnent tous les ivrognes à leur femme. 
Klle n’ignorait pas son défaut, elle en a souffert, elle a pleuré 
et qui vous dit que tout au fond d’elle-même, elle n’aimait pas 
•>on mal ?

Aujourd’hui, «die est seule. Klle se rend compte de la place 
qu il tenait, près d'elle, dans sa vie et elle voit qu’elle n’a peut-être 
pas fait pour lui tout ce qu’il fallait. Elle a peut-être trop exigé, 
«■t regrette ce qui n’a pas été. Klle aurait mieux fait de l’aider 
davantage, et c’est justement à cause de son caractère quinteux 
et si facilement inflammable qu’il a continué à boire, qui sait? 
Il faut toujours entendre les deux sons de cloche.

Ces femmes qui n’ont rien autre à faire que de s'occuper de 
leur ménage, qui ne savent pas comment le pain vient ou à peine 
ne savent pas toujours non plus tempérer la “folle du logis”. Elles 
la laissent un peu trop vagabonder.

Mais bien sûr qu'il faut être mort pour être apprécié et pour 
que tous les défauts se changent en autant de qualités. D’abord, 
quand on est mort, personne ne nous craint plus. On a fini pour 
toujours de travailler, de monter, de produire et comme il est 
facile de s’extasier sur le passé...

Non. ne dites pas à votre amie qu’elle manque de franchise. 
Elle n’en manque pas. Elle a seulement changé de vérité. Ayez le 
tact de deviner ce qui se cache de regret dans ses paroles et si 
vi vous l’aimez vraiment, d'une indéfectible amitié oubliez toutes 
les confidences qu'elle a pu vous faire. Ne l'humiliez pas en les lui 
rappelant, ce ne serait plus de la franchise. Dans un cas comme 
celui-ci vous ne pouvez rien faire de mieux que de vous taire. Le 
temps est grand médecin ...

* * *
Q. —Un sac a mains et des sou­

liers de véritable python se por- 
i« nt-ils avec tous les ensembles ?

José
R. —Oui, surtout -‘ils sont de 

n int«* mmlre.
* * *

Q.—Pour le printemps, j’ai un 
manteau court beige que je porte 
. vec une jupe rouge v in. Quelle

VERMOUTH FRANÇAIS

On ne h

t. WJf.

ameux

doit être la couleur de mes acces­
soires ?

Mme G. M.
H.—On porte en janvier, en prin 

cipe les chapeaux de paille, mais 
si la température ne le permet pas, 
avant avril, ayez un feutre souple 
beige et des accessoires de même 
ton. C'est infiniment plus prati- 
pratique que rouge vin. D'ailleurs, 
ce manteau court peut être porté 
aussi avec n importe quelle robe 
de printemps ou d’été. Vous avez 
le temps d’y penser. L'hiver com­
mence à peine.* * *

Q. —Mes fillettes se rongent les 
ongles. Que faire ?

Mme J. D. IL
R. —C’est parce qu’elles man­

quent d’un minéral quelconque. 
Faites-les voir par le médecin. Il 
leur prescrira régime ou remède et 
le défaut passera de lui-même.

* * *
Q. —J’ai des taches de rousseur 

sur le front et sur le nez dès que 
je vais au soleil. Comment faire 
pour les éviter ?

Orietta
R. —Petite lectrice de Delly, ne 

sortez jamais, quand le soleil plom­
be. sans porter un chapeau à lar­
ges bords. C’est le soleil qui pig­
mente ainsi l’épiderme. Il n’est pas
lllllllllllllllllllllllllllllll IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIH
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facile de se débarrasser des taches 
de rousseur. Vous pouvez une fois 
par semaine, essayer un peu de jus 
de citron, mais n’en abusez pas, il 
dessèche la peau.

# * *
Q. —J’ai les cheveux secs. Com­

ment les rendre souples et beaux ?
Merci d’avance

R. —Brossez-les soir et matin 
avec une brosse un peu dure. Cent 
coups de brosse, cinquante dans 
chaque sens. Lavez-les une fois par 
semaine avec un bon champoing 
du commerce ou avec un jaune 
d’oeuf, que vous aurez délayé avec 
un peu de rhum. Rincez abondam­
ment et brossez dès que les cheveux 
seront secs.

LE CANADA Dix-sirr

Les Economistes I 
Ménagères font 
leurs souhaits

"Et... le paradis «à la fin de vos 
jours !” C’est ainsi que nos pères, 
au temps où tout simplement et 
candidement on ne craignait pas 
d’afficher sa foi. se souhaitaient la 
bonne année ! La joie, le bonheur 
animant les âmes les portaient à 
concrétiser leurs bons souhaits par 
ce qu’ils pourraient penser de meil 
leur : la récompense promise à 
ceux qui savent bien vivre !

L’expression de nos souhaits 
peut avoir changé de forme mais 
il reste toujours que la gaieté du 
temps des fêtes s’exprime encore 
et toujours par des échanges de 
voeux et, sou ventes fois, avec nos 
jours prospères, par des cadeaux. 
Cadeaux

Ce joli petit mot "cadeau” évo­
que à la fois, tour à tour, le plaisir 
de recevoir un don inattendu qui 
nous plait beaucoup ou qui nous 
plait moins, ou encore l’inquiétude 
de choisir quelque chose qui con­
vienne â la fois à notre bourse et 
au goût de la personne â qui on le 
destine. De novembre â la mi-jan­
vier. les journaux, la radio, les 
montres de nos magasins, toute la 
publicité composent sur le mot “ca­
deau” une symphonie allant des 
notes basses du budget aux appels 
en hautes notes sur la gamme des 
sentiments divers qu’on exulte a 
cotte occasion : amour des parents 
pour les enfants et vice-versa, ami­
tié. amour. Et chacun y va de son 
t a d e a u selon son coeur, ses 
moyens et son goût.
Meilleurs voeux

Les Economistes ménagères de la 
Section dos Consommateurs, Minis­
tère de l’Agriculture du Canada ne 
sont pas elles n’ont plus exemptes 
de cette "fièvre des cadeaux” et 
elles cherchent, pendant le temps 
des fêtes, ce qu’elles pourraient 
bien offrir aux ménagères cana­
diennes. Pendant toute l’année, 
elles ont puisé dans leur devise 
“aider et servir”. Elles en ont tiré 
des communiqués pour la presse 
et la radio lesquels ont été expé­
diés régulièrement; elles ont expé­
rimenté les différentes recettes 
qu’elles ont ensuite publiées dans 
des bulletins pour le bénéfice des 
canadiennes.

A l’occasion de fan neuf, elles 
ont pensé offrir elles aussi leurs 
bons voeux. En personnes prati­
ques qu’elles veulent être, elles 
croient que pour elles le meilleur 
moyen de contribuer à faire sourire 
pour tous les canadiens un peu 
plus de bonheur, est bien d’aider la 
canadienne, la reine, l’âme du 
foyer. L’aider en la tenant au cou­
rant de l’approvisionnement des 
divers produits disponibles sur les 
marchés; on la guidant dans un 
achat plus judicieux des aliments; 
en la conseillant sur la façon de les 
acheter et de les utiliser; en indi­
quant quels sont ceux en saison 
et en stimulant l’achat des produits 
moins coûteux ou en abondance 
aussi bien qu’en la renseignant sur 
la manière d’utiliser à leur avan­
tage, les aliments plus rares ou 
plus dispendieux.

Leur cadeau, malheureusement, 
n’est pas encore prêt. Cependant, 
un peu comme plusieurs fillettes 
qui, â la veille de Noël, offrent à 
leur papa des tricots inachevés 
"avec promesse de les terminer le 
plus tôt possible”, les Economistes 
ménagères de la Section des Con­
sommateurs, Ministère de l’Agri­
culture du Canada présentent â 
la ménagère canadienne un “billet 
promissoire” se lisant comme suit:

"Pendant l’année à venir nous 
nous engageons â préparer et â 
publier, en plus de nos communi­
qués ordinaires de presse et de 
radio, une révision complète de 
nos bulletins suivants : “Aliments 
pour la famille”, "Congélation des 
Aliments”, "Sandwiches” et d’au­
tres, selon les besoins et la possi­
bilité.

En foi de quon nous avons signé 
avec nos voeux sincères pour une 
heureuse année et "le paradis â 
la fin de vos jours.”

Les Economistes Ménagères, 
Section des Consommateurs, 
Ministère de l’Agriculture 
du Canada.

GUERRE AUX PIGEONS
On croit, à Vancouver, que la 

dernière méthode de chasser les 
pigeons est de les "décourager”, 
en applicant sur les toits et les 
bord des édifices une substance 
collante, mais non toxique.

MELASSE
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On voit ô gauche 
un complet sport 
en véritable che- 
viotte Lovât , à 
carreaux bleus. 
Création de Chalk 
et Dawson Ltd., 
Sackville Street, 
Londres, ce com­
plet comprend un 
veston droit dont 
la taille est très 
légèrement mar 
quée. Loutre 
complet, exécuté 
par le même tail­
leur, est en ango­
ra à petits car­
reaux marron et 
crème.

Le rôti de porc
Le menu du jour offre comme 

plat de résistance un rôti de porc, 
des pommes de terre cuites au 
four et des carottes. Une salade 
de pamplemousse et d'orange ser­
vie au début du repas et une com­

pote de pommes pour dessert com­
plètent le menu.

Ayez soin, lorsque vous faites 
rôtir un morceau de porc, de dis­
poser le morceau sur une grille, 
dans une lèchefrite profonde, la 
partie grasse sur le dessus. N ajou­
tez pas d'eau et ne couvrez pas. 
Vous pouvez assaisonner avant ou 
après la cuisson.

Voyez / hez )fapies c

Porfums de Poris, bijoux ou 
ensembles sertis de pierres du Rhin . . .

codeaux de choix dont la voleur 
est mise en évidence par le nom oui 
«igné lo célèbre boîte bleue : Moppm 

Un compte courant ou budgétaire 
Moppin focilitero vos ochots de Noel

il-STül

Porfums de Paris.................. .depuis $ 3.50
Collier en pierres du Rhin................ $ 8.50
Brocelet en pierres du Rhin.............. $12.50
Boucles d'oreilles en pierres du Rhin î 3.50

BIJOUTIERS - ORFEVRES

UN. 6-7431 Angle Metcolfe et Stc-Cathenrve 
Heures d’offaites 9 h. 15 à 6 h. — Vendredis jusqu'o 9 k.
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Nos entreprises paient des dividendes "records"
-t $549,296.609 en 1952 vs $271.539.985 en 1942

POTINS FINANCIERS
I.es Bourse* de Montréal. To­

ronto. New-York et Londres 
étaient fermées comme de cou­
tume samedi, de même que les 
marchés du blé de Chicago et 
de Winnipeg.

* * *

C’est, demain, que la Banque 
de Toronto rendra publie son 
bilan. Ce dernier marquera le
dernier de la série des rapports
des banques canadiennes, pu­
bliés rette année.

* * *
Interprovincial Pipe Lines s’est 

distinguée la semaine dernière 
sur notre marché des obligations, 
en grimpant de 40 points à 420. 
Les obligations convertibles du 
C.P.R. Vt, ont monté de leur 
côté de 2 pts à 109.

+ ♦ *
Sur le marché des valeurs au

comptoir, les actions d’interpro­
vincial ont monté de 16 points à 
212, mais celles de Cuban Ca­
nadian Sugar ont glissé au nou­
veau bas de 9.

* * *

Wall Street a clôturé à un som­
met pour 1952. en fin de semai­
ne. Que dis-jc. la moyenne de 
60 titres, compilée par la Presse 
Associée, a même, gagné 90 cts 
à $111.80, soit le plus haut point 
encore vu depuis le 4 juin 19.10. 
La reprise de la liste mobilière, 
la semaine dernière, s’est faite 
sous la direction des chemins de 
fer et c'en est asser pour croire 
a la poursuite actuelle du rallie­

ment de fin d’année, qui pour­
rait bien se prolonger durant le 
mois prochain vu le réinvestis­
sement en janvier des dividen­
des, bonis, intérêts, etc., reçus 
à l’ocasion des Fêtes ou de la 
fin d’année. Il serait bon de 
profiter de toute reprise pour ac­
croître ses liquidités, car, les in­
certitudes au sujet de 1953 ren­
dront la position de bien des 
stocks plutôt vulnérable.

C’est le lendemain de Noël 
qu’il sera procédé au rachat, à 
100, de toute l'émission d’obliga­
tions de la Railway Exchange 
Building Co., échéant le 1er 
avril 1959.

* * *

(’’est aujourd’hui que la Cana­
dian Car & Foundry Co. doit 
réunir ses actionnaires pour la 
tenue de sa 43iètne assemblée 
annuelle.

* * *
L’indice du paiement des divi­

dendes, compilé par la maison 
Nesbitt, Thomson and Company 
Limited, a baissé à 242.5 en dé­
cembre de cette année, contre 
243.2 durant le mois précédent, 
et 245.2 durant le même mois 
l’an dernier. Cet indice mesure 
la tendance des dividendes mi­
niers, industriels» commerciaux 
et bancaires et il est compilé 
sur la base de 1935-39 égale 100. 
Il va sans dire que la contrac­
tion pour le mois courant, sera 
mal vue en bien des milieux 
spéculatifs.

% WM

»
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M. CHARLES-J. DUPUIS, bien connu 
dont les cercles d'ossurancc et taisant 
partie dci conseils d'administration de 
maintet entreprises commerciales et fi­
nancière! ainsi que d'institutions cha­
ritables, vient d'etre élu au conseil 
d'administration de Grand'Merc Kmftinq 
Co Ltd., tel qu'annoncé par M. Albert 
Thtboault, président de cette compagnie.

Village de Price 
emprunte à 4 Va %

Emission adjugée au Crédit 
Intcrprovincial Ltéc

L’actuaBîté économique
L'Etat se doit d'intervenir lorsque le capital et 
le travail ne peuvent s’entendre

En marge des événements de Louiseville. nous tenons à dire qu il 
y va de l'intérêt du monde capitaliste que la reprise du travail ait lieu, 
le plus tôt possible aux établissements de l'Associated Textiles of 
Canada Ltd, une filiale de l’United Merchants and Manufacturers Inc., 
des Etats-Unis. Comme il ressort d’un article du Wall Street Journal, 
en date du 11» courant, que le secrétaire du Travail M. Tobin a proposé 
que le salaire minimum des employés des textiles fournissant leurs 
produits au gouvernement soit porté de 87 cts à $1.00 de l'heure et 
comme en vertu de la loi Walsh-Healy. il peut rendre cet ordre effectif 
avant la fin du mois, il serait à désirer que nos autorités en viennent 
à adopter une loi similaire, à défaut d'entente entre les parties à 
Louiseville, d’autant plus que les salaires avant le conflit précité 
n'auraient été que de 70 a 75 cts de l'heure, chiffre, maintenant, accru 
de 12 cts; ce qui est. cependant, loin de correspondre à ceux des E.-U.
Nos papeteries baissent sur le marché local, en dépit 
d'une bonne demande prévue pour 1953

La tendance a été apparemment meilleure la semaine dernière 
sur la Bourse et le Curb de Montréal. En effet, sur 3G5 titres transiges, 
151 furent à la hausse, 126 à la baisse et 8tt .demeurèrent stationnaire, 
contre 116. 165 et 96 respectivement durant le cours de la semaine 
précédente. Cette amélioration dans la tendance fut accompagnée d’un 
virement accm. En effet. 1.276,580 actions industrielles et minières 
changèrent de mains, au regard de 1.193,250 durant la semaine pré­
cédente et 1.044.410 durant la même semaine l'an dernier. Smelters 
et Brazilian se distinguèrent par leur popularité parmi les industriels, 
de même que Lafayette et Empire Oils, parmi les mines et pétroles. 
Un coup d’oeil sur le tableau des moyennes hebdomadaires que nous 
publions ce matin dans nos pages financières permettra à quiconque 
de constater qu’en dépit du fait que les gains l'ont emporté sur les 
pertes, en nombre, les papeteries ont vu leur moyenne baisser de 3.20 
points la semaine dernière par rapport à la semaine précédente et 
que sur six catégories de valeurs transigées. une seule, soit les banques, 
ont vu leur moyenne clôturer à la hausse. En dépit de la lourdeur des 
papeteries il ne faudrait pas désespérer de l’avenir de ce groupe, 
d’autant plus qu’il ressort du Newsprint Data - 1952, qui vient d'être 
publié par le Newsprint Association of Canada, que tout indiquerait 
une forte demande pour le papier en 1953 dans le monde, augmenta­
tion qui serait, toutefois, modérée, en ce qui concerne les Etats-Unis; 
nous en reparlerons ces jours-ci.
En marge de la nomination de M. C.-J. Dupuis comme 
administrateur de Crand’Mcre Knitting Co. Ltd.

M. Charles-J. Dupuis, bien connu dans les cercles d’assurances de 
la province — il est président de Dupuis, Parizeau, Tremblay Limitée 
— et faisant partie des conseils d’administrations de maintes insti­
tutions charitables et de plusieurs compagnies, entr’autres la Librairie 
Beauchemin Ltée. Dupuis Frères, Limitée. Bélanger Inc., l’Alliance 
Nationale, la Compagnie Mutuelle d’Assurance-Vie, la Société Nationale 
d'Assurance, etc vient d’etre nommé administrateur de la Grand’Mère 
Knitting Co. Ltd. suivant ce que M. Albert Thibeault, président de 
cette entreprise progressive vient d’annoncer. Comme on sait, sans 
doute, la Grand’Mère Knitting Co. joue, aujourd’hui, un rôle impor­
tant dans l'industrie du tricot dans la province et même en Amé­
rique. car. ses usines embrassent 60.000 pieds de plancher et un 
personnel de 375 ouvriers y faibriquent des produits de tricot fort 
en demande, si l’on en juge par le fait que son volume de ventes 
excède les $3,000.000. contre à peine $100.000. en 1934. De tels pro­
grès phénoménaux font bien ressortir l’excellence de la direction 
de cette entreprise, comptant aujourd’hui des bureaux de vente à 
Montréal et Toronto — elle en ouvrira d’autres sous peu dans l’ouest 
et l’est du pays. Qui sait. môme, si elle n’en viendra pas à ouvrir un 
établissement aux Etats-Unis, tant la demande y serait bonne pour 
ses produits? Incidemment, c’est la maison Bélanger Inc. qui s’est 
chargée de la finance de cette entreprise il y a quelques années et en 
deux jours elle vendait plus de $300.000 d’obligations de Grand-Mère 
Gnitting Co., de cette entreprise jouant un rôle important dans réco- 
nomie de la Mauricie. C’est en est assez pour expliquer le choix de 
M. Albert Thibeault comme président honoraire de la Fédération des 
Chambres de Commerce de la province de Québec en 1951-52 — per­
sonne n’ignore, en outre, que c’est un ex-président général de l'Asso­
ciation Professionnelle des Industriels.

Marcel CLEMENT

Le village de Price, dans le com­
té de Matane, a vendu, mardi soir, 
le 9 décembre, une émission de 
$30.000 d’obligations par séries 
quinze ans. L’emprunt a été adjugé 
au Crédit Interprovincial, Ltée, au 
prix de 93.69 pour des titres à 
4,^r< 1954-68, ce qui représente 
un loyer net de 5.40Co pour l'argent 
emprunté. Un solde de $13.500 
inclus dans l’échéance de la quin­
zième année sera payé à cette épo­
que à même le produit d'un em­
prunt de renouvellement que la 
corporation pourra renouveler pour 
un terme additionnel de quinze 
ans. en 19G8. Un octroi de $10.000 
accordé par le gouvernement de la 
province pour la prévention des 
incendies est applicable à cet em­
prunt.

La finance précédente de cette 
municipalité sur le marché des 
obligations date de novembre 1946. 
La corporation avait vendu alors 
$17.100 de titres à 3rb séries 15 
ans. au comptoir, au pair.

Les doux soumissions que voici 
avaient été reçues par le village 
pour le nouvel emprunt :

Crédit Inteprovincial. Ltée. $30.- 
000 a 4'29o 1964-60 — prix: 93.69
— coût net; 5.40rc.

J.-E. Laflamme. Ltée, $10,500 à 
A' } 1954-56 et $19.500 à 5cb 1957-68
— prix; 94.50 — coût net; 5.698%.

L'évaluation imposable du villa­
ge de Price est de $1.054.605 pour 
1952. Au 31 décembre 1951, la dette 
consolidée nette de la corporation 
s'établissait à $65,400 dont $13.600 
pour les services publics. En 1951. 
la population du village était de 
2.810 âmes.

New Concord 
Development’ Corp. Ltd

Les 3,500,000 d’actions autori­
sées, sans valeur nominale, de New 
Concord Development Corp. Ltd., 
seront admises pour être transigées 
sur la section non-officielle du 
Curb de Montréal à l'ouverture 
aujourd'hui. Le symbole sur le té­
létype sera: “NCN”.------------- 4-------------

A NOTER
Les actions de Anglo-IIuro- 

nian se vendront, aujourd’hui, 
ex-dividende 25 cts par action 
et celles de Canadian Refracto­
ries Co. se vendront, ex-dividen­
de, $1.12Mî, par action privilé­
giée.

* * *
Il ressort d’une compilation de 

A. E. Ames & Co„ rendue publi­
que en fin de semaine» que le 
total des nouvelles émissions 
d'obligations, lancées sur notre 
marché depuis le début de 1952 
jusqu’au 15 courant, a atteint les 
$5.213.829,832, contre $4.575,697.- 
267 durant le même espace de 
temps l’an dernier au regard de 
$6,198,895,317 durant la même 
période il y a 2 ans.

Pour la 6ième année consécutive, les compagnies canadiennes ont 
distribué plus de dividendes à* leurs actionnaires, comme chacun sera 
à même de le constater en parcourant le tableau ci-dessous, compilé 
par la firme de courtage J. R. Timmins and Co., membres des Bour­
ses de New-York et de Toronto ainsi que du Marché du Curb de
Montréal — on \ constatera que les mines, les industriels, les utilités
publiques et les institutions financières se sont toute* montrées plus
généreuses c•nver> leurs actionnaires en 1952. au regard de lannee
précédente

r>tv indus! Mines Utilités Inst trust et r T p l’année
1952 4388.746.752 $144.648.391 $ 79.298.648 $ 36.602.818 $549,296,609
1951 279.254.913 141.530.407 78 544.607 34.165 68 4 .33 495.61 1
1950 256.699.070 119.210.973 68.173.467 28.851,036 472.934.546
J 949 216.630.012 119.008.117 64.604.238 26.829.940 427.072.307
1948 196.116.587 109.537.290 61.187.020 25.565.873 392.406.770
1947 16t.513.965 83,367.052

67.067.275
62.575.02*1 22.744.821 333.200 864

194*5 ................ 135.88 t. 180 62.260.J77 20,908.630 286.121.062
1945 ............ 118.239 564 74,646.692 60.29 t . 765 17 727 438 270.908 059
1944 114.259.698 74.524.449 60.457,232 18.032.080 267.273.450
I94;i . .. . U 1.380.388 88,937.873 48.480,023 17,164,217 265.963.001
1942 ................ 113.927,978 95,39.7.901 42.705.419 19,512.687 271.539.985
1941 117,709.246 110.100,459 37.697.104 20.152,397 285.659 206
1940 122,076.726 105.964.563 32.826.204 19.556.295 280 423.788
1939 .............. 132.078 803 101.818.660 30.332.123 18,644 651 282.774.237
1938 160.108 389 97.791,480 36.468.075 16 740.391 313 108 335

Nouveau contrat pour 
Anacon Lead Mines

TORONTO. 22. — Anacon Lead 
Mines Ltd, annonce qu’elle a signé 
un nouveau contrat avec St. Joseph 
Lead Co en rapport avec sa pro­
duction de concentrés de zinc de 

I 1953.
Les paiements seront basés sur le 

prix du zinc aux Etats-Unis et les 
expéditions commenceront le 1er 
janvier. Le nouveau contrat est 
plus avantageux que le contrat ac­
tuel au point de vue des frais de 
fusion et par le fait qu’il permet 
d'expédier à l’année, tandis qu’en 
vertu du contrat actuel, la compa­
gnie ne doit pas expédier de con­
centrés en hiver et elle est obligée 
d'accumuler elle-même ces stocks.

Le rendement net de la produc­
tion d’octobre avait une valeur es­
timative de $190.631. Les frais d’ex-

ploitation s’élevaient à $113.000. 
laissant un bénéfice d’exploitation 
d’environ $75.000. Durant le mois 
d’octobre, la compagnie a reçu en 
moyenne 13.3 cents la livre poui 
le zinc et 14.4 cents pour le plomb.

Etablie en 192?
276 ouest, rue St-Jacquet, Montréal

DK l_A BOURSE ET OU CURB 
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MONTREAL QUEBEC
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Compétence, permanence» 

solvabilité: voilà les qualités qui éli­
minent tous les risques de perte que 
court une succession. Seules, les institu­
tions les possèdent; aussi le total des 
biens qu elles ont en régie dépasse aip- 
jourd'hui cinq milliards. La garantie que 
notre société offre à ses administrés, en 
capital, réserve et surplus, se chiffrait, 
le 31 décembre dernier, par $828,258 70*

SOCIÉTÉ 

NATIONALE 
DE FIDUCIE

41 ouest, S.-Jacques • Montréal 1 - HA 3291

u.
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Les E-U offrent plus cher pour avoir de l'aluminium
Fed. Petroleums Ltd

Le bénéfice net de Federated Pe­
troleums Ltd et ses filiales, pour 
l’exercice terminé le 31 décembre 
1951. a été de $189.041, ou l’équiva­
lent de 7 cents par action, soit une 
baisse considérable comparative­
ment à $885.991 et 34 cents par ac­
tion en 1950. Les ventes nettes ont 
été à peine plus élevées, $1.794,- 
881 contre $1.787,597.

A la fin du dernier exercice, le 
fonds de roulement s’élevait à S3.- 
017.859, au lieu d’un passif exigible 
dépassant les disponibilités de S2,* 
493.710 au 31 décembre 1950.

Obligations canadiennes
Provint iule*

Hydro-Qiwbet’, 4rl 1962 ............. 98»S »9 '■4
< hrmin* d» fer r* navigation

AlKoni Ch 5% 1959 ............... 1351 2

C
D

O

J
Ulilltrft

Mrxican Light 1976 ... «4 n
Industririlrs

C Chem. 5V, 1971 ....................... I6'4 981 2
Convertible*

Abitibi «'«r'r 1961 ....................... 66' a 99’ 2
Hmz Tr 4'2rt 1971 ....................... «7 891 2
C South 1-5", 1961 ............................ 107 111
C Brew t1 a '4 1961 ............. .. ............ 95 97' 2
CPR 31 » ‘4 1970 ................................ 130
C PH 3'2 . 1966 ................................. 103 105
CPR Ci 1969 .......................... 107'3 109'l2
Doin Trx 4'. 1966 96 99
Dosco 4'. 1961 ................................. 971 2 100'>2
Kroy V, l«67 .................... SG’a 99' 2

-♦

Important contrat
BEGIN A. 20. (P.C.) — Les con­

ditions du plus important contrat 
de terrains jamais intervenu entre 
deux compagnies en Saskatchewan 
ont été annoncées dans un commu­
niqué conjoint de Sophio Petro­
leum Co. et de Socony-Vacuum Ex­
ploration Co.

L’entente porte sur environ 5,- 
400.000 acres nettes de terrains de 
la couronne et sur des dépenses dé­
passant $10,000.000.

----------------«--------------- -
Canada Br»*ad Ltd., 62*2 rents par action 

privilégiée B. payable le 2 janvier aux 
actlonnairees inscrits le 29 décembre.

Prix du plomb et du zinc, stables
NEW-YORK. 22. 'A.P.) — C’était le calme saisonnier de hn d’an­

née la semaine dernière sur les marchés du plomb et du zinc. Le eni­
vre était passablement en demande, cependant. En effet, selon Fhr 
Copper Institute, les livraisons de cuivre raffiné nouveau se sont éle­
vées en novembre à 125.338 tonnes, soit 14.421 tonnes seulement de 
moins qu’en cotobre. La production s’est chiffrée par 81.9 <8 tonnes en 
octobre et le mois dernier, elle a atteint 78,314 tonnes.

Le gouvernement a fait une offre, la semaine dernière, pour ) alu­
minium à 1-2 ent de plus la livre, à certaines conditions. L argent a 
monté de $3.00. de son côté.

Le cuivre s’est vendu à 24.5 cents la livre, le plomb à 14 cents, le 
zinc à 12.5 cents et l’aluminium, à 20 cents.

Nouvellr émission

•140,000,000

La Compagnie de Téléphone Bell du Canada
Obligations 4V2%, première hypothèque, Série .1

A être «lutéf-s du I décembre L.eliémiit le I décembre 1067

Fiduciaire: Tbc Koval Iru-i Company

île l'avis de- aviseurs lé*g:aii\ des Vclietcurs, ces obligations de première hypothèque n I 1 Série J, 
-eronl des plaeements que, d'après •‘The Canadian and Krilish Insurance Companies \ct. 
lel qu'amendé», les compagnies d'assurance enregistrées sous le Chapitre III de cette loi. pourront 

mettre en portefeuille sans avoir à se prévaloir de la clause (I) de l'article 60 de relie loi.

Non» fournirons sur demande un exemplaire du prospectus qui a été déposé* au Secrétariat d l iât «lu 
Canada conformément aux dispositions «le “The Companies A«’t. 1934”.

Voue offrons res obligations «le première hypothèque Série J, pour noire propre compte, sous
réserve «le leur émission et de leur acceptation par nous et sujet à l'approbation, quant à toiit<* «piestion 
légale, «le monsieur A. Munnoch, C.R., au nom de la Compagnie, et «b» messieurs Heward, Holden,

Hutchison. Cliff. McMaster et Meighen en notre nom.

PRIX: iOO et 1rs intérêts courus

fin compte «jue les «ddigations temporaires «le la Compagnie et/ou les certificats provisoires «lu fiduciaire, 
échangeables contre les obligation» définitives «le la Compagnie «lès leur disponibilité, seront pn ts pour

livraison le ou vers le 7 janvier 1953.

I.es soussignés m? réservent le «Iroit «le refuser toutes ou chacune «les souscriptions et, «bins tous les cas,
d’accorder un montant moindre «pie celui souscrit.

Wood, frtindy & Company Limited 
McLeod, Young. Weir ét Company Limited 
!.. G. Kcnuhicn éi Cie., Limitée 
Hell, Goiiinlock & Company, Limited 
W. C. Pitfield & Company, Limited 
Burns Bros. & Denton Limited 
Savard, Hodgson & Co., Ine.
Matthews & Company 
J. C. Boulet, Limitée 
Fraser, Dingnian & Co.
F. W. Kerr & Co.
F. J. Brennan & Company Limited 
Wills, Biekle & Co.
Walwyn, Fisher «R Co., Limited 
Pemberton Securities Limite»!
The Western City Company Limited 
Houston, Willoughby «X Company Limited

A. E. Ames & Co. Limited 
Dominion Securities Corpn. Limited 

Nesbilt, Thomson and Company, Limited 
Gairdncr & Company Limited 

Cochran, Murray & Co., Limited 
James Richardson & Sons 

Collier, Norris & Quinlan Limited 
Mead & Co. Limited 

Harris & Partners Limited 
Gcoffrion, Bohert «K Gclinas, lue.

Brawley, Gathers & Co. 
Dominick Corporation of Canada 

Société de Placements, Ine. 
Bartlett, Cayley & Company Limited 

Anderson S: Company Limited 
Tanner & Co. Limited 

l-ard, Robertson and Co. Limited

Royal Securities Corporation Limited 
Greenshiehls & Co Ine 

Mills, Spence & Co. Limited 
Midland Securities Corpn. Limited 

René-T. Leclerc Incorporée 
Dawson, Ifannaford Limited 

MacTicr & Co. Limited 
R. A. Daly Co. Limited 

Equitable Securities of Canada Limited
Fry & Company 

Faster»» Securities Company Limited 
Harrison iR Company Limited 

H. B. Housse»* & Co. 
Bankers Bond Corporation Limited 

McMahon ami Burns Limited 
Jennings, Petrie «R Co., Limited 

Slatihury «R Company Limited

1
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BOURSE DE MONTREAL
Cour* fournis par
I. -fi. 151 \l ItIKN A C’IK, ^Î'M ourst, rue Noirr-l>jmr

SOMMUUK ME: |,.\ St’.MWM IM KMf IM
Dern Année

V^ntr 8toi-k« Ouv. Haut Bas vente haut bas
t')05 Abilibi nouveau If . 14% 13% It 18% 12 %
720 Abitibi 81 50 prtv 25% 25% 24% 25% 24%
800 Acadia Ail com 7% 7% 6% 6% 6% 5%
200 Acadia A priv 17 18't 16%

2.5 Agnew-Surpass . . 8% 11 8%
>it»j Algoma Steel 45 >3% 55 56 44

2075 Aluminum 51 51% 50 ' t 50% 52' , 48
1 >20 Do 5' r prtv 23 23% 23 23% 24% 23
m Amitl Electric 10 70 20é3O l3éOO
25 Argus 12 13% 11-
10 Do 41 jr',- priv 70 86 80

572 Asbestos ’ i 24 % 24 24% 27 22
895 Atla.s 20% 30% 20' i 20% ■M 19
IK0 Bathurst A 43% 53% 12%
55 Do B 22 31% 18

7137 BH1 Telephone 38 38% 37 %• 37% 39% 34%
0453 Brazilian 0-h 9% 9% 0% 13% 9%

100 B A Bank Note 14% 14% 14
1380 B A Oil 10% 10s, 19% 19% 25% 10%
7200 B C Forest Prod 1 00 4 00 4 70 4 70 R 00 4 70

>A> B C Power A 33 33' i 33 33% 34 30
155 Do U 7 7J» 6
04.5 Bruck B 7% 8 7% 8 9' . 7' .
285 Building Produrts 35% 35% 35% 36% 30%

75 Bulolo 5 00 5 85 5 85 8 30 8 70
10 B C Elect 4' r prlv 7>. 73 78

5 Do 4 % % priv HO 91 88' 2
112 B C Telephone 34% 33% 35 32

75 Can Cement 73% 80' i 85
380 Do $1.30 priv 27% 27% 27% 28 25 *.
300 Can Iron Foundries 12 . '25 19

14 Can Safeway 1er priv 99 98 93 90 80%
, 21 Can Steamship 73 781 j 52%

35 Do 5'r prtv . 47% 50 44%
201 Can Breweries 17% 20 15%

70 Can Bronze 38 42 31%
760 Can Canners . 30% 34 30
810 Can Car A- Fdrv ........ 14% 15% 12
575 Do A prlv ........ 16« ♦ 17' , 1>%226 Can Celanese 42 40', 38

00 Do $1 priv 19' , 20 10% 20 21 18%
90 Do $1 75 priv 33% 36 32
50 Can Cottons 24 26 22
25 Can Locomotive i;ouv 21

2420 Can Oil Companies 13 13% 12% 13 14 12
25 Do 5eA prlv 97 00 >6

81 >8 Can Pac Hy . . 32% 34 f . 34 40 30%.
255 Can Vickers 17 17% 17 17% 21 % 14%
580 Cockshutt Plow 15% 15! ■ 15 15% 19% 14%

10631 Con* Mining A Smelt 30% 10% 29% 30 42% 29%
365 Consumers Glass 22 22% 20

10 Corhy*. A 8 12 8%
660 Con Chemical 12% 12%. 12% 12 14% 12%

1500 Dome Explor 7 00 7 20 7 00 7 20
560 Davis Leather A 16% 24% 24% 24% 16% 15%

2470 Dist Seagrams .. 24 24% 24 24% 26% 21%
87:5 Dom Bridge 78' i 78% 73 78 92 60

75 Dom Coal priv 17 21% 12
1050 Dom Foundries 14% 15% Il %115 Dom Glass 62 63 62% 62% 861 b 48' «
2150 Dom Steel A Coal B 15% 15% 15% 15' . 10' , 15%

900 Dom Stores 13% 13J* 13% 13% 13% 10%
250 Dom Tar 30 45 37%
805 Dom Tex* lie 10% 10% 10% 10% 13% 10%

Dern. Année
Vent? s Stocks Ouv. Haut Bas vente haut bas

.550 Do priv ................ 141 160 140
>191 Int Nickel 42% 42% 41% 42 -à 48% 40%
250 !>«) 65 prlv 6% 6% 6%

2220 International Paper 52% 12!. 52% 52 51% 41%
2975 Int Petroleum 24% 26% 25 26 • 39% 24

235 Inl Power 65 73 56%375 Int Utilities 29% 29 28% 29 38 28
175 Do prlv 32 33'4 29%2000 Jamaica Pub Serv 12 12 0265 Laurent ide A 91 , 9% 9% 9 4900 Do B 8 8' , 8 8 ,

‘ 35 Labatts 18 18 17
50 Lake ot the Woods . 32 36% 31%
25 Laura Secord 14 14 1350 |)!tV 18 18 16

125 Lewis Bros ................... 9% 11 9
875 MacMillan U ........ 18 18% 18 18 26 17%50 Mailman 18% 18%. 155 >80 Massey-Harrls 9% 9% 9'j 9 % 13 9%2379 MrCoIl-Frontenat 35% 37 35% 37 15% 31%10 Mitchell Hobt 35 40% 29130 Molson A 26% 26 25% 25 4 26% 21325 Do B 26 26'4 20

5 Mont Locomotive 14% 17 1439 Mont Telegraph 45 51% 45153 Nut Drug com ................ 9% 11% 7%320 Nai Steel Car ............. 26 26 25% 26 29% 25115 Niagara Wire . 35 33% 29' .1290 Noranda 76% 76% 75% 75 , 85 73%
800 Ogilvie 31 31 30% 30 37 24%200 Ontario Steel 18% 19 16135 Page-Hcrscy 70 70 69 % 69 % 75 64%

75 Penmans 50 51 50 M 55 46
690 Placer Development 39%. 52 40610 Powell River 23% 23% 22% 22 % 29 212295 Power Corp 34% 34%>211 Price Bros 32' . 32% 32 32% 33% 26'
625 Prov Transport 12!. 14 12%200 Quebec Power 18 18 17% 17 % 19 17

5 Holland Paper 14 16 10435 Hoyalltc Oil 15 20% 13%.610 St Law Corp 31% 31 % 31% 31 % 46 31%.
1968 Shuw inigan 42 42% 41 41 47% 38

57 Do A 4% priv 42%. 45 41
50 Do B 4%', priv 48% >R'. 46
10 slier Williams priv 133 1>0 127

140 Sicks Breweries 21 20 •» 18' j
1200 Simon A Son 10'.. 10% 10 10 11 R

40 Do prlv 5', cum 92 93 93 90%325 Simpsons A 50% 50% 49% 49 4 50 32900 Do B 48 48% 46% 46 4 18! 2950 Soul ha m 19% 19% 17
340 So Can Power 26%. 27 21

2200 Steel ol Canada 33% 34% 3314 34 35% 28%
700 Do priv 34% 35% 1

1500 Triad 2 20 3 30 2 12
310 Thrift Store 13% 5 4710 United Steel 11% U3» 11% 11 i 11% 10%400 West Lease 6 50 9 80 6 25
100 Wabusso 17 19 15

2045 Walker-Oooderham 44% 14 ; i >3 % 51 % >1 ' 4600 Weston Geo 26% 26', 26% 26 4 25% 20%3528 Wlnn Electric 40' , 41% 40% 41 41% tf51 Do prlv 95% 99 9.1%785 Zellers 25 19% 13’ ,100 Do 5% priv $25 25 25%. 25
BANQUKS

250 Canadienne . 22', 22% 20'4354 Commerce 28% 29 28% 29 29'4 24465 Montreal 30 31 26 '.1175 Nova Scot la . . 39 39% 39 39 39% 35%1696 Royale 30% 31% 30% 31 J 31% 27%

CURB DE MONTREAL
< ours foui nis par
S4VAIM) A II\lt, •îîfî ouest, rue Saint-Jorques

Ventes Stock»
1710 AiiRlo-Newfoundland 

7.î nrlgium Store*
75 Hrl^ium Stores Priv. 

1200 Brown Co. Common 
276 Brown $5. 1er. Prlv.

*' 10 $3, 2iéme Priv.
250 Butterlly-Hoslery 

1577 Canada .t Dom. Susar 
250 Canndit Maltlnn Co. Ld 
2.50 Canada Packers "B" 

22.50 Candn Ind Common 
i > Candn Ind Priv! «

115 Candn Im;ersoll "R 
200 Cundn Marconi Co.

.5.) Candn Pow '« E’ Prtv 
910 Candn West Lumfo.

SEM VINE DERME K»
Dei n. Année

Ouv Haut Bas vente haut bas
9% 9% 9 9% 13% 9
9 9 9 8 5%

13% 13% 13% 11 12
10% 10% 9% 9% 15% 8%
96 %• 97% 96%. 97 113 96%
17%. 47% 47% 51% 47
6% 6% R % 6 % 10% 4%

17 17% 16% 17% 20% 16%
51 11 51 52% 45
29% 29% 29% 30 25%
38 38 37 42 31%

1 IR 
88 

465 
350 

8',

118
90

470
350

8'

118
83

465 
350 

8 1 ;

470

160
96

^625
300

148
84

340
350

7 s
45 Candn Westinghouse 65 65 6.5 80' J 64
25 Cassidv's Ltd Priv 91 94 91 94 100 92

235 Clnflde Neon ''A” 400 400 380 520 300
1867 ’’ “B’’ ................... 380 .390 380 390 >25 1 45

8 >0 Gommer Alcohols 350 360 3.50 350 >00 385
20 > Priv................... ........ 500 500 500 960 500

>0 Cous DU Sec “A” 100 100 100 100 150 96
1 >5 Cons. Lltho. Mfg. in 10 10 12 9

1372 Cons Paper Corp Ltd 36 % 36'% 35' « 35% 38' « 31
25 Cons. Textile Mills 19 % 20' J 19

5 Crain R I Ltd................ 13 13 13 13 1!
550 Dom Fug. Works 2 > % 24'% 24 32 20
100 Dom. Oilcloth A Linol. 32 % 33 32' 39' J 32

3 Dom. Square Corp. 66 % 66'% 66' 3 66' 61
25 Dom St rue. Steel 25 25 25 28 F5
90 Donnacona Paper .... 21 % 21'% 21 21 28 ! 8

6 F ist link l"r. Priv. 80 30 80 38 79
voo East Steel Prod............... 7 7 7 7 31 « 6

>800 Fleet M F. O. 130 130 110 110 185 75
773 Ford Motor Co "A" 62 62'% 61' 4 62% 61 50

96 Foreign Power 6% Pv 23 23 18 30 18
15 S

25
5

10

>00
600

1375 Great Lake Paper .... 15s« 15'j 15'
30 Inter City Baking .. 15 15 15
25 Int Paints Can. "A" .9 9 9

2135 Intcrp vl Utilities ... 380 380 375
Invest Foundation .. 28 28 28

Do Priv ................ 51 51 51
Lambert Alfred Inc. .11 11 11

135 MucLaren Pow & Pnp 48'^ IS'a 48 
90 Maple Leal Mill ..8 8 8

Maritime Tel A Tel. ..16 16 151,
Minn. A Ont Paper . 24:,« 26:ls 24>«

5 Mtl Ref. A Stor. Vot T 30 30 30
215 Moore Corp Ltd.............. 25 25',4 25

, J50 Nova Scotia LlKht 21 21V« 21
v" !» Power Corp. 1er Pv . 110 110 110

95 Russell Industries ... 24 24 24
54 South. Can. Pr Pv. ..117 118 117
34 Standard Clay Prod . 8L*

1000 Supertest Pet. Ord. .. 14 14 14
235 Traders’Pin. "A- ... 454 47», 45V4

3000 Trans Television ... 12 12 12
1505 Trans Mountain .... 28l4 29*« 27%
620 Union Gas ................. 26 26‘« 26 26'i 28
415 United Amusement A 10 .... ... 10 13

380
28

48

25%

34

15
12%

385 300
24

13
81 i

35
52
13
35
10
16
28%
30
27'*
21

49% 
9

48* ii 
73« 

13 
22
24% 
2214 
18% 

112 108 
24% 20

120 110 
9 % 6%8% 9 % 6%

16% 13%
.. 48% 28%

12 21 1010
16%

140 Do ’B” ................ 800 800 915 800 2900 Central Leduc Oils
25 United Corp. ' B ’ 47% >7% 17% >7% 38% 10000 Canada Pipe Line

200 Watson lack A Co 110 116 116 126 111 10500 Do] Rio Pro.
>0 Westeel Products 22* j 22 % 23' i 20'4 ! 7.100 C C.O.

178 Windsor Hotel .......... 32 33 32 35 21 1500 Fast CreM Oil
25 Wood Mfg.......................... 30 30 30 41 30 87900 Empire oil

17300 Anacon Lead ............ 240 255 226 255 375 220 16100 Emnire Pel
1000 Arno Mine* Lid ........ 2 2 2 3 2
6500 Arnora Sulphur ........ 17 17 15 15 29 10 2900 Canada Oil Land

'.1900 Ascot Metals Corp. 07 67 58 82 305 50 400 Oaspe Oil Vent.
1900 Casslat Asbestos .... 615 625 605 613 660 310 3000 Cannbévonlan
500 Barvullée ................. 14 It 11 41 10 2825 Home Oil
200 Bonne Mines Ltd 350 350 405 350 .toco Jet

•500 Bob': Lake ................ 3% 4 3 3 11% 3% 100 Nlrov
000 Bordulac Mines ........ 15 15 16 44 14 2300 National Pet
.00 Boiiscadlllac Gold 1 4 4 9 2% 2130 New British Dom.

’700 Chlbougntnau Expl 90 93 90 168 90 31800 New Continental
7; :00 Carnegie Mines .... 115 115 100 ! 04 470 37 5100 Okalta Oil

’.500 Celia Dev. % Mines .. 6 6 7N 3 300 Omnitrans Explr.
)00 Centremnque Gold 14 14 14 19 11 1900 Westburne

. ')00 Century Mining Corp. 5 5 5 8 3 1200 Pacii Ic Pete
>00 Che. klt k Mines ........ 5 5 5 7 5 2800 Pan West

! - >00 Cons Cumlcgo .... 25 30 24 30 58 23 3(100 Phillips
: 100 Cons. Central Cadillac 5% 5% 5 5 14 5% 3500 Peak ' ,.
2000 Cortez Explor................... 3% 3% !% 8 3 600 Quebel

3.6250 Dom. Asbe.tos .... 330 410 310 no 565 200
'. .100 F.ast Rim Nickel ........ 130 130 128 1'28 153 108 2900 Trans Empire Oils

30 Dome Mines, Ltd, .... 20 20% 20 23 16% 1400 Sourey Valley
500 Donaldu Mines .. .. 44 14 44 65 40 2500 Scurry OH

21:50 Frobisher .................... 320 530 510 525 815 500 18500 Western Hoinestd
3!00 Fcnintore .................... 80 80 76 76 107 62
. too East Sullivan ............ 585 850 57 i 803 324 575 «700 Tri-Tor .........................

Ventes Stocks
2000 Elsol Gold Mmes 

500 Cam Chibougamau 
9606 Falconbridge Nickel 
1450 Giant Yellowknife 
1400 Golden Manitou 
3300 Gunnar Gold Mines 

295 Holllnger Con.v 
2000 Hudson-Rand-O.
9500 Jaculet
5500 Kayrand M A Dev. 
5100 Kenmayo Yukon 
2600 Kerr Addison 
1500 Mogador 

100 Labrador Mining 
7500 Ladulama 

300 Lake Shore Mine- 
1000 Lake Wasa Mining 
1500 Louvlcourt Gold 

107700 Lafayette Asbestos 
3600 MacDonald Mines 

180 Mclntyre-Porcupine V 
2000 Merrill Island 
3000 Minda-Scotiu 

660 Mining Corp. Can.
5000 Monpas Mines Ltd 
1000 Montauban Mines 

300 New Calumet Mines 
1000 Now Louvre Mine.-> 

17000 New Pacific C A O 
6500 New Santiago 

300 Normetal Mining 
2000 Osisko Lake Mines 
1850 Pato Cons. O. Dred 
2500 Pershcourt Gold Mine; 

25000 Porcupine Prime 
5700 Quo. Chibougamau 

22500 Quebec Labrador 
1000 Quebec Manitou 

24000 Quebec Yellowknife 
175 Quemont Mining 

3200 Rix-Athabasea U.
5433 Royran Gold Fields 

600 Sherritt-Oordon Mine 
1000 Siscoe Gold Mines 
1000 Standard Gold M.
1430 Steep Rock lion 
3300 Sullivan Cons Mines 
6800 Viola Mac 
5500 Taché Like Mines 
1000 Torbrit ^
5000 Trebor '

100 Tungsten. Corp.
18200 United Asbestos 

700 Ventures. Ltd 
3800 Weedon P A Cop.
8500 Wendell 
3000 Westville Mines 
200 Wright Hargreaves 

14300 Western Thun 
HUILES

51800 Ar.tone . .
5200 Anglo-Can. Oil Co.
1500 Albermont ... 
2200 Alt ex 

950 Calgary A Edmonton 
4950 Calvan Con. O A G 
1100 Canada Southern 
1100 Cdn Atlantic

Dern. Année
Ouv Haut Bas vente haut bas
a 5 5 6 3

220 229 220 135 198
19 19% 18% 19 26 12
10 10% 10 10% 1200 850

281 315 280 315 710 280
170 170 160 190 82
15% 15% 15% 17% 13%
14 14 14 33 11

9 9 8% 8% 25 87 6% 16 6'
15 15 12 13 50 12
19 19%. 19 19 20% 17%
38 38 38 75'. 33920 920 1000 900
22' 24 22% 36 20

840 340 800 800 1300 745
39 39 39 39 38
16 16 13 34 16
60 67 60 60 67 60
98 98 95 96 150 95
69% 69% 68 68 81% 63 %
37 37 35 35 73 35

9 9 9 85 9
12 12% 12 12% 17% 11%

« 6 6 14 % 5
55 55 55 100 30

100 100 100 100 310 100
11 11 11 16 5
60' 60% 60 60 95 30
11% 11% 91. 10 23 9

390 395 385 385 560 390
60% 60% 10% 60%

315 320 315 320 360 290
24 24 22 101 20

5 5 5 14 5
12 13 12 13 34 12
17 17 17 34 17

125 125 125 315 115
5 5 4 ' j 8 3

16% 16% 16% 25 16%
145 155 145 171 103

8 8 5 20 5
505 505 500 503 575 110

59 59 51 51 74% 47
9 9 12 «%

745 745 730 735 800 671
270 276 265 265 350 260
134 134 125 133 158 125
22% 22%. 20 68 20

130 130 125 125 230 130
11! 11% 10 10 19% 10
17 17 17 11% 17

293 350 290 325 475 Oor»

20% 21 20% 20% 23% 14%
55 56 53 56 80 51
38 38 34 37 50 28

3% 3% 4 3%
195 195 195 305 115
370 395 365 395 410 240

79 88 74% 88 79 74%
670 725 670 725 960 610
215 220 215 370 215

45 50 45 88 47%
11% 13% 11% 13'. 19 10%

595 645 585 645 870 550
10% 11% 10% 11% 14% 8%

500 500 490 755 455
505 615 300 615 1265 445
340 395 340 195 340 275
183 183 177 180 235 137
285 335 280 335 500 188

67 77 65 82 170 65
9 y 13 9

112 112 85 99 425 85
28 33 28 32 55 25

710 750 700 750 1340 665
310 310 275 310 350 260
225 230 200 200 440 215
100 105 100 105 175 90

11 13% 11% 13% 17% 11 *'4
47 49 45 49 95 45

185 190 185 190 300 157
165 175 165 350 155
215 245 215 245 420 198
125 135 122 135 340 110
290 325 275 325 475 250

3% 3% 4 3
80 80 80 107 80
11% 11% 10% 11% 14 % 0Y$
42 30 41 30 125 35

140 155 140 145 300 130
27 30 27 30 31 27

140 140 135 125 240 135
40 40 37 39 87 37

370 410 370 110 675 325
103 115 108 108 128 95
230 250 230 250 300 215
143 157 152 136 285 125
60 68 60 68 150 5.6%
80 80 78 78 87 62

Moyennes hebdomadaires de la 
Bourse et du Curb de Montréal

Voici un tableau des moyennes hebdomadaires sur la Bourse el I*? 
Curb de Montréal pour la semaine dernière, avec comparaisons avec

Perm, vendredi ......
Sein, précédente ....... 31.5G
Mois précédent ........ 31.34
Année précédente ..... 29.95
Chang, de la semaine 
Haut de la semaine .,
Bas de la semaine ...
Haut pour 1952 ......
Haut pour 1952 ......
Bas pour 1952 ......
Haut pour 1951 .....
Bas pour 1951 .......

> Ct COÏT•es|)ond antes :
8 10 20 30 10 15

Bques Ut il fndust. Comb. Pap.
31.70 90 3 203.9 lüfi.l 705.66 63.97
31.56 90.5 294.9 166.8 708.86 64.85
31.34 86.6 207.3 168.0 707.70 63.22
29.95 86 4 224.4 178.4 787.38 68.93

-j 0.14 —0.2 —1.0 —0.7 —3.20 —0.88
31.70 90.4 204.5 166.5 705.97 64.72
31.47 89 9 203.5 165.7 701.01 63.97
31.69 91.5 232.3 184.0 810.05 71 90
31.69 91.5 232.3. 184.0 810.05 71.90
28 88 83.4 191.1 155.2 647.01 60.95
33.30 90.6 249.6 196 0 889.49 74.33
28.78 84.2 192.5 156.5 647.11 55.77

Emission adjugée 
à René-T. Leclerc

3280,000 d'obligations, par 
séries, 20 ans. à 97.73

I.'émission de $280.000 d'obliga­
tions des commissaires d'écoles 
pour la municipalité du village de 
Ste-Marie. comté de H eau ce a été 
adjugée mardi soir, le 17 décem­
bre. Dix soumissionnaires avaient 
envoyé des prix compétitifs pour 
cet emprunt. Les obligations ont 
été vendues à Kcné-T. Leclerc, inc., 
à 97.73 pour $208.000 à 4 p. 100 
1953-62 et $72.000 a 4 i -2 p. 100 
1963-72, ce qui représente un loyer 
net de 4.645 p. 100. Le Secrétaire 
de la province a accordé un octroi 
de $203.186.70 pour cette émission

C'est en octobre 1950 que cette 
émission scolaire avait effectué ^a 
transactions antérieure sur le mar­
ché des obligations. Kl le avait ven 
du alors $150.000 de titres a 3 p. 
100 séries 20 an* au paix de 98 48 
par soumissions publiques. Le coût 
net de cet emprunt était de 3 245
p. 100.

Les soumissions suivantes avaient 
été envoyées à la corporation pour 
son nouvel emprunt.

Kené-T. Leclerc, Inc. — $208.000 
a 4 p. 100 1953-62 et $72.000 a 4 1 2 
p. 100 1963-72 — prix : 97.73 — 
coût net: 4.635 p. 100.

La Corporation de Prêts de Que 
bec. J.-K. Laflammc Liée. Clameau 
Boulanger, Ltée et Grenier Huel 
et Cie. inc. — $208,000 a 4 p 100 
1953-62 et $72.000 à 4 1-2 p 100 
1963-72 — prix : 97.21 — coût net 
4.715 p. 100.

Oscar Dubé et Cie., lui — $197 - 
500 à 4 p. 100 1953-60 et $82.500 a 
4 1-2 p. 100 1961-72 — prix: 97.27
— coût net : 4.729 p. 100.

A.-K. Ames and Co.. Ltd et J.- 
C. Boulet, Ltée. — $197.500 a 3 p 
100 1953-60 et $82.500 à 4 1 2 p. 100 
1961-72. — prix : 96.89 — coût net: 
4.778 p. 100.

Banque Canadienne Nationale et 
Morgan, Kempf and Hobertson 
Ltd. — $197,500 à 4 p. 100 1953-60 
et $82.500 à 4 1-2 p 100 1961-72 - 
prix: 96.82 — coût net: 4.797 i> 
100. 1

L.-Cî. Beaubien et Cie. Ltée. _
$197.500 à 4 p. 100 1953-60 et $82 
.'>00 à 4 1-2 p. 100 1961-72 — prix 
06.72 — coût net : 4.814 p. 100.

Clément, Guimont. Inc. — $197.- 
Ô00 a 4 p. 100 1953-60 et $82.500 à 
4 1-2 p. 100 1961-72 — prix ; 96.60
— coût net: 4.832 p. lot).

Geoffrion. Robert et Gélinas. Inc.
et Banque Provinciale du Canada.
— $197.500 à 4 p. 100 1953-60 et

$82.500 à 4 1-2 p. 100 1961-72 _
prix : 96.13 — coût net : 4.905 p.

Casgrain et Cie, Ltée. — S197.- 
500 à 4 p. 100 1953-60 et $82 500 
a 4 1-2 p. 100 1961-72 — prix : 
96.02 — coût net : 4.922 p. 100.

L’évaluation imposable de la 
commission scolaire, pour 1952-53. 
s élève a $874.800. Au 30 juin 1952 
la dette consolidée nette de la cor­
poration se chiffrait à S 129.500 et 
un octroi de $62.420.90 était appli­
cable à cette dette. La population 
de la corporation, en 1952. est de 2 890 âmes.

Marché libre de l’or 
mieux soutenu

PARIS. 22. (Reuter) — Les prix 
ont bondi plus haut sur le marché 
libre de l'or la semaine dernière 
par suite des difficultés budgétai­
res du gouvernement français.

Une autre raison est l’amélioi i- 
tion des conditions de vente dan> 
tous les marchés mondiaux attri­
buée a la spéculation autour de la 
conference du Commonwealth; il \ 
a rumeur qu’on y aurait préparé I » 
hausse du prix de l'on.

Les transactions ont été actives 
presque tous les jours, surtout au 
debut de la semaine. Le virement 
de Kagle.> a été élevé et lei ingot 
a aussi soulevé beaucoup d’intérêt.

Simpsons Limited
TORONTO 22. ip.C.» — Los 

actionnaires des catégories A et 11 
de Simpsons. Ltd. ont approuvé 
d'échanger chaque action A pour 
4 et 1 3 nouvelles actions ordi­
naires et chaque action B pour 4 
nouvelles actions ordinaires. De­
mande sera faite à la Cour Su­
prême d'Ontario de sanctionne*! 
l'arrangement.

Canadian Vickers. 25 cent.'- par uctior 
payable le 15 janvier aux actionnuue> in-

:

Cockshutt Farm Equipment. 25 cent- na 
ition payable le 2 mars aux acilonnnit>• 

iii'cnts le 2 février.

CANADIAN PACIFIC 
RAILWAY

Avis de dividende
A une réunion du Bureau de 

Directeurs tenue aujourd’hui un (h 
vidende final de soixantc-quin/i 
cents (O 75» par action sur les ac 
fions ordinaires a été déclaré poui 
l’année courante 1952. payable et 
fonds canadiens le 27 février 1953 
aux actionnaires enregistrés à 3 h 
3( P.M. le 30 décembre 1952.

Par ordre du Bureau d'adminis 
tt at ion.

FKEDKltlCK BRAMMiY
Secrétaire.

Montréal le 8 décembre 1952.

COMPTABLES
LAVALLEE, BEDARD. 
LYONNAIS, MESSIER, 

GASCON
COMPTABLES AGREES

Hector Lavallée. C.a.
Roger Lyonnois, C.A.
Lionel Gascon. C A.
Paul-H Drouin. C A.
Paul-L Noiseux. C.A. 
lean Gaudreau. C.A.

Romain Ilérard ( 
Roger Messier, C. 

Jean Lussier, C. 
J. Dcsmnrals, C 
Guy Messier, C 

R. Sénécal, C
EDIFICE KENT 

10 est. rue St-Jacques
MONTREAL Tel. : MA. 70«

SHERBROOKE — TROIS-RIVIERES

ARCHITECTES

Jean Julien PERRAULT
ARCHI TECTE

B. Arch. McGill University 
Ext. Columbia University 
Membre A.A.P.Q.

3737, Von Home, Montréal • AT 5733 
"Fellow" R.A I C.
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RENDEMENT DES VALEURS
• n.ir*. fournln par L. J. Fnrjcrt A CIE 
4'.l, St-François.Xavier, Montréal

Taux Prix Rend.
div. app. %

Abitibi .... ......... 1 00 15.25 6.51
r l .minium ............... I R0 47.00 3 81
Lu tlmrst "A" ........... 3.00 42 00 7 10
Il C Prod • A’’ ............. 1.00 33.00 « 84
11 Am OU .50 38.50 5 20
B»- Telephone ............. . 2.00 37 00 5.40
Brazilian ............. 1 00 10.00 :o 00
UMk Products ............... 1 R0 35 00 5 10
C Foreign "A" ............. . 1.50 32 00 4.70

Ina Ext . 2 02 32.00 6 12
C 6; I) Sugar ............. . 1.00 17 50 5 70
C Steamships . ........... 1 00 78.00 1 27
Can Bronze ................... . 1.28 17 00 3.38

1: e. Ext. . 3 00 37.00 8.10
Can Celanesc ............. 2 40 44.00 3.45
C. n Vinegars . ...... . .RO 13.00 6.15

Inc Ext............................ . 95 13 00 7.31
Car. West .... . 2.00 67.00 3.00
Con tîlass . 1 50 20.00 7.50
Corporation Cork . 2.00 35.00 5.71
Dominion Bridge . 1.00 79 00 2.01

Inc. Ext. . . 3 10 79 00 3 95
Dorn Glas.» ................... . 1.00 58.00 2.76

Inc. ext.................... ..... K3 9° 58.00 4.91
Dont Text Ile .00 11.50 5.22

Inc. Ext. 90 11 50 7.83
Famous Players 1.20 18 00 6.10

Inc. Ext. 1 40 18 00 7 80
Impérial OU .70 34 00 2 0.3
Imperial Tobacco .40 9 50 4.21
•Inter. Nickel 2 00 42 50 4 70

Inc. Ext. . 2.G0 43.50 5 95
•Inter Petroleum 1 00 25.00 4.00
il.te: nation Coal . 2 00 50.00 4 00
I akc of the Wtls .... ! 60 33.00 4 84
Labatt ........... . 1 00 ’,7.00 5 88
L«tura Secord .80 ’3 50 3.92
Macl Paper .. .. 3 00 <0 OU 4.00

Inc Ext. 3.00 .0 00 6.00
Mo.son "A" ........ .. .80 26.00 3 08

Inc. Ext. ................... . 1 20 26.00 4 61
Molson "H” ............. .80 25.00 3.20

Inc. Ext.. 1 20 15 00 4 80
Nat Steel Car . 1.30 00 >. 4 t

Inc Ext. . 2.00 30.00 7.70
Ogilvie ............. 1.00 34.00 2.91

Inc. Ext........................ 1.25 34.00 3 67
Ontario Steel .... .80 -.8 00 4 44

Inc. Ext. 1 00 :8 oo 5 55
Penman* ........... . 3.00 30.00 8.00
Powell River . ! 00 21 00 4.76

Inc. Ext. 1 35 21 00 6.4 3
W lebec Power 1.00 ’8 00 5.55
St Law renie Cor p 2.00 34 00 5.75

Inc. Ext. . 3.00 :i4 no 8 80
Shawtnlgan , 1.20 42.00 2.85

Inc Ext. . 1.45 41 00 J. 53
6tei ! of r HO 33 00 2 41

Inc. Ext........................ 1 10 33.00 3 30
E< utham 1 00 19 00 5.36

Inc Ext . ... . 1 20 •.9.00 6.31
Walker Htrnm 3.00 44 00 6 80
Inc Ext. 4 00 44 00 9.20

W!!»!l 1.20 18.00 6 *36

H » V q 1 F s
1 aux Prix Rend.
div app r 9

Bank of Corn 1 00 27 .30 3.63
Inc Ext .. . 1 03 27.50 3.82

Bank Can Nat 80 21.00 3 81
Inc Ext . . . 1 00 21.00 4.78

B., lit of MU . 1 00 20.50 3.00
Inc Ext 1.20 30.50 3 93

Dominion Bank 1 00 29.00 1 45
Inc Ext 1 30 29.00 4 49

imperial Bank . 1 20 32.00 3.75
lue Ext . 1 40 12 00 4 37

Bank of Nov a S 1 40 19.00 3.59
Inc Ext . 1 00 39 00 4 10

K<>\. Bank 1.00 11.00 3.22
Inc Ext . 1 20 31 00 3.87

Bank of Troon’o 1.40 40 00 3.50
Inc Ext 1.60 40.00 4.00

1 IONS PRIt II.M iIFFS
Taux Prix Rend
div. app.

M.itlhl Pr 1.50 25.50 3 88
Anglo Can 2.25 *0.00 5 62
Can Bronze . 5.00 105.00 4.76
Can Cement ! 30 27.00 4 8!
Can St* amships 2.50 48.00 3.21
Can Cottons 1 20 2.5.00 * 80
Can Industries 7 00 150.00 * 67
Can I airb-Morse 6 00 •.20 00 5.00
!tomtnlon Glass 1 40 30.00 4.66
Dorn Textile 7 00 160.00 4 37
» taun* au Power 5.00 :o2 oo 4 90
t ii lierai Steel w 5.00 ’.00 00 3 00
Howard Smith Pr 2.00 47.00 4 25
Imperial Tobacco 29.9c 0 00 4.98

Do 4' r 1.00 23.50 4 25
liniust Accept 5 00 96.00 5.21
l . *• of Woods 7.00 140 00 5 00
O-'IH Je 7 00 : 15 oo 4.83
!•* nmans 6 00 25.00 * 80
Pow Corp 6.00 108.00 5 55
Sr- of Coal .80 32.00 2 50

lue Ext 1.10 32 00 3 14
• A 7.00 142 00 4 93

-*.i C Pow • r G.00 : 15.00 5 22
l id: Tobacco 7 00 128.00 5.47

V. Koot Pr 7.00 :74 00 4.23

MIVLS
Taux Prix Rend
div app. « -■

C Smc !t tug ............. CO 33.50 2.40
Inc. Ext. . ............. 2 20 33 >0 6 60

Dome Mines 90 20.00 4 30
H'rt.on Bay 4 00 55 30 7 20

Inc. Ext. 5.00 35.50 9.00
Lake Shore .60 12.00 5.00
r.’orandu 4 00 74.50 3.66

• Pay at le en tonds américains.

Consolidated Bakeries of Canada, 50
cents par action, payable le 2 février aux
actionnaires Jincrits le 7 janvier.

II. Simon «V Sons. .30 cents par action
ordinaire, payable le 31 dëccmbr* aux
aetionnuircs inscrits le 1:6 décembre.

Oeneral Bakeries Ltd., 10 cents par 
action, payable le 23 janvier aux action­
naires inscrits le 2 janvier.

Saiuramo Co . 25 cents par action, paya­
ble le 24 décembre aux actionnaires inscrits 
le 22 décembre.

Interprovincial Pipe l ine Co , $150 par 
action, payable le 2 février aux action- 
nains inscrits le 16 Janvier.

Mount Koyal Rice Mills, 20 cmts par 
action, payable le 31 Janvier aux action­
naires inscrit* le 16 janvier.

la MaùJOMrt. (à SMCané
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A I.A SUN LIFE ASSURANCE 
CO. OF CANADA. — M. Pat ifi- 
titit* Madore qui vient d’être 
nommé errant de la nouvelle 
suretirsale f.nSalle, que la Sun 
Life of Canada vient d’ouvrir a 
son siège social, était antérieure­
ment gerant de la compagnoe à 
Trois-Rivières. Il est entré à 
l’emploi tir la Sun l.ite en 1927.

N. Y. Curb Market
Somma re rte la semaine dernière

Am. Maracaibo 51 • 4 *4 5 5
Anaciin Mines 2 11-16 2 7-16 2 11- 16 2U
Atlas Corp Wts 71 « 7 7 7
Beüanca Air 3 '« 3‘j 3'4 3',
Brazilian Traction 10'« 9'. 10', 9‘4
Brteze ti 1 h 6 6 6
B A OU JO’, 19' j 20'3 20
Bhlti- h Celait* •• 27» J’» 21» 3'.
Brow u Company lO'k 10 10 IUT*

Du 2nd Priv 49 48'. 481, 49'3
Can South Ods IP. 107* 117» U',
Canatllan Marconi 5 4 * 47. 5
Cent Explorers 6> 5 -16 6 5-16 5 3-16
Club Aluminium 5*4 V'4 â5. 57«
Co* Air VJ1* 12*. 12'» IP.
Cons Smeiterv 11**4 10U 31 31't.
Corby Distillers A H > R'. b". H >
Cosden Petro’eum 19 18 19 18'3
Creole Petroleum 71 '« 70‘. 71'4 70'3
Dosco 15*4 15-7. ir,-'» 75 ',
East Gai A F uel 12 *« 12 *3 12'4 12' r
Elec B A Sh 23'4 22'3 23'. 22 3 .
1 alrchlld 25'* 24U 24 •» 25
Ford of Canada 64'4 63*. 64 64
Ford of Kng ri1 ï (H. 6' , 6*3
Giant Yellowknife 10 R 97. 10'» 10',
Glen A 1*1 en 9'* 8'» H', 8',
Hollinger 16 15-‘. 157. 16
Humble OU 71'» 69'1 71 P. 70'j
Imperial OU 36'1* 15 36'4 11 .
Internationa. Petrol 27 i 24', 27 25%
Kalser-Fraser 3*4 3U 3', 34»
Lake Shore R'4 8'. R'. 8 G
Massev-Harrls 91* •J'. 9'4 9 .
Mid S Petroi '4'. 13U 14 13%
Moly bdenum 47'. *4 ' j 46'. * î .
Nat Petroleum r. Is. P. 1 ',
National Rubber 13’» 13 131. 13'4
N J Zinc 60 37 U 38U 19 ' .■
Ne» Can Oils 2 1 11-26 P. 1V4
Pacific Petroleum 12'4 11 12*4 n ■*Pancost.il 3'.! 3*4 3J» 3' 4
Pantepac OU 4'4 4 4'4 4'»
Pennroad 12*3 12'.* 12'. 12‘/4
Roy alite OU 16'» : - 16', : 5 ' .•Scurry OU 2 n-16 L 5-16 -* ll- 16 2%
S O of Kv 40' « .18', SS •, 39%
Strop .V Shop 28 U 28 ' , 28', 27'_
T* chnlcolor . 'h 26 *. 27 26 •,
1 rl-Cunt \V:s 5 4 '* 47* 5
\V* bb .A K a pp tu 1 • P. 1>.
W Homestead I 11-16 P. 1 9-16 1
Wright- H.. ! • . • ,*\ * - 2!a •» 2 2%

Ascof Metals Corp.
I-a production minière continue 

aux mines Moulton Hill et Sui­
de Ascot Metals Corp., Ltd., et les 
résultats montrent un léger béné­
fice d'exploitation, d’après le gé­
rant. M. F. E. Hall. On prévoit que 
la production s’améliorera en jan­
vier alors que l’on traitera le mi­
nerai à plus forte teneur à un 
prix de revient beaucoup moins 
élevé. L'atelier traite environ 650 
tonnes par jour.

En novembre. Ascot a usiné 
18.579 tonnes de minerai d’une 
valeur brute estimée à $286.982 
en fonds américains. La valeur 
nette de la production est estimée 
à SI52.000 et les frais d’exploita­
tion à $130.000, laissant un béné­
fice d’exploitation de $22.000 poul­
ie mois de novembre est formée de 
1.166.836 livres de zinc, 295,469 
livres de plomb, 189,557 livres de 
cuivre, 28.234 onces d’argent et 
344 onces d’or.

Prix moyen de Tor
OTTAWA, 22. — Le ministre 

des Finances a annoncé hier que 
le cours du change servant à fixer 
le prix en dollars canadiens de 
l’or déposé durant la semaine se 
terminant le 20 décembre est de 
.9705626. Cela correspond «à la 
moyenne des cours acheteurs pour 
les jours de lundi à vendredi, in-

JT

élus, communiqués quotidienne­
ment au ministre des Finances par 
la Manque du Canada.

11 en résulte un prix brut de 
$33,969.687 tC’an.i par once de fin 
à payer aux producteurs pour l'or 
déposé à la .Monnaie Royale du 
Canada pendant la semaine.

♦ --------
Office Spcciuity Mntmfa luring C-o., 10 

cents par action, payable le 2 Janvier aux 
actionnaires inscrits le 19 décembre.

Redevances pétrolières
EDMONTON, 22. (PO—L’Union 

dos fermiers de l’.Mbcrta a deman­
dé que l’on oblige les compagnies 
de pétrole il payer aux propriétai­
res de terrains un montant d’au 
moins $1.500 à chaque puits foré, 
plus un loyer annuel de pas moins 
de $500 ou une 'edevance de un 
pour cent

LlfSZ LES ANNONCES CLASSEES
CR,.,", 3551] AUBAINrS QUOTIDIEN!!1''' io"»'11' 3551

Propriété à verdre

BOURSE 
D'IMMEUBLE 

DE MONTREAL INC.
Au service public 
et des courtiers

POUR INFORMATIONS

EDIFICE ALFRED 
LANCASTER 2238

SAVIEZ-VOUS?
One si vous ave? un omi ou connoissoncc 
ou veuf acheter un Commerce ou Pro- 
nriclè, et que vous ',ous donnez l'informa 
tion. et si nous réuss irons 'a transaction 
une commission substantielle vous sera 
allouée.

HURTUBISE - POIRIER
& COMPAGNIE

4459 FABRE CHcrrier 2439
207 10

AUCUNE CHARGE
SI NOUS MF VONDOMS PAS VOTRE PRO­
PRIETE OU COMMERCE DANS 30 JOURS 

HURTUBISE POIRIER ET COMPAGNIE 
4459 Fabre CHcrrier 2439

210 B

COTE DES-NEIGES
6 ET 10 LOGEMENTS 
S41.000 ET $65,000 

Comptant requis: $10 800 et plus 
85% lover qorcnbs, centrale d hypothea ir 

30 ans
FOSTER & CHAMPAGNE 

TOrk 3625

Règlement de dettes

Embarras d’argent ?
CONSULTEZ

Financial Adjusters Ltd
354 est, rue Ste-Cotherine, ch. 99 

LAncostcr 7191

Automobiles à vendre

Lakeshore Motor Inc.
1949 FORD sedon, radio, choutferette, en­

tièrement recomiif tonne.

1951 PONTIAC sedon radio, chouHcrette 
apparence d'un char neuf.

1950 METEOR sdon. qoronti et recondi- 
tionnc.

1949 FORD cooch.

1947 HUDSON custom sedon.

101, boul. Métropolitain 

WAlnut 1103

Autos, camions demandes

PAGE & FILS LTEE
VOUS PAIERA LE PLUS HAUT 

PRIX COMPTANT POUR VOTRE 
VOITURE USAGEE 

EVALUATION GRATUITE

PAGE & FILS LTEE
3350 WELLINGTON — VERDUN 

GLENVIEW 2351

OUVERTS TOUS LES SOIRS 
JUSOU-A 10 HEURES

83 J NO

A VENDRE
Effets bureaux et magasins

CAISSE ENREGISTREUSE, COMPTOIRS ET 
jTORES OPAQUES ' TRANS VIEW SHADES ', 

adresser à FRontcnac 4943. 212-2

Hommes demandes

$250 A $300 
PAR MOIS 

pour commencer
JEUNE HOMME REQUIS 
PAR LE SERVICE DE LA 

PUBLICITE DUNE 
CRANE COMPAGNIE 
INTERNATIONALE

La personne demandée devra;

1—Etre capable d'écrire 'Rédaction 
d'une publication Interne''.

2 Etre capable d'administrer les bud- 
qcts et de maintenir un inventaire 
du matériel publicitaire.

3— Avoir une bonne expérience de la 
routine cléricale et administrative.

4— Avoir de l'expérience dans la pu­
blicité "pour auier à la création des 
compagnes et articles publici­
taires

5— Bilingue — d origine française, 
le candidat ne sera considéré que s'il 
est capable d'avancement rapide dans 
•a compagnie. Son salaire augmentera 
en raison de sa compétence, et il de- 
sra être entre les âges de 25 et 35.
La compagnie a tous les bénéfices 
usuels — Pension, assurance-maladie 
etc.
Si vous vous sentez en mesure de rem­
plir cette position, ccrivcz-nous au­
jourd'hui, en anglais, nous donnant 
tous les détails nécessaires. Votre ré­
ponse sera reçue à titre confidentiel 
Adressez Boite postale 217, Le Cana­
da, 5221 rue De Gaspé, Montreal.

Agents demandes

UN IMMENSE CATALOGUE
rempli de cadeaux, articles de voleurs 
étonnantes vous sera expédie par le 
retour du courrier.

SWISS GIFT DISTRIBUTORS 
506 est, Stc-Cathcrine, 5e éloge 212 6

Annoncez dans 
‘Me Canada”

Ecole de Métier
APPRENEZ A CONDUIRE”

En Que'ques leçons. Auto double conduite. 
Plua de 25 ors ou service du public. Eeofa 
ccrférole. 1621. ruo St-Denis. BE. 288!«

APPRENEZ L'ELECTRICITE
e gemr de !o rodio Apprenez d'une mo- 

mère protioue sur moteurs qrnérotcurs, 
montoge d'ormoture etc. Plusieurs de nos 
élèves ont momfenonf po'it ions poyonte*. 
Tonodion School of Electricity 1204, rte 
Grrrrrn* Mon*r#'ol Tél UN 6-0959

Educofion
Personnes démord» » s pour suivre cour» 
rolgèbre por correspondance Aussi besoin 

gr rents pour tous les comtes. Ecrire seule- 
nrent â 3854 Porc Lafontaine CH I "B".

209-24

Bois à vendre
20IS de chouttaoe bien sec à vendre bon 
"arche. Appelez Gcome* Bérichon,

• iprfrv»>f •»'e>r*rW'C

^nanvA //

rcnn(\\

Décorations de Noël
PROCUREZ-VOUS ce O'i'tl lauf pour vot 
'éceptions: CHAPEAUX EN PAPIER. ELU2* 
TES, BALLONS. PETARDS, BANDEROLES 

BRUITEURS" et CADEAUX chez PHIL- 
1 IPS SALES REG'D., (gros soulcmcnty Vi­
vrez nos salles d'échantillons, 939 rue 
Busky, un bloc à l'est de rue University 
UNiversity 6-5033. 215-3

PAPIER METALLIQUE
our vos é-îalooes de Noël. Décorville. 4647 

'"hristorho-Colomb. FRontcnac 8097

Pour réception
Ballons nouveautés pour danse. souvrnirF, 
it< f orations de Noël, lourds et cmlenux. 

Le gros seulement'’
rf:tch brothers ltd.

TO. rue De Brcsoles. I A 3271

Pour le mère
DONNEZ A VOTRE MERE UN CADEAU 
QUELLE N'OUBLIERA JAMAIS LE REFRI­
GERATEUR DONT ELLE A TOUJOURS 
REVE. NOUS AVONS UN BEAU CHOIX DE 
FRIGIDAIRES, LEONARD, INTER HARVES­
TER DE 6 PC. AM PC. A DES ECONI- 
MIES ALLANT JUSQUA $100. VENEZ 
AUJOURD'HUI VOIR ED SARRAZIN 
QUINCAILLERIE TRUDEAU, 654 1 SAINT- 
LAURENT, GRAVELLF 8311.

TERMES A COMPTER DE 
$10.00 COMPTANT

Pour toute lo famille
DUFRESNE PET SHOP" offre serins chan­

teurs et temclles, perruches, pinsons, per­
roquets, singes, rnis blancs, hamsters, Ti- 
pins, cochons d Inde, chiens; boxer, épa­
gneul, blond, rouge et noir, beagles, fov, 
Boston Bull, collic et autres. Nourriture et 
accessoires. S'adresser 1455 Dufresne — 
CHcrrier 42 1 5.

Pour les skieurs
LES MEILLEURS skis en hickory, faits à la 

main avec lames d'acier. Accessoires et 
réparations. Skis importés de Norvège, H. 
Siren, 676 ouest, rue Lagaucheticrc, porte 
en orrière. UN. 6-1322. Soir; UN. 6-4 100.

178-24

LE CAVALIER ROUGE

Laissant ou 
professeur le 

torn d'amener 
lo charge de 
minerai, lo 

Cavalier 
Rouge et 

P'tif-Castor 
galopent 
vers le 

campement ..

Ce n'est pas une bonne 
idée d'avoir laissé Stella 

seule ou camp . ..

t f 1951 M'.Nâii|;l»l Sud»r*|r, In*

par Fred Harman
Rester ou travail, la 

demoiselle I Vous 
travaillez pour NOUS, 

maintenant !

Depuis que je l'ai 
vu tirer du pistolet, 

je pense que les 
BANDITS sont à 

plaindre . ..

a-n.

*. L



Pa9< VINGT-DEUX LE CANADA

LES INSCRITS
Fair Grounds

Temps clair, pinte bonne 
Départ à 2 h. 45

1 n«*l Km > Jnrk> Town. FnjhtmR Devil.
Why, Windwhl per. Muriius Opu-- 

3 Count V.ilot... Blue Speed. Cro;is Wave, 
t Jim Ape. Virki Diana Manipulator.
> Pad î.ork. Rippling Hit. Flying Mile 

Pat Tlie Pilot Stoner Creek. Spur On.
7 Out Ted. Finder Keener. What A Peach. 
H .Snorkel Koxamunda II Uncle Drew 
J Shining Deed Ileddy Tt The Blue Hen. 

Le meilleur OUR TED.
PREMIERE. *1 500 a réclamer 3 ans el

plu- 6 furlong ,
Lirtor 110 Play Eda 115
Templemoyle 112 Nantc-Glo 104
Blue Row 109 Break Thru 112
Jack Town 112 Wonderou.s Wise 107
Ni'dfoi d no CToverland Son 109
Crultne 104 Ray Brown 112
Plushy Manuel 101 Bel King 116
Brown Smoke 112 Bowled Over 115
Macapt 10» Fighting Devil 109

DEUXIEME. *1 800 2 ans, 6 furlong-.
Star Faith 115 Kentucky Home 118
Fai ri am 118 Night Fighter 113
Here’s Why 118 Halarab 118
Fair Pilot 113 Tommy Due 115
Bogan in Rose Dandy 112
Wind whisper 115 Telespeed 118
Spicy Belle no Chain Tongs 118
Magnus Opus. 118 Fire 118
Com*'not 118

TROISIEME *1 800 si réclamer 3 ans et
plus 6 furlongs
Closs Wave no Blue Speed 115
Merry Thought 108 Mullafot 112
Count Valois 115 Sir Walter R 115
Excelsts 112

I SIXIEME. $2.l00 à réclamer. 3 ans el 
j plus. 6 fin longs.

Uncle Jay 111 Warmed Over 119
Mr Michael 3 113 Saucy Colleen 112
Bangaway 115 Prince Cole . 116
Fourteen Grand 120 Delta Eagle 111
Idlo 115 Old Tom 109
Mr Smug 115 aWerwolf 111 ;
Fugitive 111 uMr Bots ............ 111Polly's Delay Ill

a -Entrée Fitts
•

SEPTIEME. *2 800 allocations. 2 ans. j
1 1-10 mille
Brother Friar 113 Clear Lath no
Fourdees 110 Heredity in
Vobezac 117 SicKle- Sound MO
Sahib 106 Bottle of Ink 109 ;

HUITIEME $2 **•>0 allocations 3 ans, 8 !
furlongs 1
Wise Mai ket 117 Pampa . Beauty 114 1
Wildlire 111 Duntiv C 116
Home Stn tch 111 Luminous 116
Thirty Scents 108 Jaudy 113
One Miss 11» Gova's Pass 116
Helwan 119

NEUVIltME, *2.000 s réclamer. 3 an s rt
plus. I'm mille
Bee and Bee 118 Buffer 104
Prince Consort 110 Mr Twcety MB
Hoots Hus en 107 Bullet Cee 118
Boston Gi av 115 Spy Ring 107
Merry Reward 114 King F : eedoms 111
Locks 115 Avon Lad) 107
Shy Him 112 Big Road no

LES RÉSULTATS

A la Télévision
Lundi, 22 décembre
5.30- 6.00—Tnle** of Adventure. 
8.00- 8.15—L'Actualité.
0.15- 8.80—La Légende dorée.
8.30- 9.00—Mon Hobbv. 
0.00-10.00—The Hig Revue.

10.00-10.30—Foreign Intrigue.
Mardi, 23 décembre
5.30- 6.00—.Journal des jeunes et

filins.
8.00- 8.15—CBC Newsreel 
8.15- 8.30—Musical Varieties.
8.30- 9.00—The March of Time. 
9.00- 9.30—Café des artistes.
9.30- 10.00—Les Escholiers de la

Grande école.
10.00-11.00—Lutte. Verdun.

A Rediffusion
Lundi, 22 décembre
5.00—Conte de Fée 
5.20—Gunsnioke Mesa 'suite' 
5.50—Jeannot Lapin 
8.00—Newsreei
8.15— Voyage imaginaire 
8.30—Opéra de Berlin 
0.00—Cécile est Morte

10.15—L’Act ualité
.Mardi, 23 décembre 

5.00—Revolution in Toyland
5.15— Blanche-Neige & Rose 
5.25—Jeannot Lapin

QUATRIEME $1 <t00 allocuttons 2 ans
5 1-2 furlongs.
High Sliver 103 Bessie G 108
Break On 103 Jim Ape 114
Mt.ss Rogue 103 Manipulator 111
Tup Stockings 103 Vtcki Diana 111

CINQUIEME $1 300 allocution- 3 ans, et
plus 6 furlongs
Swamp Theatre 109 vy Bull 112
t>Blown Pirate 114 Colorado Mi-s U t
al’ad Lock 121 Flving Mile 117
\ andanell 109 Rippling Hit 107

a—Entree. Bishop
SIXIEME. *3.000. i^locations, t ans et

plu- 1 1-16 mille
Sin a diet 114 Stoner Creek 117
Pat The Pilot 117 Spur On 112
Maretazo 100 Janlna 109

SEPTIEME. $1 800 a réclamer. 3 an- et
plus. 1 1-1« mill*'
Lock Out 119 Our Ted lit
Lovely Louise 100 What A Peach 101
Clevelander 115 F’inder Keeper 115
Count A Bit 115

HUITIEME. *1 700 à réclamer. 3 ans et
plus. 1 1-8 mille
Easy Homer 115 Wrights Wrong 109
Snorkel 121 Dancing Man 112
( impnnlllen 112 Boss H 112
Jack Spratt 108 Roban 112
Rosamundu If 115 Reunion 115
Scoreless 107 Uncle Drew 118
Storm Ridden 113 Blmover 115
Fighting Cloud 118

NEUVIEME. *1 500 à réclamer 3 ans * t
plus. 0 furlongs
Heddy B. 115 Miss Ozan 100
Chatallc 104 Charmeuse 101
The Blue Hen 113 ’I Insel 102
That Ain't Hay 110 Jac-Sweep 101
Opal Blossom 107 Challcstar 112
Gambling Lady 110 War Manners 109
Starry Cant 112 Wood H no
shining Deed 118 Staggering In 112
Copper Cup 115 Mardi Lassie 100

Tropical Park
Temps clair piste rapide 

Départ a 1 h. 30
1 Rirdic I.tillcy Heavenly Hash Jimmy's 

Doll.
2 WltiRlay. Fit Fiddle, Watch Union.
3—Humlile Hoy. Rouge Bull. Why Sure, 
t—High Hack. Blue Grouse. Ridge Runner 
5 Spanish Armada. Brokhaven. Reinforce 
«—Polly’s Delay. Warmed Over. Bangaway 
7—Clear Path. Sickles Sound. Abbczac 
8_Goya's Pass. Home Stretch. Danny C.
9—Bullet Cee. Bee and Bee. King Freedom-

Le meilleur WINSTAY.
PREMIERE. *2.000 a réclamer 4 ans et 

plus. 0 turlongs.
.Sunshade 11J Uirdic Lulley 114
Heavenly Hash 108 step’s Girl 111
Jimmy's Doll 113 Intntth 111
Billie 1L7 Kings Daisy 108
l.veett 113 In first 108
Pigeon Pride 113 Dianada 113
Hot rock
U'a

113 lacolee
116

113

DEUXIEME, 
plus. 6 furlont

$2.000 à réclamer. 3 ans et
i*.

Betsy Marie 112 Kandv Comiort 108
Fit Fiddle 117 Wlnstay 117
Alphabetical 114 Riddleton 106
Hankie 110 Silver K 120
For Rent 112 Father Tiber 114
Watch Union 122 Feint 114
Eland 114 Liability ... . . 110
Dionysius 100 signal Code 114

TROISIEME.
1 1-16 mill*.

*2.000 novices, 2 et 3 uns.

Briar Lick 114 Why Sure lia
Equalizer 112 Glorious Emma 119
Rechecked 119 Menawa .. 102
Rouge Bull 112 Mighty Music 112
Polilmc 109 Humble Boy 117
Glossctte 119 Rlcky Doux . . 112

QUATRIEME 
1 1-10 mille

*2,000 a réclamer, 3 ans.

Landmark Gal 109 Ridge Kuinier Ill
Honor Deck 109 Cro-Doc 115
Great Paihuni 117 Depal no
Grandad 115 Tribunte 111
Rebec 115 Hlu > Grouse 109
Lowei The Boom 110 High Back 110
Davflrcmner 112 Mldu’s Well 101
Trigger Happy 117 Colymbits 110

CINQUIEME, 
6 furlongs.

*2.200 â réclamer, 2 ans.

Mr Hurry 110 Spanish Armada 108
Trinacria 111 Palmer Method 110
Reinforce 108 Top That no
Lets Think 104 Witch Doctor 107
Utookliavea 107 Stars Shine 113
.4iulwart Son 110 Precipitate 111
Movie 110 Ncwr. Again no
S ».i f!ock 113 Picked 107

Charlestown
PREMIERE. $1 200 A réclamer 3 ans et 

pluv 1 1-8 mille — Ntckleby (Hartacki 
5.00 3 20. 2.60; Nick Bloom •Darlington'
8.60. 5.00 . Triple F . tSteiii' 2.80 Temps
1 8 1-5 Ont aussi couru : Neddie’s Boy 
American Ned. Sea Location. Havey li 
Mi Scandal. Secnav. Lucky Patti.

DEUXIEME SI '-’00. a réclamer. 3 ans et 
plus, 2 mi!le> Big Muddy iMcKhineyi 
38 60. 11.80, 7 20 ; Hesperus iStctn' 3 20.
3 00 Sunset Jewel 'Fitzgerald* 17 80 
Temps 3 12 1-5. Ont aussi couru Barrant 
Fit • Arrow Burning Ray. Perhaps. Busy 
Vera. Yes She Will. Diligent

PARI-DOUBLE : $153.00 
TROISIEME. $1.000. a réclamer, t ans et 

plus. 6 1-2 luriongs.—Ballyheather iKrat? 
Boss Hinnie iHitrtack* 4 20. 3.40 Lost
Key «Stein 5.20 Temp l 24 1-5 OlU 
aussi couru : Roddy. Sleek Silk Brinton 
Case. Fenmouse. Busy L.tglu. Fleet Cross 
Joe’s Joy

QUATRIEME $1.200 à -réclamer. 3 ans 
et plu> 6 1-2 luriongs. — Les Abeilles 
(Darlington* t.60 3 00. ’2.60 Illstay 'Fitz­
gerald 4 80, 4 00 : Family iRlvera* 6 00 
Temps 1 24 Ont aussi couru Harpist. 
Wanimu. Baby Song. Master Harold Ros- 
dreenagh Bounding Ace Tip The I.ady. 
CINQ.UIEMI 5'. 500 allot atli 
furlongs. - Becky’s Shirt tBralv' 4.00. 
2.80. 2 6') Direct Tint iHarta.k* ♦ 00.
3.80 F. ; Endeavour iMdvor* 5.20. 
Temps ’ to 4-5. Ont aussi couru : Delà- 
plan* * C. R Tetrapartlcle. Bogin 
Dark R Peace Trial. Caucasian.

SIXIT ' ' $2.500. allocations, 3 an et
plus. ei. iron 4 1-2 luriongs — aScotti 
Buy iBrudyi 8 00. 4.03. 4 20: Muro iSlein 
U 40 6 00. aWeathertunn iRegalbuto* 4.20. 
Temp.' .51 3-5. — Ont aussi couru : Joe 
Cream. Uanlierst. Mary Ann. Maillot Jau­
ne Clsred. Providence et Tinker.

a Entrée. Waugh Clattrebuck et Co­
vington

SEPTIEME *1.200. A ans. 6 1-2 lur- 
longs. - Chulla Rock tCardoza) 4 80. 3.40
2 60; Tousslant iHanack'. 7 40. 4.80: Cop- 
sa * Rivera* 4.00 Temps 1 23 3-5. Ont 
aussi couru : Surprising. Elsie M„ endet­
te. Bien Star. Lovely Locust. Chance 
Lead, Billies Mark

HUITIEME. $1.500. allocations. 3 ans et 
plus. 1 1-8 mille. — Eagle Speed tHartack'
14.20. 5.60. 3.40: Silver Omar lArduini*
3.20. 2 60; aSun Dlvet Hannottt* 3.20 — 
Temps: 1:58 3-5 Ont aussi eouru : Un‘ 
rest. Break ol Day. aBillman. Little Rocket 
Cliuar Boots et Ntght Extra.

s—Entrée. Robertson

Tropical Park
PREMIERE. *2.000, à réclamer. 3 an* et 

plus. «J luriongs. — Sherry tO'Brlcn* 7.90.
3.60. 2.50 : Bolo Mack (Church* 3 90. 2.70 : 
Emergency Hour iBatchellen 3.30 Temps: 
1:12 4-5. Ont aussi couru : Hill Street. 
S’lnger, Red Shirt. Apennine, Milton Her- 
le Still Unsolved. Golden Mean. Bashaw.

DEUXIEME. $2.000, à érclamer. 4 ans et 
plus ! 1-8 mille. — Brown Brutus *Za- 
koor* 22.20. 11.20. 5.30 : The Phoenix
(Hantordi 5.00. 2.90 ; Rawlins (Stevenson* 
2.70 Temps : 1:54. Hallleboy, Tiny Admi­
ral. Worcester. Busy Evening. Bob's Ace 

PA HI-DOUBLE : $157.40 
TROISIEME. *2.000. à réclamer. 2 ans. 

I 1-16 mile. — Cloudy Day (Passmore* 
11.30. 0.90. 4.40 ; Yeoman (Rodriguez* 6.90. 
4.60 ; Caboose iBarrowi 4.20. Temps : 1:48 
Ont aussi couru : Savola. Brunswick. Red 
Cup. Eli Cookie. To Chalenge, acol Kim­
ble. Dixie Prince, aFligbt Captain. Carol 
Jeans.

a—Entrée : Ober-Potato Chip. 
QUATRIEME. *2,100 A réclamer. 3 ans et 

plus, G furlongs. — Tidy Sum (Higley*
10.60. 5.90. 4.00; Miss Meggy (Llndbcrg*
7.10. 5.00; Mr Buster (Stevenson* 5.30.
Temps: 1.11 3-5. — Ont aussi couru: Andre. 
Lotopep. Chicle II, Is There, Didapper. 
Anna M D ct High Trend.

CINQUIEME, *2.300. allocations. 2 ans. 
5 1-2 furlongs. — Scent tSchmidl* 35.40. 
15.70. 5.10; Harass (Batcheller* 8.10, 3.50: 
Main Bout (Boulmetisi 2.50; Temps: 1:06. 
Ont ausl couru : Charier. Wise Scholar. 
Bear Market, Lark Chord. Mr Songbird. 
Dandolo. Thtrty-One. Petite Lassie et Cold 
Heart.

SIXIEME. *2.400. 3 ans. 1 1-16 mille. — 
Semolina (O’Brien» 17.50. 6.00, 3.70; Mar­
ket Game (Burn 3 40, 2.50; Blue Norka 
(Knapp* 3.90 Temps: 1.45 3-5. Ont aussi 
couru Rusty. Whitleader. Calicut. Blue 
Danube. Colonel Phil, Jane's Gal, Dead 
Duck

SEPTIEME. *10.000. 3 ans ef plus. 0 fur- 
loni's. — Starecase (Roberts* 33.40. 12.20. 
7.20; Jet Fleet (Nash* 6.40. 4.40; lamarelic 
(Burn 5.00 Temps 1 10 2-5. Ont aussi 
couru : Dominave. Congo King. Pet Bul­
ly Eaiontowu, Recover, Marie Eileen 
Suleiman.

HUITIEME. $3.000 allocations, 3 ans et 
plus, 1 1-16 mille — Prize Ring 'Erricoi

8.00—L’Actualité 
8.15—Trooping the Colour 
8.80—Film Anglais 
0.30—1/Aube à Udi 

10.15—Newsreel
---------------— «------------------

Entente officielle
ST-LOUIS. — Los Browns

de St-Louis, de la Ligue de base­
ball Américaine, ont annoncé, sa­
medi. qu’ils avaient signé une en- 
lfille avec un nouveau club-école, 
le» Thedl'ord-Mines de» la ligue de 
baseball Provinciale du Québec, do 
categorie ‘‘U'’.

Les Browns, qui ont aussi une 
entente avec les Maple Leafs de 
Toronto de rinlernationale, sont 
maintenant affiliés a 12 équipes 
des ligup.s mineurs.

Roick est échangé
CLEVKLANU. (A.IM — Les In­

dians de Cleveland, de la Ligue de 
•jascbal) Américaine, ont échangé 
le lanceur Dick Rozek aux Atlile- 
li s de Philadelphie du même cir- 
( uirl pour le lanceur Bob Hooper.

' :0. 3.80. 2.80; Villager iChurch» 3 80
. »0, Sunny Dale (Boland* 3 10 Temps: 
' 45 1-5. — ont aussi couru : Bulverde, 
Putty's Day. Roz's Star. Lancaster Lady 
Sir Strome ct Winging Along.

NEUVIEME, $2.000 a réclamer i ans et 
plus. 1 mille 1-8 — Visional (Knapp• 8.20 
Fair Triad (Obrien* 4.70 2 80: Blue Lan. 
tern iMiller* 2.60. Temps 1.52 3-5 - Out 
aussi couru: Attentive Peter Vineyard 
Dik Dlk, Grand Egyptian. Dooly

Fair Grounds
PREMIERE, $1.500. à réclamer. 3 an 

« turlongs. — Glade Well iCafarelli' 10.00
7.20. 3.80; Charan iPoparn* 13.20. 6 60 
Sirens Ring (Keenei 3.00. Temps : 1 15 1-5 
Ont aussi couru : Power Thrill. Brida: 
Toast, Mist O'Blue, Luce Chance. Easy 
Coin, Mardee C.. Black Moon. Nan's 
Pride, Fighting Tiger.

DEUXIEME. $1,500, a réclamer. 4 ans et 
plus. 6 furlongs. — Syndicate (Keene* 8.20 
4.00. 3.00 : Occupational (Skelly* 4 20. 3.40 
Mrs Valenti (Vandensborrei 8 40 : Temps 
1:15 1-5. Velvet Bound. Fort Mifflin. Hig 
Casino. Jollrah. Slumberland. Piper, Ches­
ter's Girl.

PARI-DOUBLE : *42.60 
TROISIEME, *1,700 à réclamer. 2 ans 

1 1-16 mille. — Maid O Music (Bennett* 
20.00, 8.40, 5.40; Slugger B (Roberts* 9.60. 
7.80; Waste Oil iGlussnen 12.20. Temps.
I. 54 3-5. — Ont aussi couru: Senator C M.. 
Uentonia, Rex dovul, Fengtien, Harlequin 
et Princess W.

QUATRIEME, *1,000 à réclamer, 3 ans 
et plus. 6 furlongs. — Texas Ruin (Keenei 
4.40. 3.40, 2.40; Chance Cloud (Van Hooki 
7.80. 3.80; Wild Teddy iKaelim 3.20 Temps 
1:15 1-5. — Ont aussi couru : Jet Star. 
Mrs Smith, French Rose. Anxious et Re­
vving.

CINQUIEME, *1.700, à réclamer. 2 ans 
6 furlongs — Delivery Boy (Butes* 10.80.
4.20. 3.40; Wismo (Kaelin* 4.20. 3.20;
Captain Carver (Ferratuolo* 6.20; Temps: 
1:15 4-5. — Ont aussi couru : Slithereeu 
Shrimp Boats. Set Shot. Virginia Oaks, 
Red Fiddler et Battle Chief

SIXIEME, *5.000. 2 ans. 5 1-2 furlongs. 
— Mr. T. A. (Sackctti 24.60. 9.00. 5.80; 
Sweet Mural (Kaelln* 4.80. 4.00; Mighty
Moment (Orohs 4.40. Temps: 1:07 4-5 —
Ont aussi couru : Mr Blue Sky. Charm 
Step. Triumphant, Rusty Meg et Short 
Tint.

SEPTIEME. *5000 handicap. 2 ans. 5 
furlongs — Frosty Face (Cook* 47.20 13.80 
7.60; Matagorda (Keene* 4.80 3.40: Miss 
Joanne (Usseryi 4.40. Temps: 1.07 3-5. — 
Ont aussi couru: Scottish Air. Miss Nancy, 
Red Speed, Hokey Pokey. Sherry L, Bleu- 
riant.

HUITIEME, *1.800 n réclamer. 3 ans et 
plus, 6 furlongs, — Verlbest (Coxi 32.60 
13.20 9.00: Speedy Van (Billeaud* 17 80 
10.60; Dusty Darlin (Stuarti 5.40. Temps: 
Hold per, Away Away. Scotch Wine. Uncle 
John. Hergcbill. Tordai.

NEUVIEME. *1.700 a réclamer. 3 ans et 
plus, 1 mille 1-8. •— Good story (Skelly*
II. 10 6.80 4.60; Ugly Chile iWickel* 5.20 
5 40: Sultanpepper (Roberts* 4.40. Temps 
1.59 1-5. — Ont aussi couru Fulgura 
Plowman, Mt Alto. Utopia Lass Our Pick

*

i
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1 la radio aujourd'hui
6.00 A.M.

CKAC La messe du Jour 
CKVL—Bonjours cultiva­

teurs

12.15 P.M.
CBF—Rue princlale 
CKAC—Mélodie mystérieuse 
CKVL—Parade-chanson-

6.00 P.M.
CBF Radio-Journal 
CKAC -Bonnes noiivolrtli 
CKVL Qui parle ?

6.15 A.M.
CK». I Prière du matin

6.30 A.M.
CKAC Nouvelles

6.45 A.M.
C’KVt Horloge musicale 
CK\ i -Nouvelles

7.00 A.M.
CBF -Radio-Journal 
CKAC-Nouvelles 
CKV1 On prend le café

7.15 A.M.
CHF Opéra 4 sous 
CKAC—Guy D An v 
CKVL—Nouvelles

7.30 A.M.
CBF Radio-Journal 
CKAC -Nouvellexs 
CKVL—On prend le café

7.45 A.M.
CBF — Musique 
CKAC ‘"h Oratoire 
CKVL Nouvelles

8.00 A.M.
CBF-Radio-journal 
CKAC Nouvelles 
CKVL Bonjour ,M et 

Dames
8.15 A.M.

CBF Elévations matutmales 
CKAC Emile Dorval 
CFCVI -Boniour Mesdames
8.30 A.M.

CBF Rythmes et Chansons 
Ct; * î'iiiis Bêlanget 
CK’ BotiloursM' liâmes

8.45 A.M.
CHI Rythmes et etiaaon* 
CKAC Mélodie nivstérieuse 
CK VI Nouvelles
9.00 A.M.

CBF K adlo-Journal 
CKAC Nouvelles 
CKVL Vive la gaeté
9.15 A.M.

CT» F Chansons 
ckac -Guy D Arty 
CKVL—Rogei Daulu
9.30 A.M.

CBF—Comptoir disque 
CKAC—Un moment prés 

de vous
CKVL Roger Buulu
10.00 A.M.
CBF—Sur nos ointes 
CKAC Nouvelles 
CKVL Qui chante
10.15 A.M.
CBF—Le cabaret des .index 
CKAC Panier poviwon 
CKVL Album de Noel
10.30 A.M.
CBF Entre nous mesdames 
CKAC Casino de la Chan- 

n
CKVI. Album de Noel
10.45 A.M.
CBF—Je vous ai tant aimé 
CKAC Casino de lu ( it.in- 

son
CKVI *7ouveHes
11.00 A.M. -
CBF - Francine Louvain 
CKAC Nouvelles 
CKVI Parade chu son
11.15 A.M.
CBF Vie de femme 
CKAC Casino de la Cli inson 
CKVL Parade-Chanson
11.30 A.M.
CBF Entre-nous mesdames 
CKAC -Casino-Chanson 
CKVL Nouvelles
11.45 A.M.
CBF—Je vous ai tant aimé 
Civ AC- Casino-Ch un son 
C'v\ L- Nouvelle
12.00 P.M.

12.30 P.M.
CBF —Réveil rural 
CKAC -A chaque reltutn 
CKVL -Edition spéciale
12.45 P.M.
CBF—Rue principale 
CKAC—Estelle Caron 
CKVL—Pu rade-chanson-

1.00 P.M.
CBF Quelles nouvelles ? 
CKAC - Nouvelles d’une 1 h 
CKVL Sur le vif

1.15 P.M.
CBF—Radio-journal 
CKAC— Fleurs musicales 
CKVL - P.irade-chatisons

1.30 P.M.
CBF—Tante Lucie 
CKAC—Rythmes du jour 
CKVL—Parade-chansons

1.45 P.M.
CBF Estelle Leblanc 
CKAC - Rythme du Joui 
CKVL—Nouvelles
2.00 P.M.

CHF—Grande soeut 
CKAC — Nouvelles 
CKVL Hits on parade
2.15 P.M.

CBF Maman Jeanne 
CKAC -Programme Jeuuessi 
CKVI Hits on parade
2.30 P.M.
CHF -L'ardent voyage 
CK AC — Ma revue 
CKVI. Hits on parade
2.45 P.M.

CBF- Lettre a une . .
CK \c -C lansons d'amour 
CKVI- On the spot
3.00 P.M.

CBF -Chefs-d'œuvre...
CK IC —Actualités
CKVL—Your tot asking
3.15 P.M.

CBF Che. d oeuvre 
CKAC-Le mot de la fin 
CKVI H: on parade
3.30 P.M.

CBF- -Chefs-d'oeuvre . . . 
CKAC Ma revue 
CKVI Hits on parade
3.45 P.M.

CBF—Chefs-d'oeuvre 
CKAC—Les corde- qui .. 
CKVL—Nouvelle
4.00 P.M.

CHF—Nos malade.
CKAC—Nouvelles
CKVI Arti tiv- canadiens

1.15 P.M.
CBF Nos malade.
CKAC -Evénements sociaux 
CKVL Noël Blanc

4.30 P.M.
CBF -Rythmes et chan->ons 
CKAC—Rythme-, .sud- 

américains
CKVL—Parades-chansons

1.45 P.M.
CBF—Rythmes et chut-on 
CKAC Rythmes ,ud- 

améneatn.
CKVt Première edition
5.00 P.M.

C.:.' -Blanc et noir 
CX. C Nouvelles 
CKVL Parade-clnson-
5.15 P.M.

CBF—Contes de Noel 
CKAC—Rytlimes de dan-e 
CKVL —Paarde-chasons
5.30 P.M.

CBF P tlt bout de chou 
CKAC Chansons rythémes
CKVL P a rade-chansons

5.45 P.M.

6.15 P.M.
CBF Fantaisie 
CKAC -Bonni - nouvelles 
CKVI Parnde-rharixons

6.30 P.M.
CBF Musicale
CKAC Forum des sports
CKVL Nouvelle .-expi oss
6.45 P.M.

CBI Famille Ploulte
CKAC Nouvelles
CKVI Nouvelles sportives
7.00 P.M.

CBF—Un homme et son
péché

CKAC -Croisade-chapelet 
CKVL Parade-chansons
7.15 P.M.

CBF Métropole 
CKAC Oncle Paul 
CKVL Parade-chanson.
7.30 P.M.

CBF La chanson de 
l'escadrille

CKAC Conte- de la pluie . 
CKVI. Radlo-ga/.ette
7.45 P.M.

CHF Revue de l'actuallle 
CKAC Hollywood vous 

parle
CKVL Parade-rliausoif
8.00 P.M.

CiL Vu entant nous 
est né

CKAC Cli usons du sou 
CK\ ' Le S TVenanl

* 8.15 P.M.
C’L Un enfant nous 

est né
CK \C I a rue d**s pignon « 
CKVI Docteur Claudie
8.30 P.M.

CBF Le choc des Idces 
CKAC l'aitcs-mol rire 
CKVT Ju !<•/ double
8.45 P.M.

CBF Le choc des idées 
CKAC —Nouvelle*
CKVL Journal du voir
9.00 P.M.

CHF’—Théâtre lyrique 
CKAC Radio-Théâtre 

! CKVL La pause qui 
rafraîchit

1 9.30 P.M.
i CBF Thoàtre-lyrique 
! CKAC Rudlo-Tliéètre 
| CKVL Journal provTnnit

9.45 P.M.
CBF* Théâtre-lyrique 
CKAC Radio-théâtre 

I CKVL Pari: swing
10.00 P.M,
CBF Radio-journal 
•"KAC Tourbillon 
CKVT. Pari swing
10.15 P.M.
CMP Svinplmnle R -Cana l i 
CKAC Tourbillon 
CKVT Paris swing
11.00 P.M.

j CBF Adagio
I CKAC -Boit'Oir les spot Mis 
I CKVL Manchettes de 

dem un
11.15 P.M.

j CBF Adagio 
\ CKAC Chanteur de •••nie 
J CKV' Hit parade
11.30 P.M.

, CBF La fin du jour 
! CKAC —Orchestre 

CKVL Nouvelles
j 11.45 P.M.
■ CHF Radio-Journal 
: CKAC Orchestre 

CKVI Hit parade
12.00 A.M.

CHF -Jeunesse doioe 
CG AC - Nouvelles 
CKVL- Parnde-cbansonç

CHF Yvan l'intrépide 
CKAC —Prog. anniversaire 
CKVL Nouvelle-

CHF’ Fin de- émission* 
f K \C Nouvelle - 
CKVL -Nouvelles

ETRANGE... MAIS VRAI par Elsie DIX

La passe de Grant 
ainsi nommée par ses cantonniers, 
quand ils apprirent la victoire de Grant 

à Vie jurg, à l'autre 
extrémité dos 

Etats-Unis !

en Orégon, fut

La pie saisit et 
cache tous les petits 

objets qui attirent 
Son otl'*ntion

SIR JOHN HERSCHEL,
fameux astronome anglais, 

se servit le premier du mot 
INSTANTANE" 

mais ne vit jamais de film 
photographique ... La 

première plaque sensibilisée a 
la gélatine fut inventée 

Tannée de sa mort, mais il 
avait décrit le procédé de la 

faire 1 I ans plus tôt
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Dans la Laurenticnne junior ‘'ET*

Le club de la Pelice ‘ a
défait le puissant Commodore

.......- "1

Samedi soir dans un très beau 
programme double, le club de 

Y van Prud’homme, et du sergent 
détectif Maurice Massé a fait subir 
une défaite au redoutable Commo­
dore qui avait été jusqu’ici invinci­
ble. les joueurs de la Police ont 
montré une combativité sans pré- 
à l’attaque et ont tous bien joué.

Jodoin, dans ses buts, a été mer­
veilleux, pour ainsi dire le club 
de Prud’homme a eu un avantage 
marqué sur les joueurs de Jos Thi­
bault. En bon sport man .Jos est allé 
donné une bonne poignée de main 
à Yvan. qui était très content de sa 
première victoire sur le Commodo­
re.

Pour la Police, Sinodinos a brillé 
avec un but et une assistance, et 
Martin sur la défense a joué une 
partie collossale. Pour les vaincus 
la ligne formée de Normand Le­
blanc, C. Maheux et D’Agnolo a le 
plus brillé.

Dans la seconde partie le Natio­
nal avec trois nouvelles additions 
sur l’équipe a tenu le coup devant 
le St-Philippe. et Normand Pitre 
avec une seconde à jouer dans la 
troisième période est arrivé seul 
devant Benoit Champagne qui a été 
superbe dans scs filets.

Jacques Savoie, gardien de buts 
du National, a continué à briller 
dans ses filets et a sauvé la situa­
tion maintes fois devant les dange­
reux compteurs du St-Philippe. 
Pour les vainqueurs, Ernest Fernet 
a compté l’unique but de même que 
le jeune frère de Maurice Richard.] 
Claude qui a compté pour le Na­
tional. Avec l'addition de ces trois 
joueurs le National, s'est renforci] 
sur la défense. Le jeune Bob Yoss-, 
berg a grandement aidé son club 
de même qui U*- deux nouveaux 
avants: J. C. Cournoyer et C. Char- 
trand.

Le National qui veut à tout prix 
s« mériter une place dans les élimi­
nes dans les éliminatoires, et Wal­
ter Brabant, le coach du National! 
qui a beaucoup de mérite travaille 
ardemment pour son club. Lors 
d’une dernière pratique du club 
i) a su demander l'aide de Laurent 
Baril qui s’est empressé de donner 
de sages conseils aux jeunes jou

ours du National, qui ont su profi­
ter des conseils d'un expert en la 
matière.

Etant donné le temps des fêtes, 
le prochain programme de la ligue 
Laurenticnne sera tenu samedi soir 
le 27 courant.

5 10 

Ï.S M

19 15 
9 30

POLICE Jr 4 COMMODORE I 
Premétre pt-riodr

1— Police, Richard iMftrtinl
2— Police, Flook.1 

'Richard. Oroulx'
3— Police. Blonin

• Sinodinos. Fity^erald'
Punition». Dlouin S 30 D Apnolt

Charbunneau 19 48, Bt aurt't'fml 20 00 
Orunièmr perioilr

4 —Police. Sinodlnj* 10 32
Punitions .' G St-Vincent 10 45 Fitr- 

i-'erald.
Troisième prriodr
5—Commodore. Leblam

• Maheux, D Agnolo l 10
Punitions Beauregard 1» 49 Biouin

11 45. Guèrard Vézlna imauvuiw con­
duite.

it PARTIE
NATIONAL » ST-PIIILirPE I 

Première période
1— St-Philippe. Fernet 'Lachance 
Punitions, Lapai me 5 20 Jolj ' 30

Deuxième période
2— National. Richard 

Joyal, Du bue
Punitions Lnpalmc 

Boyer 14 51 
Troisième période 

Aucun point 
Punition Aucune

14 10

1 54. Gfrym

AVEC LES AS — Gaye Stewart, 
vétéran joueur de la Ligue de 
hockey Nationale, repêché ré­
cemment par les Canadiens des 
Rangers de New-York, a été eedé 
aux As tie Québec de la Ligue 
de hockey Senior du Québec. 
Stewart est sujet à un rappel 

immédiat par le Tricolore

Le premier match de cricket 
entre les universités d’Oxford et 
tic Cambridge a eu lieu en 11127.

Les Canadiens cèdent Gaye
Stewart aux As de Québec

Les Conodiens de Montréal 
ont annoncé samedi qu'ils 
avaient cédé l'oilier gauche 
Gaye Stewart, obtenu il y a 
10 jours au prix du repêchage 
des Rangers de New-York, 
aux As de Québec de lo Ligue 
de hockey Senior du Québec. 
Stewart, âgé de 29 ans, a été 
prêté pour le reste de lo soi-

Le ski est aussi facile que la marche !
Le ski est aussi facile que la 

marche ! Voilà ce que nous disent 
les moniteurs de ski. Ce n’est pas 
plus difficile que ça. pourvu que 
vous appreniez quelques rudiments 
de ce sport. Votre âge n’a rien 
a faire, tant que vous jouissez 
d’un bon état de santé et si vous 
aimez le grand air. et vous appré­
ciez la compagnie des autres, alors 
vous êtes juste à point pour le ski.

Bien des gens souffrant de han­
dicap physique peuvent quand mê­
me pratiquer le ski. Ces gens con­
naissent leurs aptitudes et. les res­
pectant prudemment, trouvent dans 
le ski, un appréciable agrément. 
Cet agrément, pour tout le monde, 
réside tout simplement dans la 
connaissance de quelques rudi­
ments. Quand on sait comment ar­
rête à volonté, virer, ralentir, le 
ski réserve à ses adeptes des plai­
sirs sains et fructueux. Mais ees 
rudiments ne s’acquièrent que 
d’une seule façon: par l’instruction. 
Les ayant maîtrisés, vous devien-

timent de crainte, en particulier 
chez les parents, qui voient sou­
vent dans le ski un sport sinon 
dangereux, du moins hasardeux.

Cette opinion ne reflète pas les 
faits. Le ski contrôlé, — le ski 
prudent — n’est pas plus hasar­
deux que toute autre forme de 
sport. Pour peu qu’ils assurent à 
leurs enfants une instruction com­
pétente du ski. les parents peuvent 
garder la certitude que les résul­
tats. non seulement les dégageront 
de leur anxiété, mais seront de 
plus, un précieux avantage pour 
leurs enfants.

Le ski contrôlé assure, seul, la 
sécurité. L’instruction compétente 
vous en fournit les moyens. Le coût 
est insignifiant, les bienfaits en 
sont riches.

Dans tous les centres de ski dans 
nos Laurentides ou Cantons de 
l'Est, ou encore dans le Vieux Qué­
bec. chaque station a son moniteur 
de ski. Et les moniteurs savent très 
bien que leurs charges veulent ap-

drez vite bon skieur, vous éviterez ; prendre le ski et la sécurité dans
les accidents et votre plaisir sera 
complet. Un skieur prudent, est 
un skieur content.

Fortunément, les enthouiastes 
canadiens, n’ont aucune difficulté 
à s’assurer une instruction compé­
tente. Les membres de l’Alliance 
Canadienne des Moniteurs de Ski, 
se retrouvent par tout le pays. Par 
l’intermédiaire de l’Ecole Cana­
dienne du Ski, qui fonctionne en 
coopération avec l’Association Ca­
nadienne Amateur du Ski, les mo­
niteurs ont mis au point un sys­
tème d’instuction foncièrement ca­
nadien et qui permet aux skieurs 
de pratiquer leur sport favori avec 
sécurité, dans tous les champs de 
neige du monde.

Le coût de l’instruction est très 
modique, surtout, quand elle est 
reçue en groupe ou. pour employer 
une expression familière, quand 
elle est reçue à l’école du ski.

Certains estiment peut-être que 
l’hiver et la neige sont leur patri­
moine naturel et. qu’à titre, le ski 
est un sport qu’ils peuvent prati­
quer d’instinct. Un tel raisonne­
ment s’est traduit par un accroisse­
ment dans le nombre des accidents 
qui. à son tour, a suscité un sen-

son mais est sujet à rappel 
immédiat, néanmoins.

Stewart était dans la Ligue 
Natitonale depuis 1941-42 et 
avait porté l'uniforme de tous 
les clubs de la NHL, sauf ce­
lui des Bruins de Boston.

Etant donné que les As de 
Québec ne joueront leur pro­
chaine partie régulière dans 
le circuit George Slater que 
mercredi soir prochain, ou 
Colisée de la Vieille Capitale, 
contre les Senators d'Ottawa, 
Gaye Stewart en a profité 
pour aller visiter sa famille à 
Fort Williams, Ontario.

Stewart doit jouer sa pre­
mière joute pour les Québé­
cois, mercredi soir contre Ot­
tawa.

le plus bref délai possible. Ils se 
rendent compte que la moyenne 
des skieurs n’est pas Intéressée 
dans le ski de compétition, niais 
veut faire du ski contrôlé afin d’en 
retirer le plus d’agrément possi­
ble.

Le plus souvent, une semaine de 
bonne instruction suffit pour que 
l’élève puisse se livrer à ses pro­
pres moyens avec un bagage utile 
pour apprendre.

Remerciemenls du 
président Peron 
à Archie Moore

BUENOS AIRES. <P. A.) — Le 
président Juan Peron a envoyé 
un télégramme à Archie Moore, 
nouveau champion mondial des 
boxeurs mi-lourds, pour le remer­
cier de “votre courtoisie en me dé­
diant votre grande victoire contre 
Joey Maxim à St-Louis, mercredi 
dernier”.

La presse argentine a dit que 
lors d’une émission radiophonique 
après le combat, Moore a déclaré à 
ses auditeurs argentins qu’il en­
voyait à Peron, en tant que cadeau 
personnel, les gants qu’il avait por­
tés lors du match.

Peron a encore dit à Moore dans 
son télégramme qu’il, “votre ami, 
et au nom de tous les Argentins, 
vous félicite chaudement’’.

Sous ccffe rubrl<iue nous pulyUons quoti(li(*nnrmcnt une série 
de ciruj questions sportives (pii seront en ipieliptc sorte un défi « 
lu uicnieire des sportifs. Ces questions sont d'un int( rèt pénéral. U 
s'agit d’un intéressant test pour Vunuitcur qui veut se rendre compte 
de son érudition sportive ou veut l'accroitre. L'amateur capable de 
répondre, en inoi/ennc. à trois (picstions pur jour i>eut se féliciter. 
S'il est ca/uihlc de repondre à quatre (picstions il est un érudit en 
matière sportive et s'il répond régulièrement aux cinq (po stions, il 
pourra se considérer comme un expert exceptionnel, pouvant "faire 
la barbe" à n'imjtortc quel chroniqueur de si)ort

QUESTIONNAIRE POUR AUJOURD’HUI
1— QuH a été le champion frappeur de la Ligue de baseball Inter­

nationale en 1052 et pour quel club s’alignait-il ?
2— Quel fut le dernier club amateur pour lequel Bernard «Boum 

Boum) Geoffrion, des Canadiens, a joué ?
3— Ted Williams a-t-il déjà joué pour un autre club que les Red 

Sox de Boston durant son séjour dans la Ligue Américaine ?
4— Combien de fois Turk Broda a-t-il remporté le trophée Georges 

Yrzina, décerné annuellement au meilleur gardien de buts dans 
la Ligue de hockey Nationale ?

5— Bill Quaekenbush a-t-il déjà remporté le trophée Lady Byng. 
Si oui, en quelle année ?

REPONSES AUX QUESTIONS DE SAMEDI
1 — Red Kelly, do Détroit, a remporté le trophée Ladv Bvng en 

1950-51.
2— Frank Brimsek est le gardien de buts qui était surnommé “M. 

Zéro”.
3— Les Canadiens ont gagné la coupe Stanley pour la dernière fois 

en 1945-4G.
4— Elmer Lach a été le meilleur compteur des Canadiens l’hiver 

dernier avec un total de 65 points.
5— Léo Graville, des Senators d’Ottawa, a connu le jour a Aylmer, 

Québec.

bradihg
dans son bel 

emballage des Fêtes

%
Z

m

BOZO — Réflexion par Foxo Reardon
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et Lumiey aident 
à vaincre Chicago

Les Maple Leafs triomphent des Black Hawks 
par 4 à 1, samedi dans la Ville-Reine — Dewsbury 
sauve le Chicago d’un blanchissage — Deux buts 

des Leafs sont refusés par l’arbitre Olinski
rORON'IO. C.P.) — Les .Maple Leals de Toronto ont dérlenché 

une offensive de trois buts dans le dernier tiers samedi soir pour 
infliger un revers au eompte de 4-1, aux Black Hawks de ('hieago. 
dont c'était la huitième partie consécutive sans victoire.

Quelque 12,543 spectateurs, une des plus petites foules de la 
saison ont vu leurs favoris égaler le eompte à la deuxième période, 
avant que la défense du Chicago ne faiblisse dans le dernier tiers.

( HAl I) DILL — Chuck Ray lier, des Rangers, (à gauche) et Terry 
Sawchuck, cerbère des Red \\ ings de Détroit se sont livré un excitant 
duel dans leurs filets respectifs samedi soir, à Détroit, alors que les 
détenteurs de la coupe Stanley n'ont pu faire mieux que d'annuler,

1 à 1, avec les Rangers

Bu lier permet aux 
Rangers d’annuler

Son but prive les Red Wings de Détroit d'une 
victoire — Duel de gardiens de buts entre 
Sawchuck et Rayner— Kelly compte pour Détroit

DETROIT. (A.P.) — Hy Huiler, le joueur de défense qui se 
spécialise dans les lancers de longue portée, a réussi un coup de 
revers à 65 pieds des filets, deux minutes et IX secondes avant la 
lin de la période finale samedi soir, pour permettre aux Rangers de 
New-York de faire match nul, au compte de 1-1, avec les Red Wings 
de Détroit.
C’était la quatrième fois de sui­

te. sur leur patinoire, que les Red 
Wings ne pouvaient faire mieux 
qu’annuler. ILs réussirent leur uni­
que but à la dernière période éga­
lement et dans la sixième minute 
de jeu. Len “Red" Kelly, un 
joueur de défense à l’instar de 
Huiler, obtenant ce but grâce à un 
lancer a 10 pieds de la cage du 
gardien Chuck Rayner.

Quelque 10,717 partisans du Dé­
troit ont vu Huiler marquer son 
but après une mise au jeu. Huiler 
était près de la clôture et patinait 
et» s’éloignant des buts du Détroit 
lorsqu'il décocha un lancer de re­
vers qui prit Terry Sawchuck. des 
Wings, complètement par surprise.

Wally Merges bel mer et Steve

Kraftcheck ont été crédités de pas­
ses complétées.

NEW-YORK Buts Rayner; défenses. 
Rclse. Stanlc). Howell. Butler. Kraftcheck; 
avants: Mickoski, Stoddurd. Kullmatt. Ron- 
ty, Prentice, llergesheinier. Slowtnski, 
Strain. Mackintosh.

DETROIT Buts Sawchuck; défenses: 
Cioldhuin, Kelly, Pronovost. Wolt. Bay; 
avants: Prystai. Howe, Lindsay, Leswick. 
Puvellch, Skov Sinclair, Delvecchio. Wil­
son, Jankowski

Arbitre Bill Chadwick: June- des lianes: 
Georue Hayes et Uoui> Youmj.
Première perjoitc

Aucun but.
Punitions Lindstiy Strain Mickoski. 

Deuxième période 
Aucun but 
Aucune punition.

Troisième période
1— Détroit Kelly iWilson<
2— New-York Huiler 

i Kraftcheck-Hergeshciinen

Al Dewsbury a marqué le pre­
mier but de la joute, et le seul 
du Chicago, dans la deuxième mi­
nute de la deuxième période lors­
que le gardien torontois Harry 
Lumley ne vit pas venir son long 
lancer.

Tod Sloan égala le compte à 1-1 
pour les Leafs quelque 14 minutes 
plus tard, poussant derrière Roi- 
lins son propre retour.

Jusqu’à ce point, les Black 
Hawks, menés par leur instructeur 
Sid Abel, qui joua régulièrement 
au centre, avaient eu quelque peu 
l'avantage du jeu. Mais les Leafs 
se rallièrent superbement dans les 
dernières 20 minutes pour dominer 
leurs rivaux.

Teeder Kennedy. Ron Stewart et 
Bobby Hassard réussirent à tour 
de rôle les buts vainqueurs du To­
ronto.

Les Leafs ont obtenu deux uu-

t:vs buts dans cette même pé­
riode mais tous deux, réussis par 
Stewart et Harry Watson, furent 
refusés par l’arbitre Jerry Olinski 
à cause de hors-jeux commis à la 
ligne bleue. Les Leafs ne protes­
tèrent pas ces décisions.

Bien qu’Olinski ail distribué 
neuf punitions, aucune n’influença 
le pointage.

CHICAGO — Buts. Rollins: défenses. 
Mortson. Gadsby, Dewsbury er Foxolln. 
Avants. Gardner, Peters McFadden, Abel. 
Gee. Couture. Bodnar. Mostenka Conacher 
Hueiil et Glover.

TORONTO Buts. Lumley défenses 
Bolvin. Horton. Thomson. Morrison et Fla- 
man Avants: Sloan. Meeker. Watson. Ken­
nedy. Smith Stewart. Ha- ard. Armstrong 
Hannlcan et Timrren

Arbitre. Jerry Olinski Juçes des lignes 
Dcd Dunn et Jim Primeau 
Première période 

Aucun but.
Punitions. Morrison 10 43 Mortson 13 31

5 01

17.42

Occasion pour Vallée et Larose 
de vaincre les rudes Couture

• • • Le Sherbrooke 
inflige un revers . . .

(Suite de la 26e page)
Riopelle. Glesebrecht. Richardson. Dage- 
nats. Ledair et Guidolln.

SHERBROOKE — Huts Perreault dé­
fenses. Labrie. Wright, Matthews, Drain- 
ville; avants. Tremblay. Wywrot, Cam­
peau. Dubé. Locus B. Pépin, Thompson. 
St-Htlaire, R Pépin. Pruneau 

Arbitre : Sluter. Ju ;es des lignes 
house et Westgate.
Première période

1— Sherdbrooke. Thompson 
t Wywrot •

2— Sherhrook" St-Hilaue 
i Pruneau. Drainvlllei ....

3— Sherbrooke. Pruneau 
(Mathews i

Punition : Wywrot 3
Deuiième période

Aucun point.
Punition : Arund*l 

Troisième période
4— Ottawa Du gênais

• Arundel. Giesebrech'.
5— Ottawa. Gravelle

• Riopelle, Leclai: •
6— Sherbrooke Labrie
7— Sherbrooke, Tremblay 

Punition : Aucune.
ARRETS

Fredericks 
Perreault

; Deuxième période
1— Chicago. Dewsbury.

• Bodnar. Mosienko> 1 30
2— Toronto. Sioan (Han 15.03

Punitions. Dewsburv 5 01 Fl aman e1
Glover 17.56.
Troisième période

3 -Toronto. Kennedy
• Stewart. Morrisom ................. 2 40

4 Toronto, Stewart.
• Smith, Kennedy .................. 3 20

5—Toronto. Hassard.
• Armstrong. Hanntgam 3 48

Punitions, Mortson et Hutvin 'mineures
et mauvaise conduite' 9 78

Arrêts; Hollins 6-10-9—25. Lumley 4-11-3 
—28

31.

58

More-

4 39

5 38

13 ill

46SŒ. . v’

EN EVIDENCE — Harry Lumley 
(photo du haut) et la jeune re­
crue Ron Stewart ont étt* en ve­
dette samedi soir à Toronto pour 
les Leafs, alors que ces derniers 
ont battu les Black Hawks de 

a par 4 à 1. Stewart j 
fourni un assist et compté un but. 
tandis que Lumley a bloqué 2X 

lancers dans sa forteresse

' Labrte

1:38

1
11 40 
10 28

24
Ht

Non seulement la soirée de lutte 
de demain soir, au lieu du jeudi à 
cause de la fête de Noël, donnera 
l'avantage à des centaines d’habi­
tués du marché St-Jacques d’assis­
ter à leur sport favori mais égale­
ment Jacques Larose et Roger Val­
lée y trouveront l’occasion rêvé de 
vaincre sans délai deux de leurs 
dangereux rivaux: les deux frères 
Coût un* Raymond et Jean-Louis, 
dont les comportements dans les 
amies soulèvent une fort indigna­
tion parmi les lutteurs victimes de 
blessures.

Roger Vallée fut la dernière vic­
time alors qu’il se fit blesser jeudi 
dernier contre Jean-Louis Couture 

f-i ut revenait d’un séjour de deux 
mois à New-York. 11 y a deux se­
maines c’était au tour de Jacques 
Larose de se faire durement bruta­
liser mais cette fois et par Ray­
mond Couture et son frère Geor­
ges, un troisième lutteur de la mê­
me famille.

Jacques Larose et Roger Vallée 
ont courageusement décidé de 
'.'allier- en duo pour exiger des 
comptes a leurs pires ennemis.

Le promoteur Sylvio Samson n’a 
rien négligé pour faire de la soirée 
de demain au marché St-Jacques 
un très fort succès et pour n’y pas 
manquer il a retenu les services du 
noir Rocky Kent et Marcel Oui­
met afin de les faire participer en 
équipe contre Georges St-Louis et 
Gérard Dugas.

Ce sera un engagement à l’em- 
porle-pièce, car St-Louis et Dugas 
ne sont pas des dociles dans les arè­
nes mais avec Ouimet et Kent en 
équipe il faut prévoir que ces der­
niers .s'y déploiront avec fermeté 

t pour s’éviter la défaite.
Rocky Kent, un athlète noir fort 

estimé des culturistes, n’est pas un 
inconnu des arènes, car il a déjà 
été vu à l’oeuvre contre nos lul- 
1 miis locaux et il a bon espoir de

ire rapidement sa marque par des

Sam Chuck y affrontera le jeune 
mais agressif J.-Paul Dufresne et 
le tout débutera par un match en­
tre Roger Lemieux et Willie Bour­
que. Incidemment ce dernier est 
un autre barbu difficile à maîtriser.

Besselink gagne
BARRANQUILLA. Colombie. (A. 

P.) — liai Besseling, de Grossin- 
gers. N.Y., a remporté samedi le 
tournoi de golf omnium Interna­
tional avec un score de 278 coups 
pour les 36 trous.

SfPour fes ;
llusîqlicr’sj •" -j -

Ü ' -v - ’ V //■ y#-7 i- ’■- ’ •

| miM %
crème- De menthe WmjwÊ
apricot brandy. V
CHERRY BRANDY l

KERRY DRAKE par Alfred Andriola
Es-tu fou ? 

Pente 
peu I

La balhstiquc fera 
remonter la balle à ton 

revolver, et tu seras 
dedans pour MEURTRE 

POLICIER !

J ai un meilleur plan ! 
Coupe la fieeMe 

de ce store !

Ferme ) 
la porte,

H
l \

KERRY DRAKE par Alfred Andriola
t'amenons ^ * cn

voyageur, / (°1* PQi '•
Chance ! ^ .csf PQS P°ur

lonaforrms 1

Au meme moment, Drake est 
poussé dehors par une porte de 
côté, les poignets solidement liés 

par la ficelle du store !.

ri "

M. Drake vous 
attend, Messieurs !

Il est en haut, dans 
le» chambres de 

M. Lapierre !

ft
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On tumulte lors du triomphe 
des Senators sur Chicoutimi -

Les Saguenéens perdent, 6 à 5 et ont besoin de 
la protection de la police — Plusieurs commence­
ments de bagarre — Léo Cravelle compte 2 buts

Ol PAWA. (C.P.) — Les Saguenéens de Chicoutimi ont eu besoin 
de l;i protection de la police avant de pouvoir <iuitter la patinoire de 
l'Auditorium d’Ottawa, samedi soir, après avoir été battus au compte 
de <5-5 par les Senators de la Capitale. La joute, marquée de plusieurs 
combats de boxe, nécessita une période supplémentaire et la police 
est intervenue après que l’Ottawa eut réussi le but décisif une seconde 
avant la fin.
Jackie Gicscbrecht a obtenu ce 

but vainqueur et, virtuellement, 
alors que la sirène annonçait la fin 
de la joute. Le Chicoutimi protesta 
violemment. Menés par leur ins-

Léo Gravelle
liueteur Roland Hébert, les Sague­
néens se précipitèrent autour de 
1 arbitre Ken Mullins, de Montréal, 
m prétendant que le but avait été 
compté après le son de la sirène.

Lorsque Mullins fit la sourde 
oreille et s’éloigna en patinant, le 
gardien de but Marcel Pelletier 
lança son bâton contre la clôture. 
Cn jeune garçon le ramassa et fut 
bousculé par un joueur du Chicou­
timi. Les joueurs de l’Ottawa et 
plusieurs amateurs se lancèrent à

sa rescousse mais la police empêcha 
une bagarre générale d’éclater.

I)ix punitions mineures, quatre 
majeures, quatre punitions de mau­
vaise conduite et une punition de 
match ont été décernées par Mul­
lins et le jeu fut rude à chacune 
des quatre périodes.

CHICOUTIMI — 13tits, Pelletier: défen­
ds Glande. TaiUefer, Roy, Lamirande et 
Ilmownass; avants. White, Buchanan, L 
Groleau. Tkachuk, McCallum.

OTTAWA — Buts. Fredericks; défense! 
Arundel. Robertson. Stahan, Grigg; avants. 
Gravelle, Johnson, Robinson, Riopelh. 
Glosebrecht. KunU, Richardson, Dagcnat- 
Lerlair, Guidolin.

Arbitre Mullins. Juges des 
Yvon Renaud et Bill Armstrong.
Première période 

1 Ottawa Gravelle 'Riopclle
2— Chicoutimi, Dussault 

•L Smrke. Franche! . . ....
3— Chicoutimi. White 

•Roy, Buchanan)
Punitions Stahan 10 41,

18 16
Ocuiicntr période
4— Ottawa. Kuntz 'Robertson)
5— Ottawa. Guidolin 

'Richardson, Johnson)
6— Chicoutimi. L. Smike

• Dussault, Glnmle» .............
Punitions Robin-on 1 10 et

conduite' 4 24. Tnillofer 3:10 et 
conduite •} 24. Guidolm et L. Smrke (ma­
jeures) 4 24, McCallu.n 8 47, Stahan et 
Tkachuck 16:26.
T roi>>iènir période
7— Ottawa. Gravelle 

<Leclair, Stahan'
8— Chicoutimi . S Smrke 

'Buchanan, McCallum •
9— Chicoutimi. Talllefer

10— Ottawa. Kuntz
• Giesebrecht, Gravelle) 19 52

Punition Stahan 7:32. Ko> • majeure'
8 52 et Robertson 'majeure ft punition de 
match) 8 52.
Période supplémentaire
11— Ottawa, Gicscbrecht

(Dagenais. Kuntz* 9 59
Punitions Stahan et L Smrke 'mi­

neures et mauvaise conduite) 7 15.

lignes

1 52

11 17

13 25 
McCallum

11 27

12 30

16 37 
mauvais* 
m auvni.se

0 22

13 28 
18 48

Langlois opposé 
à Walter Cartier

NEW-YORK. <A.P.) — Les pro- 
gnimmos de boxe présentés le soir 
de la Fête tic Noël seront plutôt 
rares cette saison. Do fait il n’y en 
a aucun de cédulé, ni pour le soir 
de Noël, ni pour la veille au soir.

Te soir, un Important match sera 
disputé alors que Walter Cartier, 
de New-York, fera face à Pierre 
Langlois, de France, dans un match 
de 10 rounds qui aura lieu à l'arena 
Eastern Parkway de Brooklyn.

A Philadelphie, (ïil Turner sera 
opposé à Joe Miceli de New-York.

Voici le programme de la semai­
ne:

Ce soir: à Brooklyn 'Eastern 
Parkway», Walter Cartier. New- 
York. vs Pierre Langlois, France, 
moyen, 10; à Philadelphie, Gil Tur­
ner, Philadelphie, vs Joe Miceli. 
New-York, mi-moyen, 10; à Chicago 
Rainbo», Norman Webb. Chicago, 

vs Nelson Levering, mi-moyen. 11.
Demain: à Los Angeles, Nick Mo. 

ran, Jalisco. Mex., vs Jesus Fuentes, 
Los Angeles, moyen, 10; à Hunting­
ton. W. Va., Harold Jones, Détroit, 
vs Basil Marie. Philadelphie, mi- 
moyen. H; à Newark, N.J.. Bob 
Font y. Newark, vs Charlie Slaugh­
ter. Elizabeth, N.J., léger, H.

Mercredi, aucun.
.leudi. aucun.
Vendredi: à New-York 'Madison

Plus de 16 millions de dollars 
pariés par les québécois sur 
les courses de chevaux en '52

QUEBEC. <P.CA — Les Québé­
cois ont misé un total de $1(5.300,- 
000 sur les courses de chevaux, 
via le système de pari mutuel, 
cette année, a-t-on appris hier.

Bien qu’on n'ait pu obtenir des 
chiffres exacts, ce chiffre rond re­
présente un record et se compare 
à un total de $10,090,000 pour 
1951.

Le total comprend approximati­
vement $3.300.000 pariés à la piste 
Blue Bonnets de Montréal, la seule 
piste provinciale offrant des cour­
ses dites de plat. Des réunions ont 
été présentées à Blue Bonnets par 
l'Exposition de Vallcyfield. le 
jockey Club de Montréal et le 
groupe King Edward Park. La 
moyenne des paris, à chaque réu­
nion. a à peu près été la même.

Les courses sous harnais repré­
sentent la majeure partie de Par-

Square Garden'. Vince Martinez, 
| Paterson, N.J., vs Don Williams, 
(Worcester, Mass., mi-moyen. 10; a 
Hartford, Conn.. Géorgie Dunn. 
Edmonton, Alla., vs Carlos Chavez. 
Los Angeles, léger. H.

Samedi: à Waterville, Me.. Fer­
nando Gagnon. Québec, vs Bernie 
Murray, Oakland. Mc., plume, 10.

genl parié. Le Club de courses 
de Québec, au cours des 90 jours 
de courses qu'il a présentés, a tait 
des affaires particulièrement inté­
ressantes, $5,400,000 étant pariés 
au terrain d’exposition de Québec.

Le Pare Richelieu de Montréal 
est arrivé bon deuxième avec un 
total de $4.500,000 pendant que 
Trois-Rivières était au troisième 
rang avec des paris se chiffrant à 
$1.500,000.

Viennent ensuite : Connaught 
Park, à Hull, $(517.000; Jonquicrc, 
$387.000 et Drummondville. $li;o- 
000.

Des courses sulky ont aussi été 
présentées dans 10 autres centres, 
le total des paris atteignant moins 
de $50,000 à chaque endroit. Il 
s’agit de Rimouski. Bcrthierville, 
St-Georges-de-Beauce, Gatineau, 
Sherbrooke, St-Jcrôme, Dolbeau, 
Sorcl. Thetford-Mine.s et Malartie.

•
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Pelletier 
Frederic k*
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Frankie Filchock ne sera pas 
le gérant du club Edmonton

EDMONTON (C P. — Le club de football Edmonton a 
révélé samedi que Frank Filchock ne serait définitivement 
pas l'instructeur des Eskimos en 1953. Le président Ken 
Montgomery a dit que Filchock, qui mena l'Edmonton au 
championnat de la ligue de football dite Western Conference 
I automne dernier et, aussi, à sa première finale pour la 
coupe Crey en 30 ans, ne serait pas considéré pour ce poste.

"Il peut faire une demande d'emploi s’il le veut, a 
déclaré Montgomery, mais j’avouerai que le conseil exécutif 
ne considérera pas, à tout événement, sa demande”.

Au milieu de la semaine dernière, Filchock avait discuté 
d un contrat de deux ans qui lui aurait rapporté $12,500. plus 
$3.500 en possible boni, en 1953, et 13.500, plus des bonis 
pouvant atteindre $2.000, en 1954.

MARTE LL
J* déguste à toute heure.

Qrâce à Mm goût Surfin

et à Son bouquet, U
?

se prête h 
une gamme variée 

de boissons Saixmreuses

&

)***0*Tf Im I* rfco—»c MMOct

mwAojmc ptaiJumtawx.
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ENSEMBLE-CADEAU ROCKET GILLETTE

• Un cadeau dont il se servira 
pendant toute l’année. Contient un 
rasoir monopièce Rocket Gillette, 
un étui de Styrène, un porte-lames 
de 10 lames Bleues Gillette—plus 
un tube de crème à barbe Gillette 
et un porte-lames sup­
plémentaire de 10 lames. *2.20

ENSEMBLE DE LAMES BLEUES 
GILLETTE ET PORTE-LAMES

• Des mois de confort et de 
barbes parfaites pour ceux qui 
recevront ce cadeau pratique con­
tenant trois porte-lames de 20 
lames Bleues Gillette
— 60 lames en tout. *3.00

NECESSAIRE A BARBE GILLETTE

• Un cadeau peu coûteux qui 
plaira à tous. Contient un rasoir 
Gillette Tech, 15 lames Bleues 
Gillette et un tube de 
crème à barbe Gillette. *1.52

ENSEMBLE SPECIAL DE 10 
PORTE-LAMES ET DE lOO LAMES 
BLEUES GILLETTE

• Tout homme appréciera cette 
provision de lames Bleues Gillette 
qui durera un an et plus. Superbe 
emballage comprenant 10 porte- 
lames de 10 lames chacun
— 100 lames en tout. *5.00

^
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Il blanchit le Chicoutimi 
4 à O — Plante en vedette

Le solide gardien de buts des Royaux joue en dépit d’une cheville gauche 
blessée — Léger et Clune se signalent à la ligne bleue — Litzenberger évolue 

avec brio à l’attaque — Pelletier est le meilleur des Saguenéens
par Bert SOULIERE

S’il fallait décerner un prix à l’athlète ayant fait preuve du plus de courage dans le monde du 
hockey, hier. Jacques Plante, du Royal senior, serait l’heureux vainqueur. Et, il n’aurait pas volé 
cette récompense. Plante qui est plus combatif que jamais depuis ses débuts dans les rangs seniors, 
a consenti à protéger la cage de son club, hier, contre les Saguenéens de Chicoutimi, en dépit d'une 
entorse au pied qu’il s’était infligé la veille à la sortie de sa demeure. Non seulement Plante a-t-il 
brillé dans sa cage, niais il a blanchi les joueurs de Roland Hébert au compte de 4 à 0. C’était son 
troisième blanchissage de la saison. Marcel Pelletier, du Chicoutimi, et Ray Fredericks, du Ottawa, 
mènent la ligue dans ce domaine avec cinq chacun.
C’est toutefois Jacques Plante 

qui a conservé la meilleure moyen­
ne de buts alloués par joute. Il n’a

'•Xmm
•XV

X .
WW
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Jacques Plante
alloué que 00 buts en 28 parties. 
Plante ne devait pas garder les 
buts du Royal hier.

Cokeroc* coi* it coRf sont ou marquis dcposcc t

EST FACILE À SERVIR 
ET NE COÛTE PAS CHER

Le ski
vous
a-t-il

ENDOLORI LES 
MUSCLES?

Soulagement rapide pour bras, hanche 
ou |ambe raides et fatigués.
Monter et descendre les côtes, skier ô 

travers les montagnes . . . c’est très 
agréable, mais fatigant pour les mus­

cles 1 Apaisez la douleur aansdélai a vec 
l’Absorbine Jr. Ce Uniment réputé vous 
fait du bien dès que vous l’appliques.
L’Absorbine Jr. se vend au* comptoirs 

pharmaceutiques. $1.25 ta bou­
teille durable. Format d’essai, 15<L

Vf. f. Yewfta* tac., Lyman Hov«a, Montréal

JB QuAMneJr.Guaranteed
HouieWeepInr

Peu avant la partie, il a de­
mandé à Bill Head s'il pouvait 
quand même endosser l’uniforme ' 
pour aider la cause de cette partie. 
Head lui a dit d'agir à sa guise. 
Connaissant l’importance de cette j 
partie. Plante a pris sa place ré-1 
gulière entre les poteaux

Il n'a pas déçu. Au contraire, il 
a joué une magnifique partie, bien 
qu’il ressentait des douleurs cha­
que fois qu’il devait se jeter sur 
la glace pour bloquer un lancer ou 
déblayer sa zone.

La victoire a permis aux Royaux 
de remonter seuls en première po­
sition dans le classement du cir­
cuit George Slater. \vec une joute 
de plus à jouer que les Saguenéens 
qui ont encaissé un double revers 
en fin de semaine, le Royal a main­
tenant un total de 89 points à son 
crédit, en comparaison de 37 pour 
les représentants de la région du 
lac St-Jean.
Les compteurs

B’ob Frampton, Eddie LiUenber- 
ger. Cliff Malone et Lulu Denis 
ont été les compteurs des Royaux. 
La défaite du Chicoutimi ne doit 
pas être attribuée à son cerbère 
Marcel Pelletier. 11 fut le meilleur 
de son club et le? 27 lancers qu’il 
dut bloquer, en comparaison de 26 
pour Jacques Plante, prouvent 
l’énorme besogne qu’il a abattue 
dans sa forteresse.

Le Royal était renforcé par le 
retour au jeu de Jimmie Moore, 
mais ce dernier, qui n’est pas en­
core complètement rétabli de sa 
fracture au poignet, a très rare­
ment été utilisé.

Jacques Plante a évolué avec 
brio, mais il faut admettre que 
sa défense l’a dignement protégé

à la ligne bleue. Pour sa part. Wal­
ter Clune a joué sa meilleure par­
tie de la saison, tandis que la vaste

.
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Roger Léger

expérience do Roger Léger a de 
nouveau été un très important fac­
teur dans le triomphe des Mont­
réalais.

Clune n’a pas craint de jouer 
du jeu rude. Il a maintes ébranlé 
l’adversaire à l'aide de ses coups 
d’épaule. Dès le début des hosti­
lités. Clune a durement mis Sher­
man White en échec. Et. le meil­
leur compteur dans le circuit Sla­
ter en a ressenti les conséquences 
par la suite.

Aucun but ne fut compté dans 
l’engagement initial, qui a été mar­
qué d’une solide misé en échec 
effectuée dans les deux camps 
Plamondon rata une excellente 
chance de donner l’avance aux 
siens, lorsque Pete Taillefer, des 
visiteurs, purgeait la 1ère des deux 
sentences mineures que l’arbitre 
lui a imposées, dans cette première 
période.
Avance des Royaux

Les Royaux prirent une avance 
de deux buts dans la seconde re­
prise. Le jeu fut momentanément 
arrêté au début de la période, 
lorsque Marcel Pelletier, des Sa­
guenéens. fut légèrement blessé 
à la bouche.

Cinq minutes étaient écoulées 
lorsque Bob Frampton s'empara 
du rebound de Litzenberger pour 
loger le disque dans la cage du 
Chieoutmi et donner l’avance aux 
siens. Douglas s’est mérité un as­
sist sur ce but. Malone venait 
de terminer de purger une puni­
tion mineure, quand les Royaux 
attaquèrent en masse.

Le grand Litzerberger, que l’on 
peut surnommé l’artiste du “slap 
shot”, après avoir travaillé de con­
cert avec Glen Harmon et Gerry 
Plamondon. réussit le deuxième 
but du Royal.

Les visiteurs tentèrent de s’or­
ganiser pour reprendre le terrain 
perdu, mais sans succès. Plante 
s’avéra un mur infranchissable. A 
trois ou quatre reprises, il exécuta 
des arrêts de toute beauté qui lui 
valurent de chaleureuses ovations.

Le Royal domina continuelle­
ment le jeu dans ce deuxième 
engagement et seul le rendement 
de Pelletier sauva les Saguenéens 
d’un plus désastreux massacre.

Stan Smrke était au cachot au 
début de la 3e et dernière période. 
Et, de nouveau Pelletier du ac­
complir des arrêts relevant du mi­
racle pour ainsi dire afin de sau­
ver la situation des Saguenéens. 
But protesté

(State 30e pa<je>

DEWAR THOMPSON, à gauche, et Guy Labrie, ont tous deux joué 
une magnifique partie, hier, à Sherbrooke, pour aider le club local 
à l'emporter sur les Senators d’Ottawa au compte de •» à ‘î. Chacun

a roussi un but

Le
revers

t •;

SHERBROOKE. C.P — Grâce 
à trois buts réussis à la période 
initiale, le- Saints de Sherbrooke 
orvt hier après-midi triomphe des 
Sénateurs d’Ottawa au compte de 
•v2 lots d'une joute régulière tie 
la ligue de hockey Senior du Qué­
bec.

Les Senators, fatigué après la 
dure et longue joute de samedi 
soir contre le Chicoutimi, ont man­
qué de combativité et de rapidité. 
Seulement deux punitions ont été

[décernées par l'arbitre au cours 
d’une partie marquée de jeu hon­
nête.

Le résultat de la joute n'a pas 
affecté le classement des clubs 
Ottawa demeurant en troisième 
place, cinq points derrière le Chi- 

| coutimi. et Sherbrooke en cinquiè- 
1 me position, un point en arrière 
du Valleyfield.

OTTAWA — Buts. Frptl**ricks défense 
Stahan Orme. Arundel Robertson; avants 
Gravelle. O'Flaherty, Johnson. Robtnsott,

(Suite 04e
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Shawisiigan Falls surprend 
en défaisant le Valleyfield

Les Cataractes remportent au compte de 3 à 1
— Dpslauricrs évite le blanchissage aux Braves

--------------♦
SH AWINIG AN-FA LLS. — Bert 

Giesebrecht «t compté un but dans 
| la deuxième période, brisant une 
légalité de 1-1 qui existait jusqu'àOshçswa a bafty

les Trifluviens
Les joueurs de l'Ontario 
l'emp.ortent au compte de 4 

à 2

TROIS-R1V1ERKS, «C F.) — Les 
Généraux d’Oshawa ont réussi 
deux buts rapides dans la troisième 
période samedi soir et ont battu 
les Reds de Trois-Rivières, qui 
s’étaient deux fois ralliés avant 
cela pour égaler le compte, par
4- 2.

Il s'agissait d'une joute du ca­
lendrier mixte des Associations de 
hockey junior du Québec et de 
l’Ontario.

Pour les représentants de l’On­
tario, Collins, Sinden, Attersley et 
Armstrong ont compté, tandis que 
Desrosiers et Cossette ont enregis­
tré les buts des Trifluviens.

Le jeu fut passablement rude, 
notamment dans la deuxième pé­
riode. alors que Montemurro et 
Cossette écopèrent d’une majeure 
chacun.

Collins a joué une partie de 
toute beauté dans la cage des 
vainqueurs.

OSHAWA But* Wood defences. Col- 
uns. Appleby: «vants, Sinden. Attersley 
et Klrher. Sub Hillman. Stewart, McIn­
tosh, Armstrong. Packard. Maisonneuve. 
Montemurro. Casey. Chapman et Mader.

TROIS-RIVIERES - Buts. Roy défen- 
■ es. Oravelle et Soucy avants, Lalonde. 
Des rosiers et Michelin Subs • Bédard. Oa- 
mache. Oendron. St-Cyr. Leclerc. Cosette. 
Ori.se. Houle. Lahaye Bergeron.

Arbitre. Snowden Juges des ligne* Tur- 
gfon et Dodds.
Prrruiére période

1— Oahawa. Collins Ftchen 0(3
2— Trois-Rivières Desrosier*.

• Lalonde. Lahayei 13.40
Punitions: Appleby 14 24 Bedard 18 OR.

Iteuiiènir période
3— Oshawa Sinden.

(Attersley. Etcher) 2 26
Punitions. Montemurro et Cossette 'ma- 

leurcsi IS'iS: Soucy 16 25.
1 roisirmr période 

4 Trois-Rivières Cossette 
(Gendroni

5— Oshawa. Attersley 
* Oshawa. Armstrong,

• McIntosh. Maisonneuve)
Punitions. Gendron et Maisonneuve 2.45;

Hillman 4 00; Roy " 24; Chapman 9 06. 
Boucy 13 56.

1 ce moment, et les Cataractes de 
I Shawinigan ont réussi à vaincre 
les Braves de Valleyfield au comp­
te de 3-1, aujourd’hui.

Dick Wray et Donat Deschènes 
ont obtenu les autres buts du club 
d'Yves Nadon pendant que le grand 
joueur de défense Jacques Deslau­
riers sauvait le Valleyfield d’un 
blanchissage en déjouant Dave 
Gatherum avec un lancer à 30 
pieds des filets à la toute première 
minute de jeu.

Billy Arcand. des Cataractes, et 
Jack Irvine, joueur vétéran des 
Braves, ont écopé de punitions ma­
jeures clans la deuxième période 
pour s’être battus.

VALLEYFIED — Buts. Uclerc tlefeni»*v 
C Smelle. ErnM, Dt^laurirrs. Irvine et 
Vitale Avants: Schmidt. Jeannette. Bi- 
salllon, Corriveau, Bougie. T. Smelle, 
Kwong, Haworth et Guidolin.

SHAWINIGAN — Buts. Gatherum dé­
fenses: Hodgson, Arcand. Lemonde. et 
Ouellete. Avants: Wray. Regan PodoLky 
Giesebrecht. Bathgate. Lapointe. Derchè- 
nes. Grosse. Léger et Anderson

Arbitre: Stan Pratt Jupes de* lipnef 
Paul Joinville et C Héneault.
Première période

1—Vallcylield, Deslauriers,
• Corriveau. Bougie 0 45

2—Shawinigan Wray • Reg;an* 7 56
Punitions, Lemonde 10 46 et 15 25: C

Smelle, 15.25.
Deuxième période
3—Shawinigan, Gleseb rr-< ht

• Grosseï n 49
Punitions. Podolskv 9 38 C Smr-lle 17 :

Arcand et Irvine ' majr ure» i !8 05.
Troisième prriod p

4—ShawiniDgan, De* cl en es.
'Léger, Hodgson 7 23

Punitions. Regan 10 34 Vitale IR 43 et 
Leger 18 56.------------- 4 -------

üst Song triomphe
ROME. (A.P.) — Le coursier Hit 

Song, un trotteur âgé de 3 ans. a 
I remporté la victoire dans l'épreuve 
pour le Prix Fountains de Home à 
la piste de courses Villa Glori. ici 
hier. La victoire a assuré à son 
propriétaire la somme de 800.000 
lires ($1,200).

Ce coursier élevé aux Etats-Unis 
et appartenant au comte Orsi Man- 
gellis, a couvert la distance d’un 
kilomètre (cinq furlongs) en une 
minute, 18.9 secondes.

î 16 
6 26

7 03

un I ermoutli importe 
\ -fait un “fumeux" 
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AUCUNE C IIANCE — Gerry Plamondon, agressif joueur d'avant du Royal senior, n’a pas etc chanceux 
comme nous le fait voir cette photo. Il est mis en écher an moment où il s'approche des filets de Marcel 
Pelletier, du Chiroutimi. Le Royal a gagné cette importante partie au romiHe de 4 à 1, hier après-midi.

au Forum. Photo “Le Canada" par Borremans)

Tennis sur table

L'importance de la Fédération Internationale
A la suite de plusieurs rencontres entre des représentants anglais, allemands, autrichiens, 

tchèques, hongrois et suédois, nous avons dit précédemment que la Fédération Internationale avait 
été fondée en 1926. Le président fondateur fut le Dr Lehman. Dès ses débuts, les dirigeants s’em­
ployèrent à réglementer le jeu et à étendre leur champ d’action. Grâce à leurs efforts soutenus, de 
nombreux pays vinrent s’ajouter au noyau primitivement formé, tant et si bien qu’en 1939. l’ITTF 
comptait déjà 28 pays en règle et en 1951, 55 pays et plusieurs demandes à l’étude.
De 1926 à 39. treize congrès fu­

rent tenus, dont ceux de Londres. 
Stockholm, Budapest. Berlin. Pro- 
gue, Paris et du Caire. En 1939. 
la Fed. suspendit ses opérations et 
pour causes ... Elle les reprit en 
47. après la guerre et tint chaque 
année qui suivirent des congrès 
a Paris, Budapest, Stockholm et 
Vienne.

C’est à ces réunions plénières 
que furent proposées les amende­
ments qui ont permis à la Fédéra­
tion de mettre au point une orga­
nisation mondiale modèle. Présen­
tement, le Conseil de l’ITTF est 
formé de l’Hon. Ivor Montagu 
«Angleterre) président; de Marcel 
Corbillon (France) Anthony S. 
Mills (Asie, Elmer Cinnater (U.S.) 
H.N. Bellinger (Océanie) et Dr 
Antonio Rotili (Amérique du Sud) 
comme vice-présidents. Le tréso­
rier est M. A.K. Vent et le secré­
taire-général H. Roy Evans. La 
Fédération compte un grand nom­
bre de comités et sous-comités 
dont ceux des règlements, classifi- ' 
cation, équipement etc.

Trois langues sont considérées 
comme officielles : le français, 
l’anglais, l’allemand. En plus 
d’exercer une surveillance généra­
le. contrôler les grandes épreuves 
et les affaires de caractère inter­
national, l’ITTF organise et con­
duit chaque année, les champion­
nats mondiaux en simple pour da­
mes et messieurs ainsi que les 
championnats internationaux par 
équipe. Ces assises annuelles rem­
portent chaque année des succès 
de plus en plus remarquables à 
cause du nombre croissant de pays 
participants. Plus un pays est géo­
graphiquement bien situé, plus 
grande sont ses chances d’y voir 
accourir un grand nombre de re­
présentants. I

Ces épreuves durent habituelle-1 
ment une semaine entière et sont ' 
épuisantes. Seuls des athlètes bien 
entraînés peuvent y prendre part 
avec avantage, car si le tennis est 
considéré comme un sport qui de­
mande un grand effort physique, 
le tennis sur table à cause de sa 
rapidité unique, exige encore plus 
de ses adeptes. Le pays choisi, doit 
pouvoir offrir une organisation 
parfaite en tout point, non seule­
ment la question des locaux et 
l’équipement doit être approuvée, 
mais l’on doit être en mesure d’as­
surer aux différentes délégations 
tout le confort désirable afin de 
leur rendre le séjour aussi agréa­
ble que possible.

Voici la liste des pays membres 
du l’ITTF actuellement : Afganis- 
tan, Argentine, Autriche, Belgique. 
Bermudes, Brczil, Bulgarie, Cana­
da, Ceylan, Chili, Tchécoslovaquie, 
Egypte, Angleterre, Finlande, Fran­
ce, Allemagne, Grèce, Jersey, Hong 
Kong, Hongrie, Indes, Iran, Ire- 
lande, Israël, Japon, Nouv. Zélan­
de, Mexique, Norvège, Paraguay. 
Philippines. Pologne, Portugal. 
Roumanie. Ecosse. Singapore. Es­
pagne, Afrique du Sud, Suède.

Suisse. Etats-Unis, Vietnam L:ru- 
guay, Yougoslavie, Pays de Galles 
et quelques autres.

Plusieurs de ces pays publient 
mensuellement des magazines de 
fort belle tenue sur leurs activités. 
Les plus intéressantes sont à notre 

«’•vis. celles de 1TTTF. d’Angleterre, 
de France et celle des Etats-Unis.

Au point de vue technique du 
jeu. c’est en Angleterre que l’on 
est le plus avancé, mais la France 
dépasse toutes les autres nations 
comme organisation nationale. Rien

d’étonnnnt que depuis seulement 
quelques années la France ait fait 
tant de progrès. Dommage que 
nous ne puissions en dire autant 
de notre Association canadienne. 
Aussi, la Fédération du Québec, 
plus vivante et ayant soif de pro­
grès. a soumis une demande d’affi­
liation directe, laquelle est a 
l’étude.

Dans un prochain article, nous 
traiterons des GRANDS NOMS du 
tennis sur table mondial de 1926 
à nos jours.
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SPORTIFS
SOULIERE

“ATTENDEZ A I/AN PROCHAIN” est un cri 
très familier, non seulement i\ Brooklyn, mais dans 
toute ville où son club représenté dans un sport 
quelconque est en dernière position. Cette saison, 
ce cri a une signification toute particulière pour 
les pauvres Rangers de New-York, qui sont toujours 
en dernière place dans le classement de la Ligue 
de hockey Nationale, et qui semblent en voie d’oc­
cuper cette position peu enviable jusqu’à la fin de 
la course pour la conquête de la coupe Stanley. 11 
est vrai que la situation dans le camp des New-Yor­
kais n’est pas très rose actuellement. Et le gérant, Frank Boucher, 
est le premier a l’admettre. Néanmoins, Boucher n'est pas trop décou­
ragé. Il aimerait bien voir ses Rangers se classer dans les séries 
éliminatoires cette saison, mais selon toute apparence son désir ne 
se réalisera pas. Il se pourrait cependant que les Rangers soient un 
bien meilleur club l’hiver prochain. C’est l’opinion de Frank Bou­
cher que les représentants de la métropole américaine ne tireront 
pas de l’arrière durant plusieurs années, parce qu’ils alignent un sys­
tème de clubs-fermes qui devrait commencer à rapporter des divi­
dendes.

FRANK BOUCHER envisage avec optimisme l’avenir de ses Ran­
gers dans le circuit Clarence Campbell. L’organisation des New-Yorkais 
comprend plusieurs jeunes joueurs appelés à briller un jour sous la 
grande tente. Au nombre des équipes affiliées aux Rangers, il y en 
a deux qui affichent une excellente tenue cette saison. Il s’agit des 
Quakers de Saskatoon, dirigés par Hong Bentley, ex-étoile des Black 
Hawks de t’hicago et des Canucks de Vancouver, pilotés par Art Chap­
man. Depuis le début de la saison, ces deux clubs, qui font partie de 
la Ligue de l’Ouest du Canada, ont continuellement bataillé pour la 
première position. Lorsque les Quakers de Saskatoon perdaient la 
tète du classement, c’était aux mains des Canuck, ou vice-versa. Ces 
deux équipes alignent chacune une solide défense. Les Canucks de 
Vancouver alignent dans les buts nul autre (pie l'agile Emile <The Cat ' 
Francis, un ancien cerbère de la Ligue Nationale, qui abat un travail 
colossal sur la Côte du Pacifique. Par contre. les Quakers comptent 
dans les filets Bev Bentley et Lome (Gump> Worsley, un jeune athlète 
natif de Verdun.

DOIJG BENTLEY est d’avis que les Rangers formeront éventuel­
lement une puissante équipe sous la grande tente. “Si leurs clubs- 
fermes sont redoutables, il n'y a pas de raison pour que les Rangers 
ne deviennent pas aussi puissants avec le temps”, de déclarer l’ancien 
membre de la célèbre ligne “Poney”. Et. d’ajouter Doug Bentley: 
‘ Les Rangers ont fait protéger leur forteresse par Worsley lorsque 
Cliuek Kayner a été blessé. Le jeune Worsley a affiché une tenue 
digne d’éloges. Dès que Rayner prendra sa retraite, Worsley sera 
un candidat logique pour lui succéder dans les buts. Et. grâce à cette 
expérience qu’il acquiert actuellement avec le club Saskatoon, il pourra 
leur rendre de précieux services.” Neil Strain, qui a déjà porté les 
couleurs des Braves de Valleyfield. de la Ligue Senior du Québec, est 
un autre produit des Quakers de Saskatoon qui joue très bien actuel­
lement avec les Rangers de New-York. Depuis qu’il a été rappelé dans 
la Ligue Nationale. Strain a obtenu sa part de buts. Ce sont des joueurs

* du genre de Strain que les Rangers ont besoin; des joueurs capables 
de loger le disque clans les filets.

LARRY POPEIN et Louis Fontinato forment probablement la meil­
leure paire de joueurs d’avenir pour la Ligue Nationale, dans l'orga­
nisation des Rangers de New-York. Tous deux portent actuellement 
les couleurs des Canucks de Vancouver. Lors d’un récent voyage dans 
l’Ouest canadien, Frank Boucher a surveillé le travail de ces deux 
joueurs. Il fut surtout impressionné par le rendement de Fontinato.

Il est spectaculaire”, de dire Boucher. Ce joueur de défense manque 
évidemment d’expérience, mais il devrait faire le saut avec les Ran­
gers dès qu’il l’aura acquise. Popein est un excellent patineur. Il 
s'est entraîné avec les Rangers l’automne dernier et a bien failli deve­
nir un joueur régulier du club. Mais, comme Fontinato. il n'a pas 
encore l’expérience nécessaire pour graduer immédiatement dans la 
Ligue Nationale. A tout événement. Frank Boucher prétend posséder 
du jeune matériel susceptible de faire des Rangers de New-York un 
club représentatif dans le circuit Campbell d’ici quelques années. Ac­
tuellement. la situation des Rangers est plus ou moins déplorable. Mais, 
grâce aux jeunes joueurs de leur organisation, ils devraient être plus 
puissants l'hiver prochain.

LES RANGERS sont en voie de réorganisation. Actuellement. Ils 
alignent de jeunes joueurs qui ne font pas fureur, mais qui feront 
vraisemblablement parler d’eux — en bien et non en mal — en 1953- 
54. Howell. Bathgate et Prentice sont trois joueurs qui promettent pour 
l’avenir. Ils sont très jeunes et, sauf l’expérience, possèdent à peu près 
tous les facteurs nécessaires pour réussir dans la Ligue Nationale. 
Neil Strain et Wally Hergcsheimer ne sont pas très âgés, et déjà ils 
ont prouvé leur réelle valeur dans le circuit Clarence Campbell. La 
présence de ces joueurs dans le camp des Rangers ne signifie pas 
qu’ils gagneront la coupe Stanley l’hiver prochain. Au contraire, nous 
croyons qu’ils devront attendre quelques années pour atteindre un tel 
.objectif. Mais, reste néanmoins que le travail abattu par Frank Boucher 
dans le système de clubs-fermes des New-Yorkais pour y développer 
des joueurs finira par rapporter de fructueux résultats. La formation 
d’un bon système d’équipes-fermes est d’une utilité indispensable 
dans n’importe quel sport.

WALLY 11E KG ES II El MEK est sans contredit le meilleur “petit 
joueur" que les Rangers alignent depuis Buddy O’Connor. Depuis qu’il 
évolue dans le hockey organisé, Hergesheimer a toujours compté 25 
buts ou plus durant une saison régulière. Ce n’est pas un joueur qui 
possède beaucoup de couleur. Il n’est pas robuste. Son coup de patin 
est bien ordinaire et son lancer n’est pas tellement foudroyant. Mais 
Hergesheimer est un joueur très opportuniste. C’est sa principale qua­
lité. II se trouve au bon endroit sur la glace, au bon moment. Bill 
Cook, instructeur des Rangers, a beaucoup d’admiration pour Wally 
Hergesheimer. Ce dernier a déjà compté 43 buts au cours d’une sai­
son pour le club Minneapolis, qui à cette période était piloté par 
Bill Cook. La saison suivante, avec les Barons de Cleveland, gérés par 
Bun Cook, frère de Bill, le même Hergesheimer a déjoué les cerbères 
ennemis à 43 reprises pour remporter le trophée Red Garrett accordé 
annuellement à la meilleure recrue dans la Ligue Américaine. C’est 
alors que la direction des Rangers l’a fait graduer dans la Ligue Natio­
nale. Elle ne l’a jamais regretté depuis.

BILL COOK ne tarit pas d’éloges à l’égard de Wally Hergeshei­
mer. “Il est probablement l’un des meilleurs joueurs dans toute la ligue 
pour jouer sa position à la perfection. Et j’ai rarement vu des joueurs 
ayant l’habileté de Wally Hergesheimer pour prendre possession du

* disque près des filets adversaires”, de déclarer le gérant des New- 
Yorkais. Hergesheimer a cette importante qualité de prévoir les jeux 
effectués. Et c’est à cause de cette qualité qu’il se place toujours 
à l’endroit propice pour faire l’acquisition du caoutchouc. Le fait 
d’être considéré comme le meilleur "petit joueur” chez les Rangers 
depuis les jours de Buddy O’Connor est sûrement un honneur pour 
Hergesheimer. Car O’Connor, en dépit de ses 145 livres, n’était pas le 
dernier-venu sur la glace.
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Boston défait Canadien au 
compte de 6 à 3 au Forum

Près de 15,000 spectateurs assistent à la défaite de nos Habitants — Jean 
Béliveau joue de malchance — Mackell brille pour les vainqueurs —

Ceoffrion se distingue
par Bert SOULIERE

Bien que privé des services du joueur de défense liai Laycoe et du joueur d’avant, Johnny 
Peirson, les Bruins de Boston ont été assez puissants pour vaincre facilement les Canadiens au 
compte de 6 à 3 samedi soir, au Forum, devant une foule de 14,714 personnes. Ce massacre de nos 
Habitants a sûrement nui aux chances de Gerry McNeil, gardien de buts du Tricolore, de remporter 
le trophée George Vézina, décerné annuellement au meilleur cerbère dans la Ligue de hockey Nationale.
Avant la partie disputée hier 

soir dans la ville bo.stonnaise, Mc­
Neil avait alloué un total de 64 
buts en 30 joutes, tandis que Terry 
Sawchuck, en avait permis 59 dans 
le même nombre de parties.

Il est vrai que Gerry McNeil a 
été faible sur quelques buts qui ont 
été comptes à sa gauche, mais sa 
défense n’a pas joué une très 
bien belle partie. 11 ne fut pas 
protégé adéquatement et on ne 
pourrait le tenir entièrement res­
ponsable de l’échec.

Et. les quelques spectateurs qui 
ont fait preuve d’un sarcasme in­
concevable à l’égard du courageux
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Bernard Geoffrion
cerbère tricolore vers la fin des 
hostilités, quand il arrêta à deux 
reprises le disque à l’aide de son 
bâton, ont tout simplement agi 
en imbéciles.

Les compteurs des Boslonnnis ont 
été Milt Schmidt. Fleming Mackell. 
Toppazzini. McIntyre, Doody Hu­
mait et Réal Chèvrefils. Bernard 
• Boum Boum1 Geoffrion. Paul Me- 
ger et Floyd Curry furent les comp­
teurs du bleu, blanc, rouge.

Ceux qui s'attendaient à ce que 
le grand Jean Béliveau fasse aussi 
bien que jeudi dernier, alors qu'il 
enregistra trois buts, furent sûre­
ment déçus. Le grand Béliveau, qui 
jouait sa deuxième partie dans les 
rangs professionnels cette saison, 
en vertu du prêt-location qui per­
met à un amateur d’évoluer dans 
trois parties professionnelles au 
cours d'une saison, sans affecter 
son statut d’amateurisme, a de nou­
veau joué au centre de Maurice Ri­
chard et Bert Olmstead.

Mais, cette, ligne n’a pas fonc­
tionné aussi bien que jeudi dernier. 
Pour sa part, Béliveau a joué de 
malchance près des buts de Sugar 
Henry. A trois reprises au cours des 
hostilités, il vint à un cheveu de 
loger le disque dans la cage bos- 
tonnaise. mais Dame Fortune ne 
l’aide aucunement.
Mackel brille

L'une des vedettes dans la victoi­
re des Bruins a été le Montréalais, 
Fleming Mackell. En plus de s’avé­
rer une menace continuelle à l’of­
fensive, Mackell, que la direction 
des Habitants a toujours tenté 
d’obtenir, mais sans succès, a été 
très solide dans le “backcheeking”. 
Il n'a jamais cessé de patiner et on 
le voyait partout sur la glace.

Joe Klukay, un importé de To­
ronto. est un autre joueur qui a 
abattu de l’excellente besogne à 
l’attaque pour les Bostonnais, tan­
dis que sur la défensive, Bill Quae- 
kenbush et Milt Schmidt, ont le 
plus brillé dans le camp des visi­
teurs.

Schmidt, un des meilleurs 
joueurs de centre ayant évolué 
dans l’iiistoire de la Ligue Natio­
nale. a brisé maintes attaques et 
a prouvé qu’il pourrait rendre de 
précieux services à son club à la 
ligne bleue.

C’est la ligne formée de Labine- 
Chèvrefils-Dumart qui a été char­
gé de surveiller le trio Richard- 
Béliveau-Olmstead. Dumarl et ses

deux coéquipiers se sont très bien 
tirés d’affaires.

Il est vrai que les Canadiens 
ont mal joué. Désireux de faire 
aussi bien que la joute précéden­
te, ils ont totalement manqué de 
cohésion dans leur d'ensemble. Le 
Boston a pleinement mérité la 
victoire, car il n'a jamais cessé 
de batailler. McIntyre a été très 
dangereux dans la zone tricolore, 
de même que son coéquipier de 
ligne. Creighton.

Incidemment, disons que l’arbi­
tre Jack Mehlenbacher a proba­
blement arbitré sa plus mauvaise 
joute de la saison. Son incompé­
tence en certaines circonstances a 
donné naissance à des commen­
taires peu élogieux à son endroit. 
Schmidt rompit

Milt Schmidt donna l’avance au 
Boston après 3 minutes de jeu, 
quand il décocha un dynamique 
boulet de la ligne bleue pour trom­
per la vigilance de McNeil. Ce der­
nier avait la vue complètement 
obstruée et fut totalement pris pai 
surprise.

Alors que Godfrey purgeait une 
sentence mineure. Geoffrion. après 
avoir travaillé de concert avec Doug 
Harvey et Bert Olmstead. laissa 
partir un foudroyant lancer qui dé­
joua Henry pour égaliser les chan­
ces.
Au tour de Mackell

La deuxième période prit fin au 
compte de 5 a 3. les Bostonnais 
comptant trois buts en comparaison 
de deux pour les Habitants.

Béliveau. Richard et Olmstead 
étaient sui la glace, de même que 
Mael’herson et Doug Harvey, quand 
Fleming Mackell prit McNeil en 
défaut à l’aide d’un lancer de re­
vers de courte distance et. deux 
minutes plus tard. Toppazzini 
s’échappa en compagnie de McIn­
tyre et Creighton pour compter le 
3e but des siens.

Un jeu commencé par Geoffrion 
fut converti en un but par Paul 
Mcger, qui installé près de la cage 
bostonnai.se n’eut qu’à pousser le 
disque dans les buts pour porter 
le compte 3 à 2.
Béliveau rate

Après une montée sensationnelle, 
Béliveau avait Henry à sa merci, 
lorsque le puck frappa le poteau 
droit de la forteresse des visiteurs. 
Béliveau avant manié le disque à 
perfection pour tout franchir sur 
son chemin, mais la chance ne lui 
sourit pas.

Curry fit ricocher un lancer de 
Dick Gamble pour faire allumer la 
lumière rouge derrière Henry et 
égaliser les chances. 3 à 3. Ce but 
devait être le dernier de la joute 
pour le Tricolore. C’est Gamble qui 
semblait bel et bien avoir compté, 
mais lui-même admis après les hos­
tilités que Floyd Curry a fait dé­
vier le puck derrière Henry.

Dans les cinq dernières minutes 
do ce 2e engagement, les Bruins 
s’assurèrent définitivement la vic­
toire en déjouant McNeil à deux 
reprises.

McIntyre pris le rebound de 
Creighton pour déjouer McNeil à 
la surprise de tous les spectateurs, 
y compris Doug Harvey qui gisait 
immobile devant les buts du Ca­
nadien.

Puis, quelques instants plu* tard. 
Woody Dumart. aidé de Chèvrefils, 
enregistra le 5e but des siens à 
l’aide d’un lancer logé dans le coin 
gauche des buts de McNeil.

Dans la 3e période, les Canadiens 
tentèrent de se rallier, mais en 
vain. Henry se surpassa maintes 
fois. Il reçut une bonne protec­
tion de Schmidt et Godfrey. Enco­
re une fois. Béliveau rata deux 
magnifique occasions do compter, 
après avoir manié habilement le 
bâton.

fSuite 30e page)
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DANS UNE IMPASSE — Le grand Eddie Litzenbcrger, du Royal 
senior, est vraiment dans une impasse, après avoir été mis en échec 
par Gerry Claude, pratiquement étendu sur la glace, et Andy Mc- 
Callum. Litzcnberger a néanmoins compté un but plus tard pour aider 
le Royal à vaincre le Chicoutimi par 4 à 1, hier après-midi, au Forum, 
devant 10.000 spectateurs environ. (Photo “Le Canada" par Borremans)
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Al’ JAPON — Crs trois jeunes filles canadiennes qui travaillent pour la Croix-Rouge apporteront des 
films de la coupe Grey au Japon, pour les faire voir aux militaires canadiens en service sur le sol 
japonais. De gauche à droite, on remarque: Ina McGregor, de Fort William; Lise Laurendeau, de St- 
Gabrirl de Brandon, Québec et Voami Griffin, de Penticton, C.B. La première présentation de ces films 

sur le football sera faite devant les patients en convalescence dans un hôpital de Tokyo
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Le Brooklyn a été le meilleur 
club défensif l'été dernier

NEW-YORK. 'VP.) — Les Dod- 
iiers de Brooklyn, champions de la 
Ligue de baseball Nationale l'été 
dernier, ont peut-être de la faci­
lité pour s’assurer la palme, mais 
sur la défensive ils ont difficile­
ment supplanté les Reds de Cin­
cinnati.

Les statistiques révèlent que les 
Dodgers ont été le meilleur club 
défensif au cours de la dernière 
campagne de baseball. La moyenne 
générale des joueurs de Brooklyn 
conservée défensivement a été de 
!)822 en comparaison de .9817 
pour celle des Reds de Cincinnati.

L’été dernier, les Bums du pi­
lote Chuck Dressen ont égalisé un 
record défensif que les Cardinals 
de St-Louis détenaient depuis 1945. 
Les Dodgers ont. de plus, établi un 
nouveau record dans Phistoire de 
la Ligue Nationale, en ce qui con­
cerne le minimum d’erreurs com­
mises au jeu au cours d’une sai­
son régulière.

Les Dodgers qui ont été vaincus 
par les Yankees de New-York dans 
la série mondiale, ont commis seu­
lement 106 bévues. Billy Cox. du 
Brooklyn, s’est avéré le meilleur 
troisième-but du circuit Warren 
Giles, tandis que son coéquipier.

Roy Campanella, a été le meilleur ' 
receveur. Cox a terminé la saison 
avec une moyenne de .970 à son 
actif, tandis que Campanella en a 
conservé une de .994 derrière le 
marbre.

Campanella a commis seulement 
quatre erreurs en 721 chances ac­
ceptées.

Les autres meilleurs joueurs sur 
la défensive dans leur domaine res­
pectif ont été le premier-but Ted 
Kluszewski et le deuxième-but 
Grady Hatton, du Cincinnati; l’ar­
rêt-court Johnny Logan et le volti­
geur Sid Gordon, des Braves de 
Boston et le lanceur Jim Hearn, 
des Giants de New-York.

Vingt lanceurs ont connu une sai­
son parfaite sur la défensive, mais 
Hearn a accepté le plus de chances. 
71.

Gordon a terminé la saison avec 
une moyenne de .996, en ayant 
accepté 273 chances .Chez les pa- 
trouillers, c’est Duke Snider, du : 
Brooklyn, qui s’est vinsse derrière 1 
Gordon.

Le deuxième meilleur deuxième- 
but de la Ligue Nationale, a été 
Red Schoendienst, des Cardinals, 
qui a commis un total de 19 er­
reurs au jeu pour terminer la 
saison avec une moyenne de .977.
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A LA RECHERCHE — Le jeu a été temporairement terminé au début 
de la 2e période de la partie Royal-Chicoutimi, disputée hier après- 
midi nu Forum, afin de permettre à certains joueurs des Saguenéens 
de chercher un verre de lunette perdu par Jack Bownass, des visi­
teurs. Les rccherehes ont été vaines. Et, de plus le Chicoutimi a perdu 
la partie au compte de 4 à 0. (Photo "Le Canada" par Borremans)

*
*
*
★
M

*
*
4c
*
4t
-K
4c

*
4<
-K
4c

M

4c
M

M

M
M

4t
4<
4c
4c
4c
4<

VENEZ TÔT AUJOURD'HUI
et vous aurez votre 

nouveau 1953

AUJOURD'HUI !

* Nouveaux 1953 Modèles

★ Nouveaux 1953 Coloris 

A Nouveaux 1953 Tissus

>/ Toujours un an à l'avance
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SOIR JUSQU'A ^ ^ 26 SEMAINES 

POUR PAYER

"Toujours un on à l'avance"

OUEST, RUE STE-CATHERINE
JUSTE A L'OUEST DE BLEURY
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A Boston hier

BILLY REAY EST BLESSE 
DANS LA 1ère PERIODE
BOSTON. (A.P.) — Le vé­

téran joueur de centre Billy 
Rcay, des Canadiens, de la 
Ligue de hockey Nationale, 
s'est fracture l'os de la joue 
droite, hier soir, dans une par­
tie contre les Bruins, alors 
qu'il fut durement mis en 
échec près de la bande, par 
Jack McIntyre, dans la pre­
mière période.

, Reay a pris le chemin de la 
clinique. Il ne put revenir au 
jeu et prendra l'avion de Bos­
ton, aujourd'hui, à destina­
tion de la métropole cana­
dienne.

Il subira un examen aux 
rayons-X à son arrivée à Mon­
tréal afin de déterminer la 
gravité de sa blessure. On ne 
sait pas durant combien de 
jours Rcay sera inactif.

C'est le 2e joueur de cen­
tre régulier du club qui est ac-

Arena vendu
BOSTON. iP.A.) — Lamphithcâ- 

tre Boston Arena a été vendu à 
un groupe d’homme d’affaires qui 
le transformeront en un immeu 
ble pour petits manufacturiers. Le 
prix de vente n’a pas été révélé. 
L’amphithéâtre, construit il y a 
30 ans au coût de $805.000, ne sera 
pas transformé avant mars toute­
fois. alors que des contrats pour 
joutes de hockey et autres auront 
été honorés.

L’Arena était la propriété de la 
Boston Garden Corp.

Moore est heureux
ST-LOUIS. (A.P.) — Le nouveau 

champion mondial mi-lourd à la 
boxe. Archie Moore, a déclaré hier 
qu’il avait reçu seulement $800. 
pour avoir détrôner Joey Maxim, 
mercredi soir dernier, “mais qu’il 
se sentait comme un millionnaire”.

Moore a dit qu’il avait également 
reçu environ $2.000. pour ses dé­
penses à l’entraînement. Selon le 
contrat. Maxim a reçu une somme 
de $100.000. rapporte-t-on.

S’ils en viennent aux prises dans 
un combat-revanche, les 2 boxeurs 
recevront une bourse égale.

Syracuse 5, Buffalo 0
Prrmirrr prriodr

t —Syracuse : Curick 
McNubney, Ashbeei

2— Syracuse: Pogue (Goodeiu .. . 
Punition: Mackay 17:43.

Deuxième période
3— Syracuse : Pop.uc (Horvathl 
Punitions: Tottle 7:12, Lowe 17 43.

Troisième période
4— Syracuse : Goodcn

iPoguc, Horvathl ........................... 7:45
5— Syracuse : Tottle

iHorvath. Pogue) ................ 77:45
Punitions : Ptlotu 9:28. Tottle 11:60.

4:04
14:52

18:52

tucllcment sur la liste des 
blessés. L'autre est le vétéran 
Elmer Loch qui se rétablit 
d'une fracture à un pouce.

O # O Royal senior 
seul en Yête

(Suite de la 26e /)or;p>
Après deux minutes seulement, 

un dynamique boulet décoché par 
Roger Léger effleura le genou de 
Cliff Malone pour ensuite péné­
trer dans la cage ennemie. Pelletier 
protesta ce but sous prétexte que 
Malone se trouvait dans sa cage, 
mais rien à faire.

Une minute plus tard à peine, 
une attaque déclanchée par Gerry 
Désaulniers et Bob Frampton fut 
convertie en un but par Lulu Denis, 
le 4e et dernier des hostilités. Pel­
letier n’eut aucune chance de pri­
ver Denis du but.
Jeu interrompu

En voulant se jeter sur la glace 
pour effectuer un arrêt. Jacques 
Plante aggrava sa blessure à la 
cheville gauche. Il dut prendre le 
chemin de la clinique.

Le jeu repris après une inter­
ruption de cinq minutes environ 
et Normand Dussault lança sur le 
poteau des buts de Plante.

Les Saguenéens attaquèrent dé­
sespérément dans les dernières mi­
nutes de jeu. afin d’éviter le blan­
chissage. mais sans succès. Le ma­
gnifique travail de Jacques Plante, 
combiné avec celui de sa défense 
et le constant “backchecking” ef­
fectué par les joueurs d’avant, en­
levèrent tout espoir aux Sague­
néens de loger le puck dans la for­
teresse royale.
Potins ...

Avant la partie. Plante dut se 
faire geler la cheville gauche afin 
de diminuer la douleur causée par 
son entorse ... Jack Bownass, du 
Chicoutimi, perdit un verre de ses 
lunettes dans la 2e période et le 
jeu fut interrompu ... Le joueur de 
défense Phil Samis n’a pas joué ... 
Le Royal jouera sa prochaine par­
tie, demain soir, à Valleyfield.

CHICOUTIMI — Buts: Pelletier: défen­
ses: Glaude, Taillcfer Roy, Lamirande et 
Bownass; avants: White, Buchanan. L. 
Sinrke. S. Smrke. Franche. Dussault, Gro- 
leau, Tkachuck et McCallum.

ROYAL — Buts: Plante: défenses: Clune, 
Léger, Rousseau et Harmon: avants: 
Frampton, Litzenberger, Desaulniers, Biggs. 
Burchell. Moore, Douglas, Malone. Pla- 
mondon et Denis.

Arbitres Mullins, Juge> des lignes: Hag­
gerty et Daniels.
Première période 

Aucun bul.
Punitions: Clune 8 41 «t Talllefer 12 46 

et 18.55.
Deuxième période

1— Royal: Frampton
(Litzenberger. Dougais ... ........ 5.42

2— Royal: Litzenberger 
(Hannon, Plamondont 
Punitions: Rousseau 7.15

et McCallum 10 49, Malone 
Smrke 19.15.
Troisième période
3— Royal: Malone

(Léger, Biggs) .....................
4— Royal: P. Denis

(Desaulniers. Frampton* . 3.30
Punitions: Clune 9.51 et 16 47, L.

Smrke 14 48.
ARRETS

Pelletier ............................. 8 14 14—36
Plante ..................................... 6 B 13—27

15.51 
Litzenberger 
13.55 et S.

2.02

1
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CHANCE RATEE — Seul devant Sugar Henry, cerbère du Boston, Jean Béliveau, des Canadiens, faillit 
à la tâche en voulant loger le disque dans la cage des Bruins. Et, résultat, les Canadiens ont perdu 

6 à 3, samedi soir au Forum, devant 14,714 spectateurs. <Photo “Le Canada” par Borremans)

Duranceau et Rosaire Benoit se 
sont signalés pour le Lachine

Les Rapides ont divisé avec les Lions de St-Hyacinthe en fin de semaine — 
Eddie Cyr est en vedette pour les Maskoutains

Les Rapides de Lachine ont hier après-midi défait les Lions de St-IIyacinthe du gérant Oscar 
Auhuchon au compte de 4 à 1 dans une joute régulière de la Ligue de hockey Provinciale. Les 
Mascoutains ont compté leur unique but une minute et 30 secondes avant la fin des hostilités. C’est 
Paul Saindon qui réussit l’exploit.
Les rapides ont subi un record 

de trois victoires, une joute nulle 
et une défaite dans leurs cinq der­
nières rencontres. Samedi soir, les 
Rapides ont perdu par 6 à 5 sur 
leur glace contre les Lions. Dans 
une autre joute jouée samedi soir, 
les Castors de Ste-Thérèse ont an­
nulé au compte de 3 à 3 avec les 
Alouettes de St-Jérôme.

Rollie Duranceau et Rosaire Be­
noit se sont tout particulièrement 
distingués pour les Rapides de La­
chine en fin de semaine. Duran­
ceau a compté 2 buts et fourni un 
assist samedi soir.

Hier après-midi, il a fourni un 
autre assist. Benoit a compté une 
fois samedi soir et fourni deux as­
sists. Hier, il a été crédité d’un 
assist.

Rock Desmarais a réussi un but 
dans chaque partie du Lachine. tan­
dis que Rénald Lacroix a compté 
l’autre but samedi soir. Hier, les 
autres compteurs du Lachine ont 
été Rolland Landry, Gaston Gau­
thier et Jimmy MeAuley.

Paul Saindon et Johnny Mahaffy 
sont de nouveau sur un pied d’éga­
lité en première position chez les 
compteurs dans le circuit Alphonse 
Thérien. Saindon a compté une 
fois dans chaque joute. Il a main­
tenant un total de 25 buts à son 
actif.

LUDWIGSHAFEN, Allemagne. 
(A.P.) — L’ouest de l’Allemagne a 
battu la Yougoslavie au compte de 
3 à 2 dans une partie de soccer, dis­
putée ici hier, devant 70,000 per­
sonnes.

:: ..

Mahaffy a dû se contenter d’un 
assist en fin de semaine. Tous deux 
ont amassé 50 points depuis le dé­
but de la saison. Claude Savary qui 
a obtenu trois assists est actuelle­
ment en troisième place dans le 
pointage avec un total de 47 points 
à son crédit.
Cyr brille

Samedi soir. Eddie Cyr s’e.st mis 
en évidence pour le St-Hyacinthe

I )T 
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DESAPPOINTE — Floyd Curry a raison d'être désappointé. Il s'apprête à retourner dans sa zone, 
après avoir vu son lancer bloqué par Henry, à genoux sur la glace, en train de s'emparer du disque, 

nécessitant ainsi une nouvelle mise au Jeu. (Photo “Le Canada” par Borremans)

Eddie Cyr
en comptant deux buts. Les autres 
compteurs des Maskoutains ont été 
Bill Russels, Dick Munn et Réal 
Jacques.

Dans la joute entre St-Jérôme 
et Ste-Thérèse, les compteurs des 
Jérômiens ont été Bernie Limoges 
Gerry McCabe et George Ouellette. 
Jacques Richard, Johnny Gauthier 
et Eddie Emberg ont réussi les 
buts des Castors.

Demain soir, il y aura deux par­
ties au programme de la Ligue 
Provinciale, Les Castors de Ste- 
Thérèse se rendront à Lachine, 
tandis que les Alouettes de St- 
Jérôme attendent la visite du St- 
Hyacinthe.

Après ces deux parties, la Pro­
vinciale présentera son prochain 
programme le lendemain de Noël, 
alors que Lachine se rendra dis­
puter la victoire au Ste-Thérèse.

HIER APRES-MIDI 
LACHINE 4, ST-HYACINTHE I 

Première période
1— Lachine : Landry

(Duranceau, R. Benotti ........... 11:05
2— Lachlne : Desmarais

(Gauthier, Lacroix) ..................... 16:48
3— Lachine : Gauthier

(Dcsraurai.s, Bessettel ................... 17.3B
Aucune punition.

Deuxième période
4— Lachine : MeAuley 10:19
Punitions : Bessette, Mahaffy, Gauthier.

Troisième période
5— St-Hyacinthe î Saindoa

(Savary, Laliberté) ....................... W:30
Punition* : Bonin, Bessette.

SAMEDI SOIK

HTE-TIIF.KKSE 3. ST-JEROME t 
Première période

1— St-Jérôme. Limoge.
(Trudel. Jamesi .......................

2— Ste-Thérèse, J. Richard 
Punitions. Limoge, Manastersky.

Deuxième période
3— Ste-Thrrèse, J Gauthier,

(J. Richard P. Richard) ...
4— St-Jérôme. McCabe,

(F Porteous. Ouellette* ............. 14 »i)
Punition, aucune.

Troisième période
5— Ste-Thérèse, Emberg,

(Manastersky* ............. $ ia
6— St-Jérôme. Oulette,

• Campeau. F. Porteous! ............. It
Punitions, Bleau. Marion.

ST-HYAC INTHE «. LACHINE 5 
Première période

1— St-Hyacinthe: Jacques (Mahaffy 
Punitions: Michelin (2(.

Deuxième période
2— St-Hyacinthe: Saindon (Savary
3— Lachine: Desmarais 

(Duranceau. R Benoit)
4— Lachine Lacroix

• Drury. Besscttei ..
5— St-Hyacinthe: RusseU (Savary*
6— Lachine: Duranceau .....
7— St-Hyacinthe: Munn .

Punitions: Russels. Laliberté.
Troisième période
8— St-Hyacinthe: Cyr (Michelin.
9— St-Hyacinthe: Cyr (Michelin. .

10— Lachine; Duranceau
(Landry, R. Benoit) . .

11— Lachine: R. Benoit (Bessette) 
Punitions: MeAuley, Michelin

strong, Bessette.

15 34

7 36

11 50

13 16 
15 35 
15 47 
18 00

1 15
1.29

16 24 
18 22 
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• # # Boston défait 
Canadien au compte . . .

(Suite de la 28e page) 
Chèvrefils compléta le pointage 

dos hostilités lorsqu’il accepta une 
passe de Dumart, cinq minutes 
avant la fin de la partie, pour dé­
jouer MacPherson et ensuite loger 
le disque dans la cage de McNeil, 
Ce dernier fut faible sur le but.

Les derniers efforts des joueurs 
de Dick Irvin pour reprendre le 
(«Train (perdu ne furent pas plus 
fructueux que ceux du début de 
l’engagement

Boston. — Buts : Henry. Défense» : 
Quackenbush, Schmidt, Armstrong, Top- 
pazzinl et Godfrey. Avants : Mackell. Lund 
Klukay. Sandford. Dumart, Labino, Creigh­
ton, McIntyre et Chèvrefils.

Canadiens. — Buts : McNeil. Défense* î 
Harvey, MacPherson, Bouchard et John­
son. Avants : Reay. Meger. Geoffrfon. Bé. 
liveau. Richard. Olmstead, Mosdell, Gam­
ble. Curry, McCormack et Masnlck.

Arbitre : Japk Mehlenbachcr. Juges do* 
lignes : Doug Davies et Sam Babcock. 
Première période

1— Boston : Schmidt (Mackell» ....
2— Canadiens : Geoffnou

(Harvey, Olmstead) ....................... 8:51
Punitions : Godfrey 5:04, Reay ll'Ai. 

Deuxième période
3— Boston : Mackell

(Klukay, Lund) ........ ..
4— Boston : Toppazzinl 

(Creighton, McIntyre!
5— Canadiens : Meger

(Reay, Gcoffrloh) 8'.M
6— Canadiens : Curry

(Gamble, Johnson) ............ t0:b4
7— Boston : McIntyre

(Creighton, ToppazzlnH W:60
8— Boston : Dumart

(Chèvrefils) ....................... -,T----- 17
Aucune punition.

Troisième période
9— Boston : Chèvrefll*

(Dumart) ........................................... 16 *>*
Aucune punition.

ARRETS
Henry ................................. 11 7 9 il
McNeil ....................... . 7 11 5 21
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GOLD LABEL

DETROIT A RAISON DES 
RANGERS DE N.-Y. 5 A 2

Ted Lindsay devient le 1er joueur dans Thistoire 
du Détroit à compter 200 buts — Pronovost 

compte également deux fois
NEW-YORK (A.P.) — Les Red Wings de Détroit ont conservé 

leur avance de quatre points en 1ère position de la Ligue Natio­
nale, sur les Canadiens, en triomphant des Rangers de New- 
York par 5 à 2, ici hier soir, devant une maigre assistance. Ted 
Lindsay a été en vedette pour les détenteurs de la coupe Stanley.

• v. <

mm

K

Lindsay, considéré comme le 
meilleur gauche do l’heure dans 
le circuit Clarence Campbell, a 
compté un but pour ainsi devenir 
le premier joueur dans l’histoire 
du club de la ville des Automobi­
les à enregistrer 200 buts dans 
la Ligue Nationale.

Marcel Pronovost a toutefois di­
rigé l’attaque des Red Wings avec 
deux buts, un assist, tandis que

Camille Henri 
a fait gagner 
les Citadelles

Il enregistre 2 buts alors que 
son club bat les Reds des 

Trois-Rivières par 6 à 0
QUEBEC. »C.P.> — Les Cita­

delles de Québec ont facilement 
déclassé les Reds de Trois-Rivières 
au compte de (i-0 hier après-midi

Camille Henri
lors d’une partie de l'Association 
de hockey junior amateur du Qué­
bec.

Camille Henri a dirigé l’offen­
sive du club de l'instructeur Phil 
Watson en réussissant deux buts. 
Il a aussi été crédité d’une passe 
complétée.

La troisième période a été mar- 
quée d’une bataille entre Gilles 
Thibeault, des Citadelles, et Yvan 
Houle, du Trois-Rivières. L’arbitre 
Melford leur décerna finalement 
des punitions de match.

TROIS-RIVIERES — Buts, Roy; dé­
fenses: Gravel et Gamache. Avants: Lc- 
ilerc. St-Cyr et Michelin. Subs.: Cossettc, 
Dubuc. Lalonde. St-Jean. Houle, Bernier, 
Gcndron, Derosiers. Bédard, Soucy, Grisé.

QUEBEC — Buts, Paillé; défenses, Col- 
Uns et Houle. Avants: Cyr, Leclerc et La­
badie. Subs : Amadio. Alain. Henri, Ku- 
Uulowlcz. OiRnac. Thibeault. Pichette, 
Ooyon, Chevalier Laperrière et Pelletier.

Arbitre: Melford. Juges des hunes: Le­
clerc et Roy.
Pre.mlère période

1— Québec, Alain.
(Kukulowicz. Houle) ....................... 16.03

2— Québec, Pelletier,
• Henri, Pichette) ........................... 16 22

3— Québec. Henri.
• Labadie. Leclerc) . 19.47

Punitions, Doyon. 2.26: Houle 4.37: Gl-
pnac 8.37: Houle et Thibeault •majeures) 
12.13; Chevalier 16.30: Desrosiers 17.36. 
Deuxième période

4— Québec, Kukulowicz,
• Houle, Labadie) . 9 40

5— Québec, Gignac •Kukulowicn . 11.07
6— Québec, Henri,

• Thibeault, Doyon) . .... 15.01
Punition, Gamache 14 08.

Troisième période 
Aucun but.
Punitions. Thibf&ult (majeure et puni­

tion de match) 12.51: Houle 'mineure et 
puntion de mntchi 12.51; St-Cyr 15.41,

Glcn Skov et Metro Prystai ont 
déjoué Chuck Raynor une fois cha­
cun. Gordie Howe s'est maintenu

BILLY REAY, vétéran joueur de 
centre des Canadiens, s’est frac­
turé l’os de la joue droite, hier 
soir, à Boston. Il sera inactif 

durant une période indéfinie

Ted Lindsay
en première position chez les comp­
teurs avec une paire d'assists.

Pour les Newyorkais, les comp­
teurs ont été Wally Hergesheimer 
et Nick Mickoski.

Chaque club a enregistré deux 
buts dans l’engagement initial, 
puis les Red Wings en ont compté 
un dans la deuxième reprise et 
deux dans la période finale. La 
partie a été retardée de 40 minutes 
à cause d’un retard dans l'expédi­
tion de l’équipement du Détroit à 
New-York.

La joute était la 4e en ô jours 
pour les Rangers qui ont joué du 
pauvre hockey après la première 
période.

DETROIT. — Bui.'- Sawchuck defeiiM 
Goldham Kelly, Pronovost, Woit Hay 
avants: 8kov, Leswlek, Paveluh. Lindsay 
Howc, Prystai, Sinclair. Delvecchir Wilson. 
Jankowski.

NEW-YORK. — But Rayner: défens* ' 
Reise, Stanley, Buller, Krafiehetk. Ho­
well; avants: Ronty. Hergesheimer. Strain. 
Raleigh, Mickoski, Stoddard, Mackintosh. 
Conaeher, Prentice, Kullman. Slowinski.

Arbitre: Red Storey; Juger des ligner 
Dom Uoalto, Doug Davier.
Première période 
1 New-York: Hergesheimer 

(Relse-Ronty)
2— New-York: Mickoski •Buller'
3— Détroit: Lindsay 

(Howc-Pronovost)
4— Détroit: Prystai 'Pronovost-Howc 15.58 

Punitions: Howell, Kullman, Woit.
Deuxième période
5— Détroit: Pronovost 'Sinclair> 15 02

Punitions: Skov. Howell, Mackintorh 
Howe, Buller.

Troisième période
6— Détroit: Skov • Pavelich-Le.-wiek < 8 03
7— Détroit: Pronovost rWilsoni 12 30

Punition: Prentice.

13 10 
33.30

15.27

Brady comme substitut
NEW-YORK <A.P.) — Dennis 

Pat Brady, de New-York, a été 
nommé pour remplacer Danny 
Giovanelli, comme adversaire de 
l'invincible Joe Pcrez, au program­
me de boxe du lendemain de Noël 
au Madison Square Garden de 
New-York. On sait qu’il y aura 
trois combats de dix rounds à ce 
programme. Dans un autre de ces 
combats, Vince Martinez rencon­
trera Don Williams. v

M

Un échec pour
le Ste-Thérèse

RUM
Captain Morgan

Préparé au Canada d’un mélange de rhums de 
choix par Captain Morgan Rum Distillers Limited.

Richer vainqueur couleurs de l’université St. Law­
rence, a gagné, en 1:01:17.8. une 

LITTLETON, N.H., <P.A.) — course d’obstacles à travers les
Claude Richer. d’Ottawa, skieur champs de 9 1/<i milles, disputée 
olympique canadien portant les samedi à Cannon Mountain,

Hier soir, dans la seule partie au 
programme de la ligue de hockej 
Provinciale, les Alouettes de St .lé 
rôme ont défait les Castors de Su- 
Thérèse par 4 à 3.

Frank Porteous a réussi deux 
buts pour les Jérômiens, et Claude 
Dolbec et Jean-Guy Renaud, un 
chacun.

Marshall, Gravel et Chénier oni i 
réussi les buts des perdants.

të F

semaines 
pour payer

PETIT SPORT

0UVERT CE SOIR ET 

DEMAIN SOIR 

lUSQU’A 9 hrs p.m.

STATIONNEMENT GRATUIT : 361 ouest, rue Ontario
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☆
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Bulletin météorologique

Pronostics pour les régions de Montreal et d'Ottawa, 
suivant le rapport du bureau federal de météorologie 
cmis à l'aéroport de Dorval, à B h. p.m. :

Nuageux avec quelques périodes ensoleillées. Vents 
légers Peu de changement dans la température. Mini­
mum 15 et maximum 28.

<
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gagne à Boston,
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Jean Béliveau a 
réussi deux buts

Kenny Mosdell enregistre ie but décisif — 
Richard compte l’autre but— Reay est blessé — 

Canadien reprend la deuxième position
BOSTON. (A.P.) — Le gros Jean Béliveau a terminé son séjour 

de trois joutes avec les Canadiens de Montréal, hier soir, en 
réussissant deux buts spectaculaires pour mener l’équipe montréa­
laise à une victoire au compte de 4-3 sur les Bruins de Boston, la­
quelle leur permet de passer seul en deuxième position du classe- 
mnts des clubs de la ligue Nationale de hockey.

Ken Mosdell a réussi le but victorieux dans la huitième mi­
nute de jeu du dernier tiers après avoir reçu une excellente passe 
de Dick Gamble.
Pas moins de 12.984 amateurs, 

dont plusieurs Franco-américains 
et la plus grosse foule de la saison 
au Garden de Boston, ont assisté 
à la partie, leur curiosité évidem­
ment stimulée par la présence sur 
l'alignement du Canadien du cen­
tre de G pieds et 3 pouces et de 
205 livres des As de Québec.

Des amateurs de hockey d’en­
droits aussi éloignés que Lewiston. 
Me., et Berlin. N.H., ont voulu voir 
Béliveau à l’oeuvre aux côtés du 
grand Maurice Richard et ils n’ont 
pas été désappointés.

Chaque club a compté une fois 
dans la première période. Creigh­
ton a déjoué McNeil sur un lancer 
de 10 pieds pour donner une avan­
ce de 1 à 0 aux Bruins après 15 

fVunutes de jeu. Geoffrion et Mc­
Intyre en sont ensuite venus aux 
prises mais les arbitres ont vite 
rétabli l’ordre.

Chacun reçut cinq minutes pour 
s'être battu.

Quatre minutes avant la fin de 
l’engagement initial, Richard a por­
té le compte 1 à 1. Il a déjoué 
Henry sur un lancer de 1 pieds, 
après avoir reçu une passe de Bert 
01 instead.

Canadien Jr a 
écrasé Oshawa

Les jeunes Habitants ga­
gnent par 13 à 1 — Rous­
seau se distingue avec 4 

buts et 3 assists
Au Forum, hier soir, dans une 

partie régulière de la Ligue Inter- 
provinciale Junior “A” (Ontario- 
Québec) les Canadiens de Sam Bol­
lock n’ont fait qu’une bouchée 
dps Generals d’Oshawa qu'ils ont 
tivfait au compte humiliant de 13-1.

Rousseau, le meilleur compteur 
dans la Ligue Junior, a été la gran­
de étoile des siens à l’offensive 
avec quatre buts et trois assists.

Boucher, Vinet et Lillcy ont 
réussi deux buts chacun.

Maisonneuve a réussi l’unique 
but du Oshawa pour priver Hodge 
d’un blanchissage.
Première pérloode

1— Canadien: Rousseau
(HolMngworthi ............................. 12.26

2— Canadien: Mackay
iHoileau, Prévost» ........................... 17.10

3— Canadien: Boucher
(Goyette, Rousseau» ......................... 19.15

4— Canadien: Rousseau iGoyette» .. 19.59 
Punition: Hillman 13.24.

Deuxième période
5— Oshawa: Maisonneuve

<Armstrong. Hillman) ....................... 6.13
S—Canadien: Rousseau

(Boucher, Goyettei ............. •••• 13.55
7— Canadien: Boucher (Goyettei ... 14.48
8— Canadien: Lilley

iChasles, Vinet» ...............   17.46
Punitions: Pilon 0 58 et Prévost 11.41.

Troisième période 
9—Canadien. Goyette,

(Boucher. Rousseau» ................... 7.23
10— Canadien. Richard (Rousseau* . 8.09
11— C anadien. Vinet,

(Lilly, Boileau» ............................... 12.35
12— Canadien, Vinet (LiUeyi ............... 15.43
13— Canadien. Lilley,

i Vinet. Chasles: ........................... 15.59
14— Canadien. Rousseau,

(Goyette. MacKay» ...................... 17.40
Punitions. Hollingworth 5.16: Appleby 

T.36- McCord 16 15: Armstrong 16 15.

Après son but, Richard s’esl cha­
maillé avec Milt Schmidt et tous 
deux furent punis.

Au cours de cette période. Billy 
Reay fut durement mis en échec 
sur la bande par Jack McIntyre et 
s’est fracturé l’os de la joue droite. 
Béliveau brille

Chaque club enregistra deux buts 
dans la seconde reprise. Canadien 
prit l’avance 2 à 1 après 2 minu­
tes de jeu. grâce au grand Jean 
Béliveau qui trompa la vigilance 
de Sugar Henry après avoir tra­
vaillé de concert avec Richard et 
Olmstead. Béliveau n’était pas pro­
tégé quand il prit possession du 
puck pour aller faire allumer la 
lumière rouge derrière le cerbère 
bostonnais.

McIntyre fut puni. A la 8e mi­
nute de jeu Béliveau lança le dis­
que sur le poteau gauche des filets 
bostonnais. Labine a égalisé les 
chances quelques instants plus tard, 
en acceptant une passe de Bill 
Quackenbush pour déjoué McNeil.

Mosdell a écopé d’une sentence 
mineure à la 9e minute de jeu. 
Béliveau redonna l’avance au Tri­
colore après 11 minutes, après 
s’être emparé d’un rebound de Paul 
Meger pour déjouer Henry. Mc­
Cormack reçut un assist sur ce but.

Alors que Floyd Curry était au 
cachot. Réal Chèvrefils, assisté de 
Dumart et Schmidt, porta le 
compte 3 à 3 en prenant McNeil 
en défaut après avoir fait dévier 
un lancer de Dumart.

Béliveau faillit compter à nou­
veau dans la dernière minute de 
jeu de cette 2e période.

De nouveau, au début de la 3e 
période. Jean Béliveau vint à un 
cheveu de réussir son 3e but des 
hostilités, mais Henry effectua un 
magnifique arrêt pour lui empô 
cher d’enregistrer son 2e tour du 
chapeau en 3 joutes avec les Ha­
bitants.

Les Canadiens ne purent profi­
ter d’un avantage numérique lors­
que McIntyre fut blessé.

Après la 7e minute de jeu. Ken­
ny Mosdell réussit son premier but 
de la saison, mais non le moindre 
puisqu’il assura la victoire au bleu, 
blanc, rouge. Gamble et Johnson 
obtinrent un assist chacun sur ce 
but.

McNeil a brillé contre trois atta­
ques déterminées des Bruins de 
Boston vers la fin de la partie.

L’étoile de la joute a été Jean 
Béliveau, suivi do Kenny Mosdell.

Arbitre. Jack MchTenbacher. Jugea des 
lignes: Sam Babcock et Herb Gallagher. 
Première période

1— Boston, Creighton,
(McIntyre, Toppaezini) ............... 15.06

2— Canadien, Richard (Olmstead». 16.20 
Punitions, Johnson 7.56; McIntyre et

Gcofïrlon (majeures» 15.32: Richard et 
Schmidt 17.57; Armstrong 18 44.
Deuxième période
3— Canadiens: Béliveau.

(Richard, Olmstead» .... 2»3
4— Boston. Labine (Quackenbush* 8 48
5— Canadien. Béliveau,

(Meger, McCormack) ................... U 33
6— Boston, Chèvrefils,

(Dumart. Schmidt)..................... 16-34
Punitions: McIntyre 5.31; Mosdell 9.09; 

Curry 15.32.
Troisième period*

7— Canadien. Mosdell,
(Gamble, Johnson» ..................... T.36

Punitions: McIntyre 4.02; MacPherson 
15.31.

Arrêts: McNeil 7-6-1—16; Heure 4-11-11
—26.

SAMEDI
l.igur Nationale

Boston 6 Canadien 3 
Toronto 4 Chicago 1 
New-York 1 Détroit 1 

LiKiir Américaine
Hershey 5 Providence 4 
Syracuse 5 St-Louis 4 
PVitssburgh 4 Cleveland 2 

l.igue Senior
Ottawa 6 Chicoutimi 5 

Mis ne Junior
Oshawa 4 Trois-Rivières 2 
Tor. St-Michael’s 3 St-Cat haï lues 4 
Barrie 3 Galt 2 

Mgiie Provinciale
Ste-Thérèse 3 St-Jérôme 1 
St-Hyacinthe 6 Lachlne 5

HIER
l.igue Nationale

Canadien 4. Boston 3.
Chicago 4. Toronto 2.
Détroit 5, Rangers 2 

I igur Américaine
Syracuse 5. Buffalo 0 
Providence 6. Hershey .
Pittsburgh 5. St-Louis 2 

l.igue Senior
Royal 4, Chicoutimi 0 
Shawnignn 3. Vallcyfleld 1 
Sherbrooke 5, Ottawa 2. 

l.igue Junior
Québec 6. Trois-Riviérea 0.
Canadien 13, Oshawa 1.
Marlboros 5. Guelph 1.
St. Catharines 5. St. Michael® 5. 
Kitchener à Windsor, 

l.igue Provinciale
St-Jérôme 4, Ste-Thérèse J. 

CLASSEMENT
Ligue Nationale

J. O. P N. P. C. Pts
Détroit . 31 15 7 9 99 61 39
Canadiens . .. 31 13 9 9 79 67 35
Chicago ........ .. 33 13 12 8 82 87 34
Boston ...... .. 31 13 11 7 72 74 33
Toronto ... 33 12 14 7 83 92 31
New-York .. 31 4 16 10 67 101 18
Ligue .Américaine

J. G. P N. P. C. Pts
Cleveland . . 26 18 8 0 97 59 36
Pittsburgh 28 15 11 2 99 75 32
Hershey ........ . . 27 15 U 1 96 85 31
Syracuse ... . 28 14 14 0 89 80 28
St-Louis ... 27 12 15 0 88 104 24
Providence 27 10 16 1 72 104 21
Buffalo 27 8 17 2 66 100 18
Ligue Quéhee Senior

J. G. P. N. P. C. Pts
Royal . 28 19 8 1 101 60 39
Chicoutimi 28 16 7 5 103 68 37
Ottawa . 32 14 14 4 80 99 32
Vallcyfleld .. . 30 13 12 5 80 90 31
Shebrooke 32 14 16 2 100 93 30
Québec ........ 29 10 14 5 87 106 25
Shuwinigan . 28 6 10 3 73 107 14
Ligue Provinciale

J. G. P. N'. P. C. Pts
St-Hvacinthe . 36 18 12 6 154 130 42
St-Jérôme 35 16 13 6 125 108 32
Ste-Thérèse . 34 15 17 4 106 109 32
Luchine . 33 11 18 4 108 140 26
Ligue Junior

J. G. P N. P. C. Pts
Canadien 27 21 C 0 146 64 42
Québec 27 20 7 0 106 82 40
Trois-Rivières . 28 10 17 1 76 71 21
Royal .... . 26 2 21 3 64 127 7
Québec-Ontario Junior (Division Ouest»

J. 0. P. N. P. C. Pts
Marlboros 29 21 5 3 120 71 45
Barrie . 31 19 11 1 156 129 39
St. Mikes 23 10 10 3 132 98 35
Galt 31 14 14 3 127 125 31
St Catharines . 26 14 9 3 104 92 31
Guelph . . . 26 14 9 3 104 93 31
Oshawa ........ 30 9 18 3 112 151 21
Oshawa . 29 9 17 3 111 138 21

♦

Pittsburgh 5» St-Louis 2
Première période

1— St-Louis, Hnyden
(Taylor, Scliszzit .......... ................ 3.20

2— Pittsburgh, Barbe
(Solinger, Sullivan» ....................... 10 27

Punitions : Lund (>:53, Mathers 16:25, 
Forbes 17:41.
Deuxième période
3— Pittsburgh. Maloney

(Barbe. Solinger» ........................... 5:40
4— St-Louis, Stankiewicz

(Ehnian, Lundi ............................... 14:56
Punitions : Lund, Solinger 0:59, Lewlckl 

6:25.
Troisième période
5— Pittsburgh, Barbe (Maloney) .. 0:25
6— Pittsburgh, Sullivan 

(Maloney, Barbet 12:10
7— Pittsburgh, Lewicki

(Juzda, McLellam ........................... 19:59
Punitions ; Bonin, Sullivan 1:27, Mar­

shall 8:35.
-------------- *--------------

La partie que le club St-Ambroi 
se devait disputer, hier après-midè. 
à Terrebonne a été décommandée 
à cause du mauvais état de la glace.

C’était supposé être une partie 
régulière au programme de la Li­
gue de hockey Métropolitaine.

;

J
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QUEL JOUEUR ! — Voilà ce que doivent se dire aujourd’hui les 
amateurs de hockey, non seulement de Montréal, mais surtout ceux 
de Boston, qui ont vu le grand Jean Béliveau, du Tricolore, compter 
deux buts, hier soir, à Boston, et en manquer au moins trois pour 
aider les Canadiens à vaincre les Bruins de Boston par 4 à 3. Cette 
victoire a permis aux Canadiens de s’installer seuls en 2e place, 

quatre points derrière les Red Wings de Détroit

Chicago gagne et devance 
le Boston en 3ème position

Les Black Hawks infligent un revers de 4 à 2 aux 
Maple Leafs de Toronto — Rollins sensationnel

A Chicago, hier soir, les Black 
Hawks du gérant Sid Abel se sont 
ralliés dans la 3e et dernière pério­
de en comptant deux fois pour

«ainsi vaincre les Maple Leafs de 
Toronto par 4 à 2. dans un partie 
régulière de la Ligue de hockey 
Nationale.

Bill Tobin a 
suspendu Pete 
Bahando hier

BOSTON. (A.P.) — Après 
que les Black Hawks eurent 
remporté, hier soir, leur pre­
mière victoire dans leurs 9 
dernières parties, Bill Tobin, 
président des Black Hawks, a 
annoncé I a suspension du 
joueur d'avant Pete Baban- 
do, le seul joueur américain 
actuellement dans le grand 
circuit majeur, parce qu'il a 
refusé de se rapporter aux 
Flyers de St-Louis, de la Ligue 
Américaine.

Babando a été cédé au St- 
Louis après que la direction 
du Chicago eut rappelé Enio 
Sclisizzi, des Flyers. Ce der­
nier avait été envoyé sous op­
tion au St-Louis par le Chica­
go.

Babando qui est à vendre 
ou à échanger depuis une se­
maine, a dit qu'il ne jouerait 
pas au hockey dans un circuit 
inférieur à la Ligue Natio­
nale.

Cette victoire a permis aux Chi­
cago de devancer les Bruins de 
Boston en 3e position.

Les buts de Bill Gadsby et Fred 
Glover dans rengagement final 
ont assuré les honneurs de la par­
tie au Chicago. Jimmy Peters et 
Al Dews berry ont été les autres 
compteurs des vainqueurs.

Les buts du Toronto ont été en­
registrés par Hannigan et Kenneth 
dans la première période.
l’rrmlèrc période

1— Toronto, Hannlgnn (Hnssard I ?i)
2— Toronto, Kennedy (Smithi 11.59
3— Shicago, Dewsbury iMcFadden» 14 06 
Punitions. Armstrong 5.01: Timgren 15 'i7.

Thomson U Bodnar 19,41.
Deuxième période
4— Chicago. Peter*,

(Bodnar, McFadden» 2 )£
Punitions. Timgren 6 13; Gadsby 13 03 

Troisième période
5— Chicago, Gadsby,

(Gardner, Hucuh ......................... il iî
6— Chicago, Glover.

(Couture, Mortsom ................ . 14.57
Punitions, Hannigan (majeure* 4 48

Gardner (majeure) 4.48.

Providence 6, Hershey 5
1— Hershey: Fisher

(Ferguson, G. Sullivan» 135
2— Hershey: Bcttlo (O'Brien* . .. 8 4.1
3— Hershey: Fisher .... 18‘Jt
4— Providence: Powell

(B. Sullivan, Gladu» ....................... 7,w
5— Providence: Kapusta

(Laplante, Bacarri» .........................n oi
6— Providence: Powell

(B. Sullivan, Kryzanowsku .. 14 07
7— Providence: Laplante

(Kapusta, Bacarri* .......... 16 »:)
Punition: Branigan 1.44.

Deuxième période
8— Providence: Denis

(Kryzanowski, Sellerza> ... 8 30
9— Hershey: O’Brien

(Kulman, Henderson* 10 47
Aucune punition.

Troisième période
10— Providence: Toppazsinl

(Scherza, Denis» ........................... 12 30
11— Hershey: O’Brien 1 Branigan* 17.04

Punition: Martin 17.15.


